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Nos lecteurs ont ici un excellent aperçu de la tragédie qui s’est dérouiée. hier matin, dans l’atelier de mouture du liège de la Dominion Oilcloth and Li­
noleum Company. 2235 est, rue Notre-Dame. Une explosion d’une violence inouïe, qui s’est produite dans les réservoirs de liège en poudre, a complè­
tement démoli le troisième étage, dont une partie du mur a été emportée. Un employé a été tué sur le coup et trois autres furent blessés. Un incendia 
opiniâtre a suivi l'explosion, ce qui a porté les dégâts à environ $75,000. Ci-haut, parmi les débris qui jonchent la rue et les alentours, les pompiers achè­
vent de maîtriser ies flammes. Le choc a aussi brisé un poteau de la Montréal Light, Heat & Power, ce qui a interrompu le service de l’électricité, dans

ce district pendant une vingtaine de minutes. — (Photo l'Illustration Nouvelle”).
v_ .

Les Grecs s’emparent d’une autre base
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Tokio abandonne tout espoir de paix
Le gouvernement de Nankin serait bientôt reconnu 

par les Japonais. — Le programme d’expansion 
du Japon vise l’Australie.

Shanghaï, samedi 23. < B.U.P.> — Des informateurs 
dignes de foi disent, aujourd'hui, que le japon a pratique­
ment abandonné tout espoir de faire la paix avec le géné­
ralissime Chiang Xai-Shek et qu'il reconnaîtra tout proba­
blement durant la première semaine de décembre le régi­
me de Nanking, dirigé par l’ancien premier ministre chi­
nois Wang Ching-Wei.

*----------------------------------------------------------
Les traités déjà élaborés seront 

alors ratifiés et un échange d'am­
bassadeurs annoncé. Le Mandchou- 
kouo, l’Allemagne et l'Italie recon­
naîtront par la même occasion Na- 
kin et le gouvernement de cette 
place annoncera son adhérence au 
traité des trois puissances avec 
l'Allemagne, l'Italie et le Japon.

Interrogé, hier, au sujet d’un édi­
torial publié dans le journal de

Un homme a été 
trouvé pendu

Le cadavre de AI. Edmond Min­
ton Sonnet, 52 ans, 4516, avenue 
Marcil, a été transporté sur les dal­
les de la morgue, hier soir, à 7h. 30. 
IJ'après les autorités de cet établis-

l’armée, le Sin Sium Pao, qui tout j sentent, la victime a été trouvée 
en engageant la Chine à adhérer à J pendue, un peu plus tôt, à sa de-
l’alliance de l'Axe ajoute qu'elle en­
visage la stabilisation en Europe, 
en Afrique et en Extrême-Orient y 
compris l’Australie", un porte-pa­
role de l'ambassade japonaise a dit 
qu'il était "impossible de définir 
scientifiquement les limites terri­
toriales d'une plus grande Asie 
orientale.” Il a refusé d'affirmer 
que la sphère d'influence du Japon 
comporterait définitivement l'Aus­
tralie.

meure, à Notre-Dame-de-Grâce.
Le sergent détective Dupuis, de 

la Sûreté municipale, fut chargé de 
faire enquête. A son arrivée sur 
les lieux, le corps du disparu était 
étendu sur son lit et il apprit que 
le décès avait été constaté par le 
Dr Leigh, 1832, avenue Lincoln. Il 
rapporta aussi que la victime était 

j malade depuis un certain temps.
! Le coroner rendra probablement 
son verdict ce matin.

Vers le sud
Le Sin Slum Pao est la première j 

publication japonaise officielle à ln- | 
dure ouvertement l’Australie dans 
le programme d’expansior. du Ja- j 
pon vers le sud pour constituer sa I 
sphère d'influence.

Ces mêmes informateurs disent

Capitaine de remorqueur 
mort soudainement

LES OUVRIERS DE LA CONFECTION 
ONT CELEBRE LA STE-CATHERINE

Le chef aviateur-mécanicien E.-J. 
Benoit, d'Ottawa, l’un des cinq 
aviateurs perdus dans les bois du 
sud-est de la province de Québec, 
a été retrouvé sain et sauf et 
conduit à East Lake.

Le capitaine d'un remorqueur du 
port se sentit subitement Indisposé, 
hier après-midi, et fut conduit à 

, l’hôpital Notre-Dame, où il expira 
que le Japon est entièrement pré- cjuclques; instants plus tard. Il s’a- 
paré à recevoir de ’ vives protes- gj* <ju capitaine Joseph Lacouture, 
tâtions” de la Grande-Bretagne et ,gg ans> 7541 rue Boyer, dont le ca­
des Etats-Unis lorsqu il annoncera ,javro est à la morgue en attendant
sa reconnaissance de Nanking et 
ajoutent que Tokio prend en consi­
dération les représailles possibles 
de l’Angleterre et des Etats-Unis.

Sous ce rapport, on a confirmé, 
hier, que les agents consulaires an­
glais au Japon avisent tous leurs 
nationaux qui peuvent le faire de 
quitter le Japon le plus tôt possi­
ble.

M. Mathieu prié de se 
présenter à l’échevinage

Une assemblée nombreuse de ci­
toyens, réunis hier soir au sous- sol 
de l’église du Sacre-Coeur, ont of­
fert la candidature à l’échevinage à 
M. Emile Mathieu, président du Co­
mité conjoint de la fourrure. M. 
Mathieu a accepté de briguer les 
suffrages dans le district No 8, ca­
tégorie B. L'assemblée était prési­
dée par M. A. Ducosse et M. Ri­
chard DeBlouin, Madame Carrière 
et M. Larue portèrent la parole 
ainsi que le futur candidat.

l'enquête du coroner. Il s’agit pro­
bablement d'une mort naturelle.

Employé de la cité 
victime d’une collision

Un employé de la cité conduisait 
son tombereau dans la rue Lafon­
taine. près de LaSalle, hier matin, 
lorsque sa voiture fut heurtée par 
une auto, à l'arrière. Tombant de 
son siège, la victime. M. Joseph 
Bibeau, 61 ans, 4276 est, rue Notre- 
Dame. se fractura la jambe droite. 
Il a été hospitalisé à Saint-Luc.

On découvre de la 
dynamite dans un égout

Des employés de la cité de Mont­
réal qui nettoyaient des bouches 
d'égout, hier après-midi, à Ville- 
Emard, ont fait la découverte, en 
deux endroits de quarante bâtons 
de dynamite enveloppés de papier 
brun.

Ce sont MM. Arthur Blais, 2298, 
rue Le Caron, et Henri Laferrière, 
6732, nie Briand, qui firent cette 

I découverte. Ils en prévinrent im­
! médiatement le lieutenant Thivier- 
! ge, du poste No 25, qui envoya 
| quérir les dangereux colis par les 
I agents Côté et Daly, de radio-po- 
i lice, d’où Us furent ensuite trans­
férés au chantier municipal.

Les bouches d'égout qui les dis­
simulaient sont situées respective­
ment rues Angers et Ste-Croix. La 
Sûreté municipale mène une en­
quête.

Nombreuses tentatives 
d’évasion de Weiller

La célébration de la fête de la 
Sainte-Catherine donne lieu, cha­
que année à des fêtes sociales on ne 
peut mieux réussies chez les ou­
vriers et ouvrières de la confection 
pour dames et pour hommes, fêtes 

1 qui cimentent davantage les liens 
de sympathie qui unissent les mem­
bres d'un même mouvement ou­
vrier.
Confection de la robe

Sous la présidence active de M. 
H. Desrochers, les membres du lo­
cal No 112 étaient réunis en grand 
nombre aux quartiers-généraux de 
l’union Internationale de la confec­
tion pour dames, à 395, rue Stc-Ca- 
therine ouest.

Le programme qui avait été pré­
paré a été exécuté avec un brio re­
marquable et il suscita le plus vif 
enthousiasme parmi les membres 
des deux sexes. li y eut chant, mu­
sique. piécette, danse moderne et du 
bon vieux temps, ainsi que distri­
bution abondante de tire, de li­
queurs. La musique fut surtout en­
traînante.

Les officiers du local se multipliè­
rent auprès de l’assistance et on y 
remarquait M. Bernard Shane, or­
ganisateur général et Mme Shane, 
M. R. Trépanier, président du Con­
seil des métiers de Montréal, les 
officiers du comité conjoint et du 
local.

La fête prit fin à une heure 
avancée de la nuit.
Vêtement pour hommes

Les vastes salies des quartiers gé­
néraux de l’Union amalgamée de la 
confection pour hommes étaient 
remplies à déborder, hier soir, à 
l’occasion de la fête do la Sainte- 

I Catherine organisée par le local 
; No 115 (canadien-français).

Cette fête dépasse tout ce qui 
s’est encore fait par ce local et les 
organisateurs n’avaient rien épar­
gné, ce qui veut dire que les ou­
vriers et ouvrières ont -passé les 
plus agréables moments, en compa­
gnie des invités d’honneur, dont M. 
R. Trépanier, président du Conseil

Deux promotions à la 
Gendarmerie royale

Deux officiers de la Gendarmerie 
royale. MM. C.-W. Harvison et Os­
car Lnrivière, qui étaient respecti­
vement en charge de la division de 
l’Intelligence locale et de la sous- 
division de Montréal, ont été pro­
mus au grade d’inspecteur, hier. 
Tous deux ont de longues années 
de servi;e à leur crédit.

Vichy, France, 22, (B.U.P.) — 
i On a révélé aujourd'hui que M.
! Paul-LouLs Weiller, le multimillion­
naire fabricant de moteurs pour 
l'aviation française, a tenté à plu­
sieurs reprises de s'échapper de la 
prison où II est détenu en attendant 
l'enquête de la Cour de Riom car 
il est accusé d'être un des respon­
sables de la défaite de la France. 
Enfermé dans l'hôtel Pellevoisin, 
avec d'autres détenus, il aurait ten­

des métiers, les officiers du comité 
conjoint et les officiers du local 
115 et des autres locaux.

Il y eut danse fort animée grâce à 
la musique ravissante d'un orchestre 
dont la réputation n'est plus à faire. 
Il y eut distribution de ia tiro de 
la Sainte-Catherine, et aussi de ra­
fraîchissements variés.

On profita de l'occasion pour re­
mettre au nouveau local des ou­
vriers et ouvrières de la chemise 
émise par le bureau-chef de l'Amal- 
gamee, cérémonie qui souleva l’en­
thousiasme de l'assistance, qui vo­
yait ainsi leur mouvement grandir 
au point do vue effectif ou du nom­
bre de ses membres.

Somme toute, ce fut une fête qui 
laissera le plus agréable souvenir.

Nos dépositaires 
à Valleyfield

Voici la liste de nos dépositaires 
à Valleyfield:

Restaurant Charles, 2, avenue 
Grande-Ile, Bellerive;

Restaurant Lafontaine, 90, rue 
Danis, Bellerive;

Restaurant Victoria, 175, rue Vic­
toria, Valleyfield:

Restaurant Boutin, 247, rue Vic­
toria, Valleyfield;

Restaurant Langevin, 253, rue Vic­
toria, Valleyfield:

Restaurant Lido, 269, rue Victo- 
ra, Valleyfield;

Mme J.-Bte Côté, 39, rue St-I au- 
rent, Valleyfield;

Restaurant M. Halle, 130, rue St- 
Laurent, Valleyfield-nord;

Vallée et Frère, 32, rue Nichol­
son, Valleyfield;

Restaurant M. Gougcon, 32, rue 
du Marché, Valleyfield;

M. A. Tessier, 269, rue SaiabrTtfo 
Valldyfield;

M. J.-E. Robiilard, 19, rue Cham­
plain, Valleyfield;

Restaurant M. Poirier, 95, ave­
nue Grande-Ile, Bellerive.

Policier blessé au cours dune collision

té à quatre reprises de s’enfuir.

Les révélations de Dies sur l’agence 
Transoceain ont leur écho en Chambre

Jeune fiile grièvement- 
blessée par une auto

Mlle Christina Faster. 19 ans, 3484, 
rue Azilda, fut heurtée par une 
auto, hier matin, à l'angle des rues 
Guy et Notre-Dame. Conduite â 
l'établissement ouest de l'hôpital 
Général, on constata qu'elle avait 
probablement subi une fracture du 
crâne. Elle est gardée sous observa­
tion.

Ottawa, 22. — A la suite de la 
répercussion qui se produisit à la 
Chambre des Commîmes du Cana­
da. M. Gladstone Murray, directeur 
général de Radio-Canada, a décla­
ré qu'une réunion des gouverneurs 
de C.B.C. aurait lieu la semaine 
prochaine, pour étudier la question 
soulevée par le rapport du Comité 
Dies, sur les activités anti-améri­
caines, publié aujourd'hui à Wash­
ington, et qui prétend qu'il y au­
rait eu une certaine connection en­
tre le Transradio Press Service et le 
Trnnsocenn News Service, préten­
due agence de propngnnde alle­
mande.

Le directeur général de Radio- 
Canada a déclaré: "Nous avons re­
çu un long message ' de l'agence 
Transradio qui proteste formelle­
ment contre les alligations voulant 
qu’il y ait eu association entre el­
le et le Trahsoïean ainsi qué con­
tre toute accusation d’activités 
subversives de sa part."

"Nous étudierons cette affaire 6

fond et il n'y a aucun doute que 
nos gouverneurs prendront toutes 
actions qu'il appartiendra. Ils s’en 
rapporteront volontiers à l'enquête 
des censeurs.”

"Exactement c'est à une question 
de censure et non l’affnire de la C. 
B. C. Je peux déclarer que précé­
demment les censeurs avaient dit 
qu'ils n'étaient pas capables de 
trouver Transradio coupable d’avoir 
contrevenu aux règles de la censu­
re.”

Philip Murray est le 
successeur de Lewis

Jolictte, 22 (D.N.C.)—Un agent 
de la circulation provinciale, M. 
Léo Lapierre, âgé do 32 ans, a été 
blessé à 5h. 45 de l’après-midi, au­
jourd’hui, au cours d'une collision 
entre sa motocyclette et un taxi. 
L'accident s'est produit â un demi- 
mille de Joliette-, dans la direction 
de Montréal.

■ L'agent Lapierre avait été af­
fecté â la surveillance du Bout-de- 
l’Ile, pendant la soirée, et il était 
en route vers la métropole lorsque 
la pluie se mit à tomber. Il vou­
lut rebrousser chemin pour aller 
revêtir ses vêtements caoutchoutés 
et c’est à ce moment qu'il entra 
en collision avec un taxi conduit 
par M. Mendoza Latendresse, Crab- 
tree-Mill, et dans lequel prenaient 
place trois passagers. M. Laten- 
dresse roulait dans la même di­
rection que l'agent, mais celui-ci a

déclaré qu'il le croyait beaucoup 
plus loin en aj-rière de lui qu'il ne 
l'était en réalité.

M. Lapierre se fit frapper sur la 
jambe droite et il fut projeté dans 
le fossé avec son appareil, qui prit 
feu et dont le réservoir à essence 
explosa.

la- garagiste E. Pelletier, dont 
l’établissement est situé non loin 
de là, prodigua les premiers soins 
au blessé et fit mander le Dr Jo­
seph Lafortune, de Joiiette, ainsi, 
qu'une ambulance de la maison 
Sansregret, aussi de cet endroit. 
Iæ victime fut ensuite transportée 
à l’hôpital St-Eusèbe, où l’on a 
constaté qu’elle souffrait d’une 
fracture ouverte de la jambe et de 
blessures à la tête et aux bras. 
Son cas est assez grave.

Aucun des occupants du taxi ne 
fut atteint.

A la Chambre des Commîmes, où 
la répercussion fut assez vive, le 
leader conservateur de la Chambre. 
Hanson, demanda si l’on prendrait 
des mesures pour faire face à cette 
situation. Le Ministre des Muni­
tions. Howe, qui a juridiction sur la 
radio al: Canada, a déclaré que le 

j gouvernement laisserait aux sta- 
tlons de radio intéressées le soin de 
décider si elles devraient ou non 
continuer à irradier les nouvelles 
de Transradia. .

Atlantic City, N.J., 22. — Les 
membres du C. I. O. ont ajourné 
aujourd'hui leur congrès après 
av<dr procédé à l'installation de 
Philip Murray, comme succes­
seur de Jolm-L. Lewis, et avoir 
adopté à l'unanimité une résolu­
tion condamnant la législation 
passée spécialement [tour rendre 
possible la déportation de Harry 
Bridge, chef du C. I. O. sur la 
côte ouest.

TOUSICNANT rtFrè"*Limitée
MAISON CA N ADI EN NE-FRANC Al SE

BEURRE
Crémerie

PREMIERE 
QUALITE 5 1

Pour roi fourrâtes voyez..,

gérard thibeault
ô

1206 est, Ave Mt-Royal AM. 4710

T
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11 MAGASINS
6920, RUE SAINT-HUBERT 
6312, RUE SAINT-HUBERT 
5195, RUE ST-LAURENT 
3475. RUE ONTARIO EST 
2034, RUE MONT-ROYAL E. 
1148, RUE MONT-ROYAL 1. 
1374, RUE ONTARIO E.
2309, RUE ONTARIO E.
1584, STE-CATHERINE E. 
4835, RUE WELLINGTON 
2929, RUE MASSON
Magasins fermés à 6 heures 
excepté vendredi et samedi.
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La loi martiale proclamée en Turquie
¥

Cette décision a été prise
i

peu après le retour de 
IM* von Papen à Istam&oul

istamboul, Turquie. 23. (B.U.PJ — La loi martiale 
a été proclamée, hier soir, dans la Turquie d'Europe et le 
district qui s'étend d'Istamboul à limit après que la presse 
et la radio officielles turques eurent averti i’Axe que la 
Turquie combattra dès qu elle se sentira menacée.

On. a pris cette décision peu 
«prés le retour de Berlin, de l'am­
bassadeur nazi Franz von Papen. 
Ce dernier s’est refusé à indiquer la 
nature des propositions qu’il pour­
rait avoir à soumettre au gouverne­
ment turc en disant: ‘‘Les diploma­
tes ont toujours des propositions 
mais je ne puis vous dévoiler des 
eecrets."

(.La rumeur a couru, ces jours 
derniers, que Papen pourrait bien 
apporter avec lui de Berlin un mes­
sage au gouvernement turc au su­
jet de T'ordre nouveau'' de l'Axe 
en Europe. Dans certains milieux, 
on attache une importance signi­
ficative aux entretiens de Papen A 
Sofia avec le premier ministre Bog­
dan Philoff et le ministre des Af­
faires étrangères, Ivan Popoff, en 
revenant en Turquie, et l'on donne 
A entendre que la Bulgarie pourrait 
bien sous peu se rallier A l'ordre de 
l'Ate).

Dans des milieux bien renseignés 
d'ici, on croit que le retour de Pa- | 
pen à la suite d'entretiens avec les ’ 
hautes autorités nazies à Berlin jet­
tera de la lumière sur ce à quoi doit 
S'attendre prochainement la Tur­
quie au sujet de la situation dans le 1 
sud-est de la l’Europe.

La loi martiale a été proclamée A j 
l'issue d'une assemblée du cabinet 
turc. Ali Riza, commandant de la 
gendarmerie turque, a été chargé de 
la faire observer.
Prête à combattre
^fe'organe semi-officiel du gouver­
nement nus d'Ankara a donné l'a- 
Vertlssement que peu importe ce que 
préparent les puissances de l'Axe, 
la Turquie est prête A combattre dés 
le moment qu'eile sera menacée Le 
même Journal a également avisé les 
Turcs d'avoir à se tenir prêts à tou­
te éventualité car ils peuvent être 
appelés d’ur. Instant à l’autre à dé­
fendre le pays.

I*a presse et la radio officielles 
Ont prévenu la Bulgarie d’interve­
nir dans le conflit italo-gree. Tan, 
organe du parti populaire, publie 
que ''toute tentative de la Bulga­
rie pour pénétrer en Grèce pourra 
Susciter des complications... et que 
toute agression des Bulgares con­
tre la_ Thrace occidentale (Turquie 
d'Europe) avec ou sans aide de 
l'extérieur donnera lieu A une nou­
velle guerre."
L’“ordre nouveau”

En discutant les relations russo- 
turques et les supposés désirs des 
Soviets dans les Dardanelles, le1

Yenl Sabah dit “nous n'admettori3 
aucunement le droit des allemands 
d'intervenir dans des affaires qui 
n’intéressent que les Soviets et 
nous.''

Quant à i'“ordre nouveau" d'une 
Europe assujettie à l'Axe, le même 
journal ajoute "qu'en tant que na­
tion indépendante, nous ne recon­
naissons aucun droit à l'existence 
de cet ordre.”

En avertissant la Bulgarie que 
sa participation à la guerre italo- 
grecque engendrera de graves con­
séquences. le Journal Ikdam dit que 
“ia Turquie est prête à combattre 
de toutes ses forces et qu'elle suit 
étroitement les développements."

"Nous espérons que le roi Boris 
évitera de telles erreurs qui en­
traîneront la Bulgarie en guerre," 
souligne ce journal.

Le Yeni Sabah fait remarquer 
"qu’avant de décider ce qu'elle fera, 
la Bulgarie fait bien d'y penser."

Le bombardement d’une 
base italienne

Sveti Naum, frontière albano- 
yougoslave, 22 SB.DP.i — Notre 
correspondant télégraphie:

“Du haut d'une montagne située 
entre les lacs Ohrida et Presda, 
prés de la frontière yougoslave, A 
l'aide de puissantes jumelles. J'ai 
passé l'aprés-midi A surveiller le 
bombardement de Pogradec, base 
italienne en Albanie, par les avions 
de la Royal Air Force britannique.

"A quatre reprises, les avions 
britanniques survolèrent Pogradec 
et les villages voisins où étaient 
cantonnées une partie des troupes 
italiennes qui évacuèrent Koritia 
avant que cette base Italienne tom­
be aux mains des Grecs. Les avions 
britanniques bombardèrent systé­
matiquement cette base Italienne.

"Aucun appareil italien n'a été 
vu.

"Une fois seulement, les bombar­
diers britanniques furent accompa­
gnés d'un avion de chasse; ils 
étalent seuls pendant les trois au­
tres Incursions

“J'at vu aussi très distinctement 
des francs-tireurs albanais embus­
qués sur les hauteurs boisés mi­
trailler les troupes italiennes sur la 
route de Koritza-Pogradec. J'enten­
dais même le bruit de la fusillade.

“Un bombardier britannique s'est 
écrasé en Yougoslavie sur les mon­
tagnes situées entre le lac Presda et 
le lac Ohrida."

Stavanger violemment bombardé
LONDRES, 22. (B.U.P.> — Le 

ministère de l’Air informe, ce soir, 
que l'aérodrome de Stavanger, oc­
cupé par les Allemands en Norvè­
ge, a été violemment bombardé de 
bonne heure ce matin par la Royal 
Air Force et que les bombes bri­
tanniques y allumèrent de gros 

Incendias.
“Ce fut le raid le plus facile et 

Je plus effectif de ceux auxquels 
j'ai participés'' a déclaré après 
cette excursion de 600 milles le 
Commandant de- l'escadrille de 
bombardiers Hudson. Las premiers 
avions britanniques qui atteigni­
rent l'aérodrome ennemi, un peu 
après minuit. Jetèrent des bombas 

VÎncendiairas sur les hangars, dit 
le communiqué officiel. Les au­
tres avions lancèrent des bomhes 
explosives pour ajouter encore A 
l'oeuvre destructrice.

"Une heure après le bombarde- ’ 
ment, l'aérodrome était encore en 
flammes" rapporte un des pilo­
tes.

. Plus tard, au cours de ia jour­

née, de violentes explosions furent 
entendues sur la côte française, 
indiquant que les avions britanni­
ques bombardaient les batteries 
des lourds canons allemands éta­
blies le long de la côte française. 
Au milieu de l’après-midi, les 
grosses Berthas allemandes bom­
bardèrent la région de Douvres 
pendant 10 minutes en guise de 
représailles mais sans causer de 
dommages.

Les combats de taureaux
La Havane, Cuba, 23. (B.U.P.) — 

La Commission nationale des 
sports a annoncé aujourd'hui que 
les combats de taureaux, bannis A 
Cuba «depuis l’occupation améri­
caine. seront de nouveau à l'hon­
neur.

On croit que des combats de tau­
reaux auront lieu le printemps pro­
chain et que le fameux Pépé Gon- 

! zalez sera le principal matador des 
i spectacles de La Havane. »
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Au départ d'an second groupe de recrues

Groupe de recrues destinées aux camps d’entrainement photographiées A leur départ de la gare 
Bona venture, hier matin. On remarque, le deuxième à droite, un membre du personnel de "L'Illus­
tration Nouvelle'”, M. Norman Larlvée. I>'autres employés de notre journal. MM. Roméo St-Jue- 
ques, Jean-Paul Mongeau et Léandre Beaudoin, sont aussi parti» remplir leur engagement militaire, 
mais Ils ont fait le voyage en autobus. (Photo “L'Illustration Nouvelle”).

Une terrible explosion cause une perte de 
vie à la Dominion Oilcloth and Linoleum

M. Adhémar Raynauit à 
la radio dimanche soir

M. Adhémar Raynauit, candi­
dat A la mairie de Montréal, 
prononcera dimanche soir, A la 
radio, au |>oste C'KAC, un Impor­
tant discours, de lOh. 15 A lOh. 
8t). Au début de la soirée, de 7h. 
A 7h. 80, deux orateurs porteront 
lu parole au poste CHLP en fa­
veur de M. Adhémar Raynauit.

M. Léo Juneau est 
décédé à 36 ans

Nous sommes au regret d'annon­
cer la mort de M. i/éo Juneau, A 
l’emploi de ia Banque Canadienne 
Nationale depuis 20 ans, survenue 
hier A l'hôpital St-Georges A la 
suite d une longue maladie. Le dé­
funt était âgé de 38 ans. demeu­
rait au No 6204, 3e avenue, Rose­
mont.

Il laisse dans le deuil, outre son 
épouse, née Yvonne Guillaume, deux 
fils, Guillaume et Hubert; son père, 
M. Nestor Juneau, hôtelier de St- 
Paulln; trois frères: les RR. PP Ro­
méo et Paul Juneau, omi.. et Ro­
land Juneau, professeur A l’école 
du Plateau; trois soeurs: Mme Mar­
cel Mayrand et Mlles Germaine et 
Fleurette Juneau.

Les funérailles auront lieu lundi 
matin, à 8 h., en l’église St-Marc 
de Rosemont. Le convoi funèbre 
partira A 7 h. 30 du salon mortuaire 
Dallalre, 2817 est, rue Ontario, où la 
dépouille mortelle est exposée.

A la famille en deuil, ‘ L'Illustra­
tion Nouvelle'' offre ses sympa-

L'Est et l'Ouest de la métropole 
ont été Becoués par de formida­
bles explosions, suvies d'incendies, 
hier matin, A deux heures d'inter­
valle. Au premier endroit, un hom­
me a été tué, trois autres furent 
blessés et des dégâts d'environ 
$75,000 ont été causés à l’un des 
bâtiments de la Dominion Oilcloth 
and Linoléum Company. 2235 est. 
rue Notre-Dame. A St-Henri, une 
série d'explosions ont complète­
ment ravagé un entrepôt situé A | 
l'arrière de Merck & Co., Ltd., fa- j 
brtcants de produit* chimiques | 
dont l’établissement porte le numé­
ro 560, rue de Courcelles.

Le disparu est M. Joseph Ray­
mond, 41 ans, 1207, rue Montcalm, 
qui fut tué instantanément.

Quant aux blessés, ce sont MM. 
Doslthé Lessard, G1 ans. 57G5. rue j 
Cartier, Adrien Viau, 32 ans. 2021. 
rue Huron, et Frederick Murray, 
61 ans, 5500. Ile avenue Rosemont. 
On croit que le premier a subi une 
fracture du crâne en sautant du 
troisième étage de l'édifice, tandis 
que le second fut grièvement brûlé 
par tout le corps pendant qu'il s'en­
fuyait A l'extérieur. Tous deux 
sont hospitalisés à Notre-Dame, 
où le troisième fut aussi traité 
pour de légères brûlures.
Au troisième étage

Il n'était pas encore 10 h. 30 j 
lorsqu'une terrible explosion démo­
lit le troisième étage du bâtiment 
de moulure du liège de la Dominion 
Oilcloth, dont l'établissement prin­
cipal se trouve sur le rue Ste-Cft-

tlierlne. Il n'y avait que huit hom­
mes au travail à cet endroit, dont 
deux A l'étage supérieur. MM. Ray­
mond et Lessard. M. Raymond fut 
froudroyé sur place, pendant que 
sou compagnon courait A une ou­
verture, où il cria au secours. Un 
filet d'urgence lu! fut tendu, dans 
lequel i! sauta, mais on est d'avis 
qu’il se heurta la tête A une aspé­
rité du mur au cours de sa descen­
te.

Les deux autres victimes, MM. 
Murray et Viau, étalent au deuxiè­
me. En entendant le tracas, ils 
coururent A l’escalier pour s'infor­
mer de ce qui se passait, mais un 
tourbillon de flammes les enve­
loppa et mit le feu A leurs vête­
ments. Iis réussirent cependant A 
atteindre l'extérieur.
Le* dommages

Le gérant de l'usine, M B. Ro­
bertson, a déclaré que les domma­
ges sont couverts par des assuran­
ces. Quant A l'explosion, il a émis 
la supposition qu’une parcelle de 
métal a pu en être la cause. Cette 
parcelle aurait passé inaperçue 
dans le liège brut, aurait rougi en­
tre les mèules et aurait ensuite 
provoqué la combustion spontanée 
de la poudre accumulée dans un 
réservoir.
Autre explosion

Les pompiers étaient encore à la 
tâche A cet endroit quand une au­
tre explosion ébranla l'entrepôt d» 
la compagnie Merck. Celle-ci se 
produisit à l'édifice inférieur de cet 
édifice et fut bientôt suivie d’un» 
douzaine d’autres, pendant que les 
flammes se propageaient rapide­
ment et faisaient sauter des bi­
dons de benzine, d’acétylène et 
d'autres produits facilement in­
flammables. Grâce A l'immense 
courage des combattants, l'incendie 
fut cependant confiné â cette WG 
tisse. On n'a pu obtenir aucun es­
timé officiel des dommages.

Pour terminer, rendons un juste 
hommage à notre Service des in­
cendies qui. sous la conduite du di­
recteur Raymond-E. Paré, a vail­
lamment fait eon devoir en ces 
deux occasions. L'assistant-direc­
teur Roche, les chefs de district 
Ferron. Horion, Forget et l'ingé­
nieur en chef Séguin assistaient 
leur directeur. La police a égale­
ment payé de sa personne potlC 
veiller au service d'ordre.

thies.

Notre journal n’est pas en cause
La nouvelle direction de notre journal, en fonction de­

puis janvier 1940, a été étonnée d’apprendre ce que Ion a 
révélé au comité Die» sur les activités allemandes aux Etats- 
Unis. Elle ignorait totalement que quelqu'un dans le passé 
eut fait des démarches pour faciliter la publication dans la 
journal de communiqués du “Trans-Ocean News Service”.

Nous déclarons que nous n'avons rien eu i faire avec ces 
démarches et qu’au contraire notre journal, depuis sa com­
plète réorganisation, n'a cessé de conserver une attitude et 
une ligne de conduite en tout conformes aux intérêts les 
plut chers des citoyens canadiens et de la nation canadienne.
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LA COURSE A LA MAIRIE

OUI, c’est une véritable course à la mairie et les 
concurrents sont nombreux. Un pince-sans-rire 

a même affirmé que les candidats étaient nombreux 
parce que le salaire du maire était le seul alléchant. 
Nous n’irons pas jusque là et nous ne dirons pas que 
le grand nombre de candidats à la mairie a pour 
cause le traitement généreux qui sera accordé à 
notre premier magistrat, conformément au nouveau 
système administratif de la cité.

Mais la lutte à la mairie doit intéresser tous les 
contribuables de la métropole car le nouvel élu sera 
appelé à diriger un conseil composé de 99 échevins, 
un véritable gouvernement dont les membres 
seront recrutés dans toutes les classes de la société, 
à partir du Board of Trade, en passant par nos 
universités pour finir avec la classe des humbles 
travailleurs. On conçoit que le nouveau maire de 
Montréal devra posséder un certain prestige, une 
culture suffisante, des connaissances précises sur 
l’administration de la chose publique et une 
autorité relative car la population de Montréal songe 
aux responsabilités particulières d’une administra­
tion en période de guerre et elle n oubliera pas que 
le maire élu en décembre 1940 sera à la tête de la 
métropole quand se discuteront des problèmes et 
des questions de la plus haute importance. Pour 
toutes ces raisons, les citoyens de Montréal ne feront 
pas leur choix à la légère.

OU EN SOMMES-NOUS?

LA GUERRE nous amèncra-t-elle la disparition du chômage5 j 
Les statistiques prouvent que l'industrie de guerre a ab- j 

sorbé une multitude de sans-travail. Mais il en reste encore •. 

un trop grand nombre qui vivent toujours de 1 assistance de 
l'Etat Le nombre des sans-travail encore inscrits sur les lis­
tes de secours s’élevait à 270.000 dans tout le pays au premier 
octobre. Depuis un an cependant on accuse une diminution 
de 53%, s'il faut en croire les statistiques d'Ottawa. Et sur ce 
nombre de 270.000, il y a 52.000 personnes au bas mot qui 
sont aptes au travail et qui n'ont pas encore trouvé un emploi. 
Les gouvernements fédéraux, provinciaux et municipaux doi­
vent sans tarder mettre un terme au chômage en prenant les 
mesuress nécessaires, en adoptant les loi d urgence, en décré­
tant des travaux, en aidant la reprise des affaires, et surtout en 
accordant aux industries de guerre (pour qu elles fonctionnent 
à plein rendement) des facilités de production, d’installation 
et de développement.

La guerre qui nous impose de si durs sacrifices devrait avoir 
au moins l'heureux effet de faire disparaitre ie chômage dans 
nos villes et nos campagnes.

ECONOMISONS PLUS QUE JAMAIS
M. Ilsley notre ministre des finances a déclaré ouverte­

ment, sans cacher la vérité, que ses nouveaux impôts allaient 
sans doute mettre tout le monde à la gène. Puis il a préconisé 
la plus stricte économie.

Nous n’avons pas à discuter la politique de ceux qui ont 
déclaré la guerre Un fait demeure*et c’est celui-là qui nous 
intéresse pour le moment: il faut aider les Alliés, il faut lutter 
contre l'ennemi commun.’ Pour cela, nous mettons à contribu­
tion nos armées et notre économie. Nous payons de nos per­
sonnes. de notre capital et de nos deniers. Une guerre se gagne 
avec le courage, la bravoure des soldats, mais aussi avec, l'ar­
gent qui nous permet de ravitailler les armées et de fabriquer 
les armements, les approvisionnements nécessaires à la dé­
fense nationale. Quelle doit être l’attitude des citoyens du 
Canada dans le présent conflit? Accepter généreusement les 
taxes de guerre et pratiquer l’économie dans les foyers. Et en 
pratiquant cette économie nous adopterons une saine ligne de 
conduite car nous aiderons à gagner la guerre et aussi nous 
préparerons l’après-guerre.

LES LIVRES

“BRENTWICK”
par

Ernest Pallascio-Morin

On est accoutumé d’accuser nos 
écrivains canadiens-françals d'a- 
pathle et de paresse. Ce reproche, 
ne peut toutefois s'adresser à Er­
nest Pallasclo-Morln, un Journa­
liste de grand talent dont les ac­
tivités sont aussi multiples que va­
riées.

Nous avons connu "Pallace" — 
c'est ainsi que nous l’appelons 
dans l'intimité — alors qu'il dé­
butait dans le reportage. Il se 
distingua bien vite par son audace, 
son Imagination très vive et sur­
tout son enthousiasme débordant. 
Puis, un Jour. 11 quittait, la morgue 
et. les hôpitaux pour devenir chro­
niqueur thé&tral. Ce nouveau do­
maine lui permit de donner libre 
cours à des talents que nous igno­
rions chez lui. Il devint auteur 
dramatique et remporta de beîiux 
succès. Il n’était pas satisfait de 
celà et se permit de monter sur la 
scène etf d'y interpréter plusieurs 
rôles d'une façon vraiment re­
marquable. f

Comme. Je le suppose, il lui res­
tait encore quelques minutes de 
loisirs à la fin de chaque jour, il 
voulut faire de la radio. Le pro­
gramme auquel 11 participa — 
programme original et d'un vif in­
térêt — fut très populaire. La sé­
rie de ces émissions terminée, 
"Pallace'' annonçait la publication 
d'un recueil de vers intitulé 
"Clair-Obscur".

Avouons que cet ouvrage nous 
déçut un peu. L'auteur y faisait 
preuve d'une inspiration féconde, 
d'un style Imagé au passible mais 
la poésie a des règles dont on ne 
peut s'écarteT. à moins d'être cé­
lèbre. Et comme notre confrère I 
n'est pas encore un maître, il dut [ 
essuyer un tir de barrage très 
violent de la part de la critique.

M. Ernest Pallascio-Morin
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Celà n empêcha " Clair-Obscur" j 
de constituer un beau début! 
chacune de ses pages nous a vive­
ment intéressé.

Et voici qu "aujourd’hui le poète 
est devenu romancier. H a écrit S 
un roman psychologique qui porte i 
le titre de "Brentwick". Brent­
wick, c'est le nom d'un vieux châ­
teau autrefois habité par une fa­
mille écossaise et dont un finan­
cier anglais »se rend acquéreur. Or, 
la Jeune fille de cet homme — 
Vera Courtney, l'héroïne du ro­
man — y fait la-découverte d'un 
journal intime écrit il y a cent 
ans par une Jeune fille de son âge. 
Elle y découvre combien sembla­
bles sont leurs rêves et leurs an­
goisses. et, dès ce moment, le 
Journal de la disparue influencera 
considérablement sa vie. Elle y 
verra son double et. à certains mo­
ments, elle en deviendra presque 
hallucinée.

Pallascio-Morin a abordé là, un 
sujet excessivement difficile puis­
qu'il nous offre "un roman dans 
un autre roman". Toutefois, il s'en 
tire à merveille. L'Intrigue est 
soutenue de la première à la der­
nière page. Le style n'a pas tou­
jours l'allure qu'on lui voudrait. 
Mais, celà s'oublie sous l'emprise 
du charme du récit

"Clair-Obscur" noua décevait, 
mait “Brentwick" nous étonne, et 
Pallascio-Morin a droit à l'encou­
ragement du public lecteur qui
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Manifestations inoubliables 
cet après-midi à la Montagne

Le giand jour est arrivé. La vi- | 
site de l'université de la montagne j 
commencera à deux heures cet I 
après-midi. Si l'on en juge par l'en­
thousiasme manifesté par les cen­
taines de personnes qui ont offert 
spontanément leur concours, pour 
ce grand événement, la fête sera 
un succès qui dépassera d'emblée 
les espérances que ses organisa­
teurs se permettaient d’entretenir, j

Cette visite en masse est sous I 
les auspices de la Chambre de j 
commerce des Jeunes et rien n’a 
été oublié pour lui donner un ca­
ractère propre à promouvoir les j 
travaux de parachèvement des im- , 
meubles universitaires.

Ainsi que les journaux en ont j 
fait mention hier, l'Hon. Adélard 
Godbout, premier ministre de la 
province et nombre d’autres per­
sonnalités importantes seront pré­
sents. Leur discours à la foule de 
visiteurs seront radiodiffusés par 
le poste CKAC à partir de 3 heu­
res et demie directement de l'Uni­
versité.

La compagnie des Tramways as- j 
sure au public visiteur un service j 
de transport irréprochable tandis que : 
la force constabulaire et le dépar-j 
tement de ia circulation municipal j 
ont prévu les dispositions nécessai- ; 
res pour maintenir l'ordre. Les au-j 
tomobilistes pourront facilement j 
stationner leurs voitures.

En foule donc cet après-midi à 
deux heures à l'Université de la 
Montagne, rue Maplewood. L'invita­
tion s'adresse à toute la population, 
les dames sont spécialement invi­
tées.

Voici les associations ou corps 
publics qui seront représentés: 
Montreal Junior Board of Trade, ■ 
Montreal Board of Trade, Société 
St-Jean-Baptiste,, Club Kiwanis 
St-Laurent, Montreal Kiwanis Club 
Association Catholique de la Jeu­
nesse Canadienne française, Cham­
bre de commerce de Montréal, So­
ciété Saint-Vincent de Paul, Al­
liance Catholique des Professeurs 
de Montréal, Association profes­
sionnelle Catholique des Voyageurs 
de commerce. Les Chevaliers de 
Colomb, La Jeunesse Ouvrière Ca­
tholique, La Jeunesse Etudiante 
Catholique, La Jeunesse Technique 
Catholique, La Jeunesse Agricole 
Catholique, Les Scouts Catholiques, 
La Société des Ecrivains Cana­
diens, Les guides Catholiques, Wo­
men's Volunteers Corps, Société 
Ambulancière Saint-Jean. Les ci­
tés de Montréal, Montréal-Est, Ver­
dun, Montréal-Ouest, Pointe-aux- 
Trembies, Outremont, Longueuil, 
Westmount, La Commission des E­
coles Catholiques de Montréal, Les 
Commissions scolaires de Verdun, 
Montréal-Est, Salnt-Vlateur, La

appréciera et goûtera avec nous 
cette oeuvre si bien réussie.

Un bijoux de préface, dû à M. 
Jean Dufresne, précède l'ouvrage. 
La toilette typographique de 
"Brentwick ' est à signaler. Elle 
est de tout premier ordre et l'on 
s'étonne, à la vue du bouquin, 
que ce soit un livre écrit par un 
Canadien français et imprimé au 
Canada.

, V. B.

Chambre des Notaires, Le Barreau 
de Montréal, Corporation des Tech­
niciens, Association générale des 
Etudiants, Les Ecoles d'Arts et 
Métiers, Techniques, Hautes Etu­
des commerciales, du Meuble, l'As- 

(Suite o. la page 30)

s PROPOS DE \

\Ma*t Ô+tcle\
Aux enfants: Un enfant poil et 

distingué ne crie Jamais à tue-téte 
dans ies rues, sonne jamais aux 
portes des résidences privées, ne 
se moque Jamais d'un vieillard ou 
d'un infirme, ne prononce jamais 
un sacre ou un blasphème, ne fume, 
jamais un bout de cigarette ramas­
sé dans la rue.

Un enfant comme il faut, aide 
toujours un aveugle à traverser 
une rue, cède toujours le pas à une 
femme sur le trottoir.

Bon à savoir: L'abus des bois­
sons nuit non seulement à la santé 
du corps mais aussi â la raison. Il 
ne faut pas boire avec pxcès, éviter 
surtout l'usage des boissons alco­
oliques. être également limité dans 
scs désirs.

11 faut encore et toujours se rap­
peler que la sobriété conduit à la 
vertu; l'intempérance engendre 
tous les vices.

Notre histoire: En 1633, Cham­
plain revient à Québec, comme gou­
verneur, et fait construire l'église 
de Notre-Dame de Reoouvranea 
près du Château St-Louis.

Kn 1635. mort de Chnmnlain à 
Québec. Fondation du collège des 
Jésuites, à Québec, par le marquis 
de Gamache.

En 1636, de Cliâteaufort, admi­
nistrateur. Arrivée de Montmaguy, 
2e gouverneur.

Pensons aux voisins: Habituons- 
nous donc à penser plus souvent à 
ceux qui partagent la même maison 
que nous... à leur rendre* la vie 
nlus agréable. Tous n’ont pas le 
bonheur de vivre dans des maisons 
particulières où l'on pent aller et 
venir tout à sa guise. Et c’est pour 
cela que je vous conseille de pen­
ser aux autres, de les ménager un 
peu plus que vous ne l'avez peut- 
être fait jusqu’ici. Appliquez-vous 
à respecter leur repos ou leur tra­
vail. Les vôtres s'amuseront au­
tant. j‘e suis positif et tous n'en 
seront que plus heureux. Essayez 
et vous verrez...

Prochain concours: Chers petits 
amis. Je reviens aujourd’hui sur 
le concours que je vous annonçais 
Jeudi matin. Ce concours est ouvert 
à tous les enfants fréquentant l’éco­
le. Comme les "Propos de Mon 
Onde" feront le sujet du concours, 
il Importe que vous en fassiez la 
collection complète jusqa'â la date 
du concours en n’oubliant nas d'y 
inscrire la date de la publication 
dans le Journal, surtout lisez-les. 
Lundi matin. Je vous donnerai d'au­
tres renseignements utiles. A lun­
di.

Mon Oncle.
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Les Grecs s’emparent d’une autre base
Parmi les nouveaux succès des Grecs 
l’on compte la prise de Pogradec, la 
base italienne à 60 milles de Tirana

New-York, 22. (B.U.P.) — Une émission de la Bri­
tish Broadcasting Company captée ici, hier soir, par le C. 
B.S. mande de Belgrade qu'aprcs s'être avancés à 25 mil­
les au-delà de Koritza, les Grecs se sont emparés de la base 
albanaise des Italiens à Pogradec, sise près de la frontière 
yougoslave à 60 milles au sud-est de Tirana.

Belgrade, Yougoslavie. 23. (B.U.P.) 
— Daprès des dépêches transmises 
hier soir, de la frontière, à la suite 
d'une furieuse bataille qui s'est pour­
suivie durant 24 heures, les Grecs ont 
coupé l'importante route qui relie 
Koritza à la frontière yougoslave en 
passant par les monts Suha.

Les Italiens auraient eu 500 morts 
et 1.000 hommes de blessés dans des 
opérations d'arrière-garde pour pro- 
tégerla retraite de Koritza. On rap­
porte d'autre part que 280 Grecs 
ont été tués et 400 blessés.

Les Grecs ont en outre fait pri­
sonniers 19 officiers et 400 soldats 
italiens, saisi 80 tanks. 30 camions, 
sept gros canons. 28 mitrailleuses 
et une quantité considérable de 
munitions.

Ils se seraient emparés des villes de 
Zavezda, Cernovska. Salin et Glom- 
boc sur cette route qui longe la rive 
ouest du lac Prcsba.

Une autre troupe grecque dans ce 
secteur aurait capturé une hauteur 
au nord de Zvezda.
La stratégie grecque

En coupant la route reliant la 
ville albanaise de Koritza avec les 
villes yougoslaves de Biiolj et 
d’Ohrid sur la frontière, les Grecs 
ont maintenant protégé leur flanc 
droit dans le secteur de Koritza 
par les lacs Presba à l’est et la 
frontière de la Yougoslavie att 
nord.

On a fait remarquer dans les mi­
lieux militaires que maintenant les 
Grecs peuvent entreprendre une 

•^tSlissée pour couper la route de 
Koritza-Pogradec et atteindre les 
rives sud et ouest du lac Ohrida. 
d'où ils pourront menacer la ville 
albanaise de Pogradec.

Une insinuation de 
l’Hon. Dr Bruce

Ottawa. 22 (B.U.P.) — La fin 
du débât sur le discours du Trône 
a été marquée par une insinuation 
voulant que le Canada profite de 
la guerre aux dépens de la Gran­
de-Bretagne.

L'Hon. Dr Herbert Bruce, ex­
lieutenant gouverneur de la pro­
vince d’Ontario et présentement 
député de Toronto-Parkdale, a en­
gagé le gouvernement à adopter 
une politique nationale pour de 
meilleures conditions de santé et 
d'habitation et à mettre a la dis­
position de la population de la 
Grande-Bretagne sans marchander 
"ses greniers remplis à craquer".

La stratégie grecque envisage 
apparemment plus que la simple 
capture de Koritza: son but. croit- 
on ici, est de posséder le contrôle 
de toutes les routes par lesquelles 
les Italiens pourraient dépécher 
des colonnes motorisées à la fron­
tière pour se diriger sur Salonique

Les Grecs s'avancent également 
sur le front sud où ils ont occupé 
les villages de Landanl. Kastaniani 
et Kosovica sur la rivière Kzeria.
Salonique en liesse

Salonique. Grèce. 23 (B.U.P.I — 
Les rues de ce port grec étaient, 
hier soir, encombrées par la foule 
qui célébrait la chute de Koritza en 
s'écriant: "La victoire et ensuite les 
“macaronis'' à la mer.”

On a paradé dans les rues pavoi- 
sées de nombreux drapeaux. Les 
navires dans le port ont fait reten­
tir leurs sirènes et les cloches des 
églises ont sonné pendant des heu­
res et des heures. On a servi gra- j 
tuitement dans les cafés des rafrai- 
chissements.

(Ici quatre lignes ont été censu­
rées).

On comprend qu'après avoir en- j 
cerclé et ensuite occupé Koritza. j 
l'armée grecque s’est dirigée rapi­
dement au nord vers l'Adriatique.

(Ici douze lignes censurées)
En annonçant la chute de Korlt- | 

za, les camelots ont fait entrer la 
population de Salonique dans une 
jubilation presque hystérique.

A l’Immacuiée-Conception
C'est jeudi soir, le 28 novembre j 

1940. à 8 heures 15 p.m.. que les j 
scouts de la paroisse Immaculée- I 
Conception serviront leur souper I 
aux huitres. Les gourmets pourront j 
se régaler à profusion, et l'organi- j 
sation ne ménage rien pour que ce J 
souper soit un succès. Cette fête ! 
sera sous le haut patronage du Ré- j 
vérend Père Curé Louis Malhlot. s. j 
j. Pour retenir vos billets appelez: j 
AM 6075 — FR 3653 — FR 1423.

LETTRES ET COLIS 
PERDUS EN MER

Nous apprenons de source offi- j 
cieile que des dépêches renfermant 
des correspondances destinées aux] 
troupes outre-mer. des colis de ta- j 
bac. etc., ont été perdues en mer par 
suite de ia destruction du cargo ; 
“Beaverford" qui faisait partie d'un] 
convoi at taqué sur l'Atlantique par ! 
un corsaire.

Mort de Mme Peter Veregin, mère du 
directeur spirituel des Doukhobors

Vancouver. C.-B . 22 (B.U.P.) — 
Mme Peter Veregin. mère de Peter 
Veregin III. directeur spirituel de 
40.000 Doukhobors au Canada, est 
décédée ici. aujourd'hui, à l'âge de 
57 ans.

Mme Veregin 
était malade de­
puis plus de 2 
mois. Son corps 
sera transporté 
à Brilliant, C.-B. 
Elle sera inhu­
mée selon le rit 
de la secte des 
Doukhobors.

Le corps de 
M m e Veregin 
sera exposé sur 
un lit de parade 
dans un cercueil 

ouvert pendant plusieurs jours à 
sa demeure et des Doukhobors at­
tristés. revêtus de leurs costumes 
nationaux de ia Russie, se tien­

dront tout autour de la bière en 
chantant Jour et nuit des prières. 
D'après les usages des Doukhobors. 
le corps ne doit pas être laissé seul 
un Instant.

On ignore les allées et venues de 
Peter Veregin III. qui fut procla­
mé chef de la secte après la mort ] 
de son père l’an oernier A Saska- j 
toon, Peter Veregin II, époux de 
feu Mme Veregin. On croit, cepen­
dant, qu'il a été fait prisonnier en 
Russie où sont proscrits les Douk­
hobors.

Avant de mourir Mme Veregin a 
exprimé la conviction que son fils 
reviendrait de Russie pour assu­
mer la direction de la secte. Elle a 
essayé de le remplacer en son ab­
sence, mais la plus grande part de 
la responsabilité a été assumée par 
son petit-fils. John Veregin, cousin 
de Peter III, et reconnu par de 
nombreux Doukhobors comme leur 
chef officieL

Mme P. Ycregiii

" . '

V" -j

' '

M1ËÉ

M. Adhémar Raynault obtient son bulletin de présentation

M. Adhémar Kaynault a obtenu hier son bulletin de piésentation. On le volt Ici, recevant son bulletin 
de M. Mongeau, assistant-greffier et ayant à sa gauche l'échevln Armand Tallinn et, à sa droite, 
MM. I- ICloux, président du Club Libéral l-emieuv et lî. Knjottc, ancien président de la Fédération 
Populaire. (Photo “L’Illustration Nouvelle”).

Le concours de Mon Oncle !
Quelle école de Montréal aura les 

vainqueurs du concours de Mo» 
Oncle?

Ce sera intéressant de le savoir 
lors de la proclamation des vain­
queurs.

20e anniversaire du 
cercle Maisonneuve

Tous les anciens du Cercle Mai­
sonneuve et les membres actuels 
sont convoqués, sans autre avis, 

aux manifesta­
tions qui marque­
ront le 20e anni­
versaire de fon­
dation du Cercle 
Maisonneuve, 1 e 
dimanche 24 no­
vembre 1940. Voi­
ci le programme 
de la journée:

9.30 h. am. : 
Réunion générale 
au sous-sol du 
presbytère à Mai­
sonneuve.

11 heures am.: 
Grand ’ messe

I.'abbé L. Groulxchantée Par M 
l'abbé Gérard 

Riopel et prêchée par l’abbé Gaé­
tan Cadieux.

12 h. 30 p.m.: Photographie et 
goûter intime.

8 h. 30 p.m.: Conférence de l'ab­
bé Lionel Grouix dans la salle de j 
l'école Chemédey de Maisonneuve. !

“NOTRE MILIEU V
Le lundi 25 novembre, M. Fran­

çois Vézina donnera à l'Ecole des \ 
Hautes Etudes commerciales le I 
deuxième d'une série de cours sur 
“Notre Milieu''.

M. Vézina parlera de La plaine 
du Saint-Laurent.

Ces cours se donneront à 8 heu­
res 30 du soir dans '.'amphithéâtre 
de l’Ecole, 535, avenue Viger.

L'entrée est libre.

Les candidats
Voici les candidats qui se sont 

procuré hier leur bulletin de pré­
sentation:

A la mairie: MM. Adhémar Ray­
nault et Oscar Bélisle.

A l'échevinage: Camille Côté, 
district 10. catégorie B; Hervé 
Brien, district 11, catégorie B; Dr 
Eudore Dubeau. district 8. catégorie 
A; F. Duclos. district 10, catégo-( 
rie B. i

j Une mise au point de M. J.-E. Dubreuil j
M. J.-Emlle Dubreuil. conseiller 

de Montcalm et député de Jeanne- 
Mance à l'Assemblée legislative, a 
fait la déclaration suivante, avant- 
hier après-midi, à la séance extra­
ordinaire du conseil municipal:

“Je me lève sur une question de 
privilège pour revendiquer mon 
honneur qui a été injustement at­
taqué dans un récent jugement de 
l'hon. juge Forest dans une cause 
de l'ex-maire Raynault vs Ovita 
Fortier.

"Je n'ai jamais eu affaire ni de 
près ni de loin avec les agissements 
de M. Fortier dans ces causes et la 
preuve en a été faite devant le Juge 
Forest, lorsque M. Fortier au pro­
cès le 7 novembre 1940, interrogé 
sous serment a déclaré comme suit:
Interrogé par Me Monctte

"D.—Vous avez dit dans votre dé­
position que cette affaire s'était 
discutée, qu'il y a bien du monde 
qui vous a fait part de ses soupçons, 
de ses opinions: vous avez eu les 
vôtres. Mais comme informations 
directes, y a-t-il un seul échevin, y 
compris Monsieur Dubreuil. avec 
qui vous ayez été en contact direct 
et qui vous a dit directement à vous 
qu'il avait eu des offres de qui que 
ce soit au sujet de ce contrat-là?

R.—Aucun, aucun échevin.
D.—Pas même Monsieur l’échevln 

Dubreuil?
R.—Non, aucunement, Je n'al pas 

vu Monsieur Dubreuil.
“Et plus que cela. M. Fortier à 

la page 14 de son témoignage dit

Réunion demain des 
anciens de St-Césaire

que j'avais été invité à prendre part 
aux procédures d'injonction et que 
j'avais refusé."

“L'on comprend difficilement 
qu’en face de cette preuve, le juge 
ait pu porter jugement sur moi d» 
la façon injurieuse qu'il l’a fait, 
alors que je n'étais pas partie en 
cause et que Je ne savais même pas 
que mon nom avait été mentionné 
à l'enquête.

"Je nie catégoriquement avoir 
participé en aucune façon dans les 
procédures ou injonction prises par 
M. Fortier concernant le contrat de 
la Cité de Montréal avec la Mont­
real Light Heat and Power Conso­
lidated. et je suis sûr que l'honora­
ble juge Forest, l'ex-malre Adhé­
mar Raynault et Me Gustave Ma­
nette, son avocat, mis au courant 
de cette déclaration présente, cons­
tateront l'erreur Injuste commise A 
mon égard et à ma famille a oetta 
occasion et verront eux-mêmes k 
rectifier les faits:

"Je peux dire à cas messieurs, en 
terminant, que je suis aussi honnê­
te qu'ils peuvent l'être, et que ma 
réputation est aussi sans tache qu« 
la leur.”

LES PROCHAINES 
ELECTIONS A LACHINE

Laoliine. 22. (D.N.C.) — Les
échevins W. Warner et H. Cadieux 
ont déclaré, ce soir, lors de la der­
nière séance du conseil municipal 
de Lactiine, qu'ils ne brigueront 
pas les suffrages lors des prochai­
nes élections municipales. La misa 
en nomination s lieu lundi pro­
chain.

mmw:

Les anciens élèves du collège de 
Saint-Césalre se réuniront dlnian- ] 
che après-midi le 24 courant, à 2 
heures précises, 
au collège No­
tre-Dame de la 
Côte - des - Nei­
ges. situé vis-à- 
vis l’oratoire St- 
Joseph.

Le Révérend 
Pire Juie* PW- 
tras. C.S.C., supé­
rieur provincial 
des Prêtes de la 
Congrégation de 
Sainte-Croix et le 
R. F. Faustin, nou­
veau supérieur du 
collège de Saint- 
Césalre. assiste­
ront à la réunion.
On profitera de 
:ette occasion pour m. Egide Glngras 
faire l'élection des
officiers du conseil pour l'année j 
1941.

Tous les anciens de Saint-Césai- ' 
re soûl cordialement Invités. i

MM. W. Gllberry et A. Guest, 
deux anciens échevins de Lachine, 
se porteront candidat au siège No 
1 et on mentionne les noms d» 
MM. Arthur Leblanc et T. Ravarv 
comme candidats au siège No 2 
tandis que l’échevln Emile Bélan­
ger serait élu par acclamation au 
siège No 3.

Les Kiwaniens à l'hôpital 
Notre-Dame de la Merci

Le dimanche 24 novembre, à 3 h. 
de l'après-midi, les membres du 
club St-Laurent-Kiwanla visiteront 
l'hôpital Notre-Dame de la Merci. 
Us seront accompagnés de leur* 
épouses et amis et un don sera pré­
senté au nom du club pour l'achat 
d'un appareil médical spécial desti­
né à soulager les souffrances des 
quatre cent- vieillards hospitalisés 
par cette Institution.
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Les nazis attaquent un autre centre industriel
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Bombardement 
semblable à celui 
de Coventry

LE CONSEIL DE L'AMICALE DE ST-JACQUES

Londres, samedi, 23. * 1 B.
U.P.) — Des escadrilles de
bombardiers allemands ont
survolé d’heure en heure.
hier soir et de bonne heure
aujourd'hui, une ville de 
l’ouest des Midlands, en lui
faisant subir un bombarde
ment comparable à celui qu’a 
subi, la semaine dernière, 
la ville de Coventry dans la 
même région.
Les nazis ont suivi leur nouvelle 

méthode de détruire un centre in­
dustriel au cours d’une attaque mas­
sive.

D’après un rapport d une ville de 
la région, les assaillants ont reçu 
une chaude réception le long de la 
côte du nord-est. Les batteries ont 
dirigé un feu de barrage tout le long 
de la côte. On a ajouté qu’aucune 
bombe n’a été lancée dans cette sec­
tion.

Venant en tous sens, un grand 
nombre de bombardiers ennemis ont 
forcé les défenses meurtrières de la 
ville pour la cribler de bombes ex­
plosives et incendiaires.

Tout comme mardi soir, les rai­
ders ont presque ignoré Londres et 
ont transporét leurs cargaisons en­
tières pour les déverser sur une vil­
le choisie comme centre de 1 atta­
que.

On a rapporté qu’une autre ville 
des Midlands a été également sou­
mise a une violente attaque bien 
qu’on soit sous l'impression que le: 
.raid a été plutôt léger en comparai- 
ron du précédent.
Avions nazis détruits

Des vents orageux ont balayé 
l’Angleterre durant la journée et 
les opérations aériennes ont été 
légères. Il n’y a pas eu d'alerte à 
Londres pendant la journée bien 
qu'on ait signalé la présence d’appa­
reils ennemis au-dessus du sud de 
l'Angleterre, les Midlands et l’East- 
Ar.glie.

Peu après l'alerte de nuit des 
raiders convergèrent de deux direc­
tions sur !a région métropolitaine 
en suscitant un intense tir de bnr- 
rage. On a annoncé que deux avions 
nazis ont été détruits.

Cev jours derniers avait lieu la première réunion du Conseil de l'Amicale des Anciens de Saint-Jacques, élus au dernier Conventum. On 
remarque assis: MM. Arsène Morin, directeur, Eug. Gaudry, trésorier, M. Chas Kacicot, p.s.s., aumônier. Me Bernard Bourdon, prési­
dent réélu, cher frère Joseph, directeur de l’école, M. Gérard Thériault, ex-président. Debout en arrière: MM. Eug. Picard, J.-Ls 
Brunelle, Edmond Pelletier, Pau! Dozols et M. Aug. Blondln, directeurs, et M. Alfred Vallerand, secrétaire de l'Amicale. N’appa­
raissent pas sur cette photo Messieurs Denys, Fournier, Paul fienécal, et André Dupont-Hébert, et M. Réal Huppé, tous directeurs 
de l'Amicale.

Candidat

On craint pour la 
vie des trois 
autres aviateurs

EAST-LAKE, Qué.. 22. B L’.P.)— 
La mauvaise température a géné. ce 
soir, les recherches des trois avia­
teurs canadiens encore perdus dans 
la région déserte d'East-Lake près 
de la frontière du Maine et l'on 
craint de plus en plus qu'ils ne pé­
rissent de froid et de faim avant 
d'être repérés.

Deux des aviateurs, le chef méca­
nicien E.-J. Benoit d'Ottawa et le 
mécanicien Elmer Johnson de Win­
nipeg, sont sains et saufs, l'un à 
East-Lake et l'autre à Saint-Pam­
phile.

La pluie, la neige et le brouillard 
ont retenu à l'aéroport de Saint- 
Hubert neuf avions américains as­
signés aux recherches et Ici qua­
tre appareils de la force royale aé­
rienne canadienne toute la Journée 
durant. Des groupes de sauveteurs 
ont continué de fouiller la région 
mais la neige nuit considérablement 
à leurs recherches des trois avia­
teurs encore disparus qui sont l'of­
ficier d'aviation J -G. Richadson, le 
chef mécanicien H.-E. Howard et 
ie lieutenant de section F. Clay.

On entretient de fortes craintes 
sur le sort des trois autres avia­
teurs à la suite de la lutte qu'ont 
dû soutenir Benoit et Johnson pour 
demeurer vivants. Johnson a admis 
qu'au moment où le bûcheron Napo­
léon Gagné l'a découvert il était 
sur le point de s'évanouir et qu'il 
avait perdu tout espoir de revoir la 
civilisation avant d'être aperçu par 
l’un des appareils de reconnaissance 
de la force royale aérienne cana­
dienne. Aidé de Gagnon, Johnson a 
pu gagner un camp de bûcheron à 
la "Rivière des Cinq" et de là con­
duit à Saint-Pamphile.

La guerre il 
y a un an

t Par British United Près* J

Le Dr Nicolas-N. Couroff a été nommé 
lieutenant dans le corps dentaire

Les Alliés annonçaient avoir des­
cendu 12 appareils allemands sur 
le front ouest; l'Allemagne préten­
dait avoir abattu cinq avions fran­
çais.

On rapportait de fortes pertes en 
mer. Les navires britanniques cou­
lés étaient les vapeurs "Geraldus", 
“Darino" et "Lowland”, le chalu­
tier “Sulby’ et le balayeur de mi­
nes "Aragonite". La France perdait 
deux chalutiers: "Saint-Clair" et
"Baves II". La Grèce perdait un 
cargo P'Elena R".

lin équipage nazi sabordait le 
vapeur "Adolph IVoermann" au lar­
ge de la côte de l'Afrique du Sud 
pour éviter d'ètre capturé par un 
navire de guerre britannique.

L’ancien premier ministre pro­
français, George Tatareseu, était 
appelé à organiser le cabinet rou­
main.

Photos Dumas
M. Eugène Gaudry,

M. Eugène Gaudry, c.cs, s'est 
procuré ces Jours derniers auprès 
du greffier municipal son bulletin 
de présentation pour la catégorie 
“A" du district 8. fSt-Jean-Baptls- 
te-Lafontaine - St-Jacques - Ville- 
Marie-Bourget.

Courtier en Assurances depuis 
nombre d’années. M. Eugène Gau­
dry. bien connu sous le nom du 
'Courtier des Propriétaires de 
Montréal", est membre de '.a Ligue 
des Propriétaires et de la Chambre 
de Commerce de Montréal.

Famille éprouvée d’un 
i journaliste anglais

Londres. 22 — Voici l'une des 
tragédies de la bataille de Londres: 
vendredi dernier, une bombe s'abat­
tit sur la demeure de E Robinson, 
journaliste, tuant ses deux frères 
et leurs femmes ainsi que sa vieil­
le soeur, blessant gravement une 
jeune soeur. Deux tantes, devenues 

j folles, ont été envoyées à l'asile.

Une assemblée de 
M. Léonard Trépanier

Dne assemblée aura lieu demain 
après-midi, à 2 h. 30, au marché St- 
Jacques, pour offrir la candidature
à la mairie à M. Léonard Trépanier.

Ottawa fait d’autres 
concessions aux 
provinces de l’Ouest

Ottawa, 22. iB.UP.) — Les tié- 
' pûtes de l'Ouest de tous les partis 
politiques se réjouissent de leur suc- 

| cès en ayant obtenu ce qu'ils con- 
j sidèrent comme une autre conces- 
1 slon du gouvernement canadien aux 
! cultivateurs de blé des Prairies.

Cette dernière concession est une 
; entente tacite, maintenant confirmée 
! par mon. J.-G. Gardiner, par la­
! quelle toute année durant laquelle 
le prix du blé reviendra en moyenne 
à moins de 80 cents par boisseau sera 
proclamée une “aimée précaire" dans 
les Prairies, avec tous les avanta­
ges en espèces de la Trésorerie na­
tionale au cultivateur de blé qu’im­
plique automatiquement la procla­
mation.

On comprendra l’importance de 
cette décision en se rendant compte 
que même durant les meilleures an­
nées de la récolte, il se trouve plu­
sieurs endroits où la récolte est at­
teinte par les insectes, la sécheresse, 
ia grêle et d'autres fléaux, si l’année 

| est reconnue comme critique, les cul- 
j tivateurs ainsi éprouvés bénéficieront 
j de boni prévus par la loi d'assistance 
| des cultivateurs des province de 
l’Ouest.

j Plusieurs orateurs adresseront la pa­
role. Des hauts-parleurs seront 1ns- 

jtallés à l'intérieur et' à l’extérieur 
d* la sa lia.

Le Dr Nicolas N. Gouroff, den- j 
tiste de Montréal, qui vient de re- ’ 
cevoir du Ministère de la Défense 
Nationale à Ottawa, sa nomination J 
au rang de Lieutenant dans le j 
Corps Dentaire Canadien, district 
No 4.

Le Dr Nicolas Gouroff fut dé­
coré plusieurs fois durant la Gran- j 
de Guerre dans l’Armée Française, 1 
et dans l'Armée Impériale Russe. 
Il désire, étant aujourd'hui sujet 
britannique, se rendre utile à no­
tre armée dans le présent conflit, 
utilisant ses connaissances et l'ex­
périence de sa profession.

Avant la Grande Guerre le Dr J 
Gouroff poursuivait ses études à 
l’Ecole Militaire de Médecine de ; 
Moscou (Russie). A la déclaration : 
de la Guerre, U s'enrôla dans le 
service actif à l'Hôpital militaire 
de la ville d’Orenbourg. d'où il re­
çut l'ordre, le 31 décembre 1915, de 
l'Inspecteur Général de l’Armée 
Impériale du Corps médical de la 
ville de Kazane. de rejoindre le 
2ème Régiment Spécial, 1ère Divi­
sion du Contingent russe en Fran­
ce au Front français, où il fut bles­
sé 2 fois dans le secteur de Reims 
(Champagne) lors de la période 
d’attaques où la célèbre Cathédrale 
de Reims fut bombardée et incen­
diée par le cruel et impitoyable en­
nemi.

En décembre 1917, il s’engagea 
dans la Légion des Volontaires 
Russes, attachée au Sème Zouaves 
de la fameüse Division Marocaine. 
Il prit part aux batailles près de 
Soissons, le 30 mai 1918, où il fut 

' blessé et évacué à l'Hôpital Mili- 
: taire de Bourges.

Ayant été blessé 3 fois sur le j 
Front français, le Dr Gouroff reçut ( 
la Croix de St-Goorges ( Chevalier) I 

; qui équivaut à la fameuse Croix 
Victoria Anglaise, la Médaille Mili­
taire Russe, la Médaille de Ste- J 
Anne et la Médaille de St-Stanis- ! 
las.

i II fut décoré également par le J 
! Gouvernement Français; de la ! 
Croix de Guerre, avec une étoile 
d'argent, de l'Etoile des Blessés 
(avec 3 étoiles), de la Croix du 
Combattant, de la Médaille Com­
mémorative, et enfin de la Médaille 
de la Victoire.

Après sa démobilisation, le Dr 
Gouroff compléta ses études à l’E- 

j cole Dentaire de Paris: en 1920 il 
vint au Canada pour entrer à la 
Faculté Dentaire de l'Université de 
Montréal, d'où il fut gradué en 
1922.

H est Membre du Collège des 
Chirurgiens-Dentistes de la Pro­
vince de Québec et de l'Association

dentaire Canadienne. Egalement 
Membre actif de la Société des Vé­
térans Français de la Grande Guer­
re. Membre de l'Association du

«Photo C.-A. Barnier).

Lieutenant N.-X. Gouroff
Corps Canadien, il est aussi Mem­
bre de l'Union Nationale Française.

Le Dr Gouroff se met entière- 
nient à la disposition de sa nouvel­
le Patrie Canadienne et désire ar­
demment tous les services qu’Elle 
attendra de lui.

CONFERENCE FEDERALE
Ottawa. 22 (B.U.P.) — Le pre­

mier ministre W. L. Mackenzie 
King a annoncé, ce soir, que qiardi. 
le 14 Janvier, a été choisi par ie 
gouvernement comme date d'inau­
guration de la conférence entre 
les autorités fédérales et les pre­
miers ministres des provinces sur 
le rapport Slrois. Le premier mi­
nistre a ajouté qu’il a écrit aux 
premiers ministres des provinces 
pour les inviter à Ottawa pour cet­
te date.

Excuses offertes à ^
l’ambassadeur Weddell -

Madrid. 22 (B.U.P.) — Le gou­
vernement espagnol a offert ses 
excuses à l’ambassadeur américain 
Weddel! pour la manifestation fai­
te. hier, par les étudiants devant 
l'ambassade des Etats-Unis.
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Les Tribunaux Criminels
LE JUCE AMEDEE MONET ACQUITTE 

D’UN SEUL COUP SEPT AUTRES 
PROPRIETAIRES DE TAXIS

Le juge Amcdée Monet acquittait, hier, sept proprié­
taires de taxis qui avaient été accusés de n’avoir pas donné 
des feuilles de route en double à leurs chauffeurs et de no 
pas avoir gardé ces feuilles pour vérification, aux termes 
de la loi.

On se rappelle que le juge avait 
mis en délibéré deux causes, celles 
de Emile Raymond et celle d'Emile 
Boudreau. K avait en outre mis en 
délibéré les motions de la poursui­
te, pour cinq autres causes, mo­
tions tendant à compléter l’accusa­
tion portée sur chacune des plain­
tes.

Dans la cause d'Emile Raymond, 
le juge déclara que l’article 23 de la 
loi des salaires minima contenait 
évidemment deux infractions, l'une 
concernant le chauffeur, qui doit 
tenir des feuilles de route en dou­
ble, et l'autre concernant le pro­
priétaire, qui doit conserver ces feuil­
les pour vérification. Ce sont deux 
Infractions distinctes. Or, la loi desl 
convictions sommaires défend de | 
porter deux accusations différentes j 
dans la même plainte. Et le Juge | 
renvoya la plainte et la motion de 
la poursuite. En revoyant les faits ' 
de la preuve, le juge constate en ou- j 
tre que la preuve a établi que les ! 
fouilles avaient été fournies aux ! 
chauffeurs, mais aussi que le Jour j 
du délit reproché, l'accusé n’avait 
aucun chauffeur à son service.

En ce qui concerne les poursuites ! 
contre Kick Chemuck. Léopold Gau- 
tiller, Abe Belkin, Herbert Ha:l et 
Bernard Simard, le juge déclara 
renvoyer purement et simplement 
les motions de la poursuite tendant 
A modifier les accusations portée?

| En effet, dit le juge ces accusations 
comportant deux délits étaient nul- 

j les et par suite leur amendement ne 
saurait être possible.

Enfin, pour la cause de Emile 
Boudreau, (Taxis LaSalle), le Juge! 
dclara avoir examiné la preuve. Il 

I lui semblait que la Cour devait ac­
corder foi A la déclaration de lins- 

I pecteur. Or l'inspecteur déclare que 
| l'accusé lui aurait dit qu'il déchirait 
j les feuilles qui lui étaient remises 
| par les chauffeurs, après qu'il les 
i avait payés. Mais l'accusé, qui doit 
| répondre à l'imputation du délit de 
i ne pas avoir fourni de feuilles en 
double, les a fournies. Et !e Juge ac- 

1 quitte Boudreau.

Quatre accusations de 
vol d'automobile

Oskar Katomsky, 1020 ouest, rue 
Lagauchetière, et Fernand Falar- 
deau, même adresse, devaient ré­
pondre, hier, devant ie juge J.-C. 
Langlois, à quatre accusations de 
vols d'automobiles commis les 26 
octobre, 24 septembre, 1er août et 
9 août derniers.

Ils protestaient de leur innocence 
et le juge fixait leur enquête pré­
liminaire au 28 novembre courant. 
Il envoyait en outre les deux accu­
sés à la Sûreté Municipale, pour 
trois Jours, aux fins d’identifica­
tion.

Ils s’avouent coupables 
du vol de dix coqs

Fernand Jalbert, 2152. rue La­
salle. et Marcel Beaupré. 1875, rue 
Jeanne-d’Arc, s'avouaient coupa­
bles. hier matin, devant le juge J.- 
C. Langlois, à l'accusation d'avoir, 
dans la nuit du 15 au 16 novem­
bre, volé dix coqs dans le camion 
d'Albani Lalumière, de St-Hubert, 
camion qui était remisé sous un 
abri du marché Maisonneuve.

Le juge ajourna la sentence au 
vingt-huit novembre' et ordon­
na que les deux accusés seraient 

! mis à la disposition de la Sûreté 
j Municipale, pour trois jours, aux 
! fins d'identification.

Les mêmes accusés devaient ré­
pondre en outre à une accusation 
de tentative de vol avec effraction 
dans la stalle No 32 du Marché 
Maisonneuve. Sur cette accusation, 
les deux garçons, qui sont Agés de ; 
17 ans, protestèrent de leur lnno- ; 
cence et le juge fixa leur procès 

j au 28 courant.

. .femme en cuir de 
couleur noir. .

Une curieuse accusation est por­
tée contre Rolland Constant, 19 
ans, 2991, rue Coloniale. En effet, 
celui-ci comparaissait hier devant 
le Juge J.-C. Langlois, sous l'accu­
sation d'avoir, le 2 novembre der­
nier, volé "une sacoche de femme 
en cuir de couleur noir (sic* avec 
son contenu” soit des papiers per­
sonnels et une somme de 26 cen- 
tlns.

L'accusé protesta de son Innocen­
ce à cette singulière accusation et 
le Juge fixa son procès au 28 no­
vembre courant.

Constant devra demeurer trois i 
Jours à la Sûreté Municipale, pour 
identification.

Appréhendé la veille, 
Morris Wineberg a 

Comparu hier après-midi
Un nommé Morris Wineberg, 21 

ans. sans domicile connu, mais ac­
tuellement en service dans l'armée, 
s'avouait coupable, hier après-mi­
di, devant le juge Edouard Ar­
chambault, à l'accusation d'avoir, 
le 21 novembre, volé une somme de 
$14.25 au détriment de M. Samuel 
Weiner, marchand qu'il aurait en­
fermé dans une pièce de son ma­
gasin, 2864, rue St-Laurent avant 
d'enlever cette somme du tiroir- 
caisse.

Le juge, donnant acte A l'accusé 
de ses aveux, fixa le prononcé de 
la sentence au 25 novembre cou­
rant et confia Wineberg peur trois 
Jours à ia Sûreté Municipale, pour 
identification.

Messager accusé de vol 
par son patron

Jean-Paul Sweeney, 18 ans, sans 
domicile connu, se reconnaissait 
coupable, hier, devant le juge J.-C. 
Langlois, A l'accusation de vol com­
me serviteur d’une somme de $10 
au détriment de M. Ely Wahl, 224, 
rue Milton, dont il était l'employé 
en qualité de messager.

Le juge fixa le prononcé de la 
sentence au 27 novembre courant.

jeunes filles condamnées 
pour vols de montres

Deux jeunes filles, qui compa­
raissaient hier après-midi devant 
le juge Edouard Archambault. Ber­
tha Cormier et Jeannette Cari, 
sans adresses connues, s'avouaient 
coupables à l'accusation d'avoir, le 
19 novembre, à Trois-Rivières, volé 
dix-neuf montres appartenant A 
M. Maillé, de Montréal. D’après la 
plainte, le vol se montait à une va­
leur de $49.50.

Sur les aveux de culpabilité des 
deux Jeunes filles, le Juge les con­
damna au temps qu'elles avalent 
passé en prison.

Vo! avec effraction 
chez un épicier

Paul Orencho, 24 ans. sans adres­
se connue, protestait de son inno­
cence, hier matin, devant le Juge 
J.-C. Langlois, A l'accusation de vol 
avec effraction d'une somme de 35 
centins et d’un radio, ainsi que d'é­
picerie, le tout d'une valeur d'envi­
ron $150. au détriment de Paul-H. 
Lachance, (c'est une façon de par­
ler) 1439, rue Dufresne.

Le Juge fixa le procès d'Orencho 
au 27 novembre courant et le mit 
pour trois Jours à la disposition de 
la Sûreté Municipale, pour identifi­
cation.

La cause de Dallman et 
al ajournée à lundi

La cause de Dallman. Glover, Rl- 
gler et Pichon, accusés de fraude 
au détriment du Trésor Fédéral et 
du public canadien au montant de 
$300.000 pour avoir introduit en 
fraude au Canada des Bons du Do­
minion. venant des Etats-Unis, 
sans avoir au préalable l'autorisa­
tion de l'Office de contrôle des 
changes étrangers, n'a permis d’en­
tendre que quelques témoins, hier 
matin.

Le juge Gustave Perrault ajour­
na la suite de cette cause A lundi 
prochain. La Couronne n'aura plus 
que sept témoins à faire entendre.

Traîtres et félons 
condamnés en Irlande

BELFAST, Irlande du nord, 22. — 
Quinze hommes qui étaient sous le 
coup d'une accusation de trahison 
et félonie en rapport avec des ten­
tatives de dérober des secrets of­
ficiels ont été condamnés aujour­
d'hui à sept années d’emprlsone- 
ment.

Le général Pershing ne 
sera pas ambassadeur

HYDE PARK, N.-Y., 22. — Le 
président Roosevelt a révélé au­
jourd'hui qu'il avait offert au gé-

85»

. - r.

M. Dan ten Pineau, le nouveau dé­
positaire de “L'Illustration Nou­
velle”, au Blc, dans le eomté de 
Kiinouskl.

LA STE-CECiLE A 
ST-LOUIS DE GONZAGUE

Demain, à la messe de 11 heu­
res, les Chanteurs de St-Louls de 
Gonzague sous la direction du Dr 
J.-A. Lamarre, célébreront la fête 
de Ste-Cécile. Parmi les nombreux 
et distingués visiteurs présents 
mentionnons M. Hamelin, maire 
suppléant et Mme Hamelin, M. le 
Dr Herman Deslauriers, député de 
Ste-Marie aux Communes, et Mme 
Deslauriers, M. et Mme Hector Du- 
puis.Ces messieurs, accompagnés 
de leurs dames, feront la quête.

L’église de la paroisse St-Louis 
de Gonzague est sise au coin des 
rues Rachel et Fullum. Les tram-

(Photo Modèle).
M. O. Rochon, président des ( hau­

teurs de 8t-Louls de Gonzague.
ways Rachel, Frontenac et Mont- 
Royal y conduisent. Le comité de 
la Chorale paroissiale, comme par 
les années passées, donne un ren­
dez-vous A tous et spécialement 
aux musiciens de venir se Joindre 
aux Chanteurs pour célébrer aussi 
dignement que possible la fête de 
leur patronne, sainte Cécile.

néral Pershing de devenir ambas­
sadeur des Etats-Unis auprès du 
gouvernement de Vichy mats que le 
général avait décliné cette offre sur 
l'avis de ses médecins.

Un avion s’écrase; deux 
mécaniciens sont tués

OTTAWA. Ont., 22 'B.U.P.t — 
Deux chefs mécaniciens de la fore» 
royale aérienne canadienne se sont 
tués, aujourd'hui, lorsque l'avion 
d'entrainement dans lequel ils vo­
laient s'est écrasé près d'ici.

Les morts sont Peter-G Mason, 
20 ans. de London, Ontario. et 
Charles-H Morgan. 20 ans. de Ste- 
Catharines. Ontario.

L'appareil s'est abattu près de 
Templeton, A près de 80 milles d Ot­
tawa sur le côté de la province de 
Québec de la frontière des deux pro­
vinces. peu après avoir décollé de 
l'aéroport Uplands de la force ro­
yale aérienne canadienne

On ignore la cause de ce tragique 
! accident.

Fausses représentations
: ----------

William Racette. 31 ans, sans 
! adresse connue, s'avouait coupable, 
i hier, devant le juge J.-C. Langlois. 
| A l'accusation de faux prétexte et 
vol d’une somme totale de $15 au 
détriment de plusieurs personnes 
qu il aurait sollicitées au nom de 
l'Oratoire St-Joseph.

11 recevra sa sentence le 27 no­
vembre courant.

LA DOUBLE 
PROTECTION? 
Nos certificats la 
donnent. A toute la 
famille : au chef 
nous payons une 
rente viagère; à la 
veuve et aux orphe­
lins, des annuités. 
Le tout garanti. 
Quel est votre âge? 
Vous allez connaî­
tre le montant de 
votre chèque de 
pension annuelle.

* CRISSE ^
riRTionme 
D'économie

ouest, rue S.-Jacques 
Montréal — HArbour 3291

BRICK BRADFORD
S'-L-JJLILL. ... L.L' ? ■ "J..L IMS-LüfSg

Le fc'étiche indien

. : ■

Pendant de longues heures, le pro­
fesseur Salisbury patiemment, tente 
ds défricher' les caractères Indiens 

tracés sur la poupée.

- i*

Hmmm... Un triple cercle... 
c’est tik-ma-lu-cha— cela si­

gnifie “bijoux"!
-.et ce dessin qui représente un 
homme couché ma fol. Hmmm... 

Mais... mat? J'ai trouvé! J al trouvé!
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CINÉMA §
avec MARC TH! B EAU LT ©

------------------------------------------------------- ----------------------- ®

La conscription, récemment imposée aux Etats-Unis, devait, a-t-OD 
dit durant longtemps, causer un tort considérable à I industrie cinéma­
tographique américaine en la privant de ses jeunes artistes, cameramen, 
techniciens, maquilleurs et autres. Mais l’on est à étudier depuis quelques 
jour* un plan qui évitera ce tort. Les autorités militaires américaines 
et les magnats d'Hollywood sont en effet occupés actuellement à organi­
ser un plan par lequel les jeunes conscrits de la Capitale du Cinéma seront 
employés par l’Armée pour la réalisation de films de propagande. L’on 
espère même oue îe gouvernement, de temps à autre, fera travailler ces 
jeunes hommes pour leurs propres studios, à la condition, évidemment, 
qu'ils ne soient employés que dans la réalisation de films de propagande.

Pour traiter de cette question, et C'est ta mère de Richard Barthel- 
d autres, les studios d'Hollywood mess qui apprit l'anglais h Alla Nn- 
ont déjà formé un comité de. dé- : zimova, célèbre vedette de l'écran 
fense nationale dont le directeur i silencieux qui fait un retour à l'é- 
Fntnk Frt .-man chef de la prod oc- cran dans la production "Escape", 
lion aux studios Paramount et pré- j actuellement au programme ' 
.vident de l'Association des Réalisa­
teurs.

Darryl F. Zanuck. vice-président 
du comité de de tense du cinéma 
américain, a déjà notifié tous les 
studios de lui envoyer une liste de 
leurs jeunes employés sujets à être 
appelés sous les armes, leur genre 
<lt* travail, etc.

ta* plan proposé devra bien en­
tendu être approuvé par le Dépar­
tement de la Guerre à Washington.
Mais U n'y a aucun doute que l'Ar­
mée va pouvoir employer de nom­
breux membres de l'industrie ciné­
matographique car U est entendu 
depuis déjà plusieurs mois qu'Hol- 
lywood et l'Armée et le Départe­
ment de Propagande des Etats-U­
nis vont très bientôt entreprendre 
la réalisation d'un vaste program­
me de films patriotiques.

Ici et là...
Hugh Herbert et Mme Herbert 

ont avant-hier célébré leur 26ème 
anniversaire de mariage... Kay 
Griffith et Broderick Crawford ont 
été mariés à la résidence d'Andy 
Devine à Van Nuys, Calif., avant- 
hier... Mme Devine était fille d'hon­
neur et Mischa Auer. garçon d’hon­
neur... Broderick Crawford est le 
fils de la comédienne Helen Brode­
rick... En grand secret: Louis Jou­
vet jouera sur la scène du théâtre 
Baint-Dents dans quelques semai­
nes... William Powell sera l'invite 
de Conrad Nagel demain soir à T 
heures sur le réseau Columbia au 
programme radiophonique "Silver 
Theatre"... Nancy Kelly a 19. ans.»

au programme du 
Loews... Paul Whiteman est un 
ancien chauffeur de taxi... Freddie 
Bartholomew ramasse tous les dix 
sous que l'on veut bien lui donner.» 
Il a l'intention d'acheter bientôt un 
avion "Hurricane" pour la Force 
Aérienne Royale... En parlant d'un 

metteur en scene 
Fauve jour au 
studio, un jeune 
premier déclara : 
"Je le déteste 
énormément, e t 
dire que Je suis 
son meilleur ami"! 
On a souvent 
parlé de la bêtise 
de M-G-M lors­
qu'ils laissèrent 
aller Deanna 
Durbin aux stu­
dios Universal... 
Ceux-ci, par con­
tre, ont laissé al­
ler Judy Garland 

et Mickey Rooney à Metro... La
chanteuse Alma Gluck, épouse du 
violoniste Efrem Zimbahst, décédée 
le 27 octobre. 1938, a laissé une for­
tune de $457,779, a-t-on révélé la 
semaine dernière... L’on parle d'u­
ne seconde grande première de 
"Gone With the Wind" à Atlanta, 
à un prix d'admission réduit de
moitié... Le prochain film de long
métrage de Walt Disney sera sa 
version de "Alice in Wonderland ... 
Rudy Vallee va tenter un retour à 
l'écran aux studios RKO Radio 
prochainement dans un rôle dra­
matique!... Robert Benchiey tien­
dra le rôle du père de Deanna Dur­
bin dans le prochain film de la jeu-

BT ,

WM

PIKUKE KENOllt et MAURICE CHEVALIER dans "Pièges” qui 
prend l'affiche aujourd'hui au Saint-Denis en programme double 
avec Guy Sloux dans “Coups de Bourse".

Le scénario du 
film “Escape”

Dranna Durbin

Sr-frÏÏSKL i ne '«rS "et*1 quiver^Holtywo.xl.^copaln opina eif Cvedeue Franchot

tes français 
américain...

ne savaient tout de même
t___ Ml ....M Jlt_ !_________ .

nan et Helen Broderick... Ce sera le 
faire du“clnéma ! neu^me »lm_de Deanna.^Lejéa-

Hif I Tone. Robert Stack, Walter Brcn pas tous 1 anglais et qu il serait au- | „ , ,,__ ______________ ,.
ficilé pour la plupart do ces artis-

de 
"Celàaméricain... c-eia n'ennuie pas , » tjiéôtreHollywood", déclara le chroniqueur ^ i JTomnto 

cinématographique, “on leur don- ' 1 *
nera simplement des rôles d'etran­
gers... des rôles de nobles français,
de diplomates tchèques ou autres"... \ • i j*i
"Ils deviendront donc de faux chè- JJCS VOIX SpIdlQIQCS 
ques”! de s'écrier un troisième co- i , , _ .
pain... Donald Crisp vient d'acheter a J (Jpera-tOniiqiie 
375 chandails qu'il enverra sous r *
peu en Angleterre.» Cecil B. DeMll- 
le est marié à Constance Adams...

| ilsateur de cartoons Leon Schlesin-

Et sur ce... A DEMAIN.

A LA SCBMfi
SEMAINE DU 3G NOVEMBRE

DALIO dans “BEAUTE”
ff Antoinette lîlROl X, P^rrr Dl’RAND 

Mtrlr MAilUKAU 
HtVnu \on bllletn à FA. 1104irrrro
AWOURD’HUI — DEMAIN 

| J^ntrn C.40NK1 - Ann SIIKIIIDAN

“CITY FOR CONQUEST”
Al IRC GRAND HUI 

KIT/. RRM'IIEIW
“ARGENTINE NIGHTS”
Illmanrlw dp ixilrr «cén»

US AMATKl'BS DI! KEN

Ce qui fait surtout la popularité 
de rOpéiii-Conii'gfce. notre nouvel­
le troupe lyrique locale qui. comme 
on le sait, a déjà présenté devant 

I des auditoires enthousiastes La 
, Fille du Tambour-Major et la 
Chanson de Fortunio.

Ainsi, lors des deux TPprésenta- 
! tions du Voyage en Chine, de Bazin 
t les 2 et 5 décembre prochains, an 
Gesu, l.on entendra dans la même 
oeuvre des voix telles que colles de 
Marthe Létonrneaii et Arthur La- 
pierre, tous deux bien connus dans 
les cordes musicaux, do Lévis Sau­
vé, Lucienne Pbaneuf, Lucie Vin­
cent, Jean-Pierre Masson, Jean 
Vincent, etc., dos nouveaux venus 
qui or.t su se faire applaudir et 
apprécier aux soirées de La Chan­
son de Fortunio. Avec un chef d'or­
chestre comme Edmond Gravel et 
un metteur en «cène tel que Ber­
nard Goulet, on peut être assuré 
de spectae.les bien au point. Pour 
billets, appeler MA. •71A,

Les deux grandes vedettes de l'é- 
I cran américain. Robert Taylor et 
! Norma Shearer paraissent ensemble 
i pour la première fois dans la produc­
; lion ' Escape”, au programme du 
j Loews cette semaine. Le thème 
• de ce scénario suit passablement le 
même cours que nombre de films 
présentés ces derniers mois; une his­
toire de fuite du pays des nazis.

Emmy Ritter (Nazimova), une 
ancienne grande actrice, repose 
dans l'Infirmerie d'un camp de con­
centration. La vedette qui dirigeait 
une maison pour les réfugiés, à New- 
York, était revenue en Allemagne 
afin dr vendre des propriétés quelle 
y possédait; mais elle commit la 
faute d'envoyer de l’argent en de­
hors du pays. A son procès elle par­
vint à faire parvenir un mot à son 
fils Robert Taylor, par l'entremise 
d un vieux serviteur. Félix Bressan. 
Durant ce temps. Robert était en 
route pour New York pour s'en­
quérir au sujet de sa mère. Le jeune 
homme s'en va voir des amis pour 
se faire aider et s'aperçoit que la 
chose n'est pas très facie. Toutefois, 
à certains indices, Robert parvient 
à retracer )e vieux serviteur qui en 
le voyant fait semblant de ne pas 
le reconnaître.

Quand le jeune homme avait lais­
sé le train, à la gare, il avait cru re­
connaître une jeune femme qui lui 
semblait familière et voilà que cette 
personne lui était présentée; la 
Comtesse Von Treck. La comtesse 
était une Américaine qui avait épou­
sé un étranger, maintenant mort, et

Cinéma de Paris
'Battement de coeur

»\r« André l.ucurt — C’Inailf Dauphin

elle dirigeait alors une école à New- 
York.

La diversité des sentiments qui se 
développent à la suite de leur ren­
contre agit profondément sur Tay­
lor et la comtesse (Norma Shearer), 

j Mise au courant de la situation. 
l'Norma demande à son ami qui est 
| général «Conrad Veidt) des nou- 
| celles de la mère du jeune homme. 
! Elle reçoit une réponse très froide 
* sur le sort de la malheureuse fem­
me.

Voilà un point ûc départ et les 
] aventures qui se déroulent après cela 
! sont remarquables autant par la 
; qualité du scénario que par le jeu 
de ces acteurs talentueux.

“Battement de Coeur” à 
I affiche une 5e semaine

En dernière heure nous appre­
nons que la direction du Cinéma de 
Paris a décidé de garder à l'affiche 
pour une cinquième semaine le 
film de Danielle Darrieiix, "Batte­
ment de Coeur”.

Cest donc dire que depuis un 
mois ce film ne cesse pas d'attirer 
des foules énormes de cinéphiles 
qui se montrent extrêmement sa­
tisfaits du jeu de la gentille arjU- 
te et de ses éminents camarades..

Danielle Darrieux a uisémeqt 
conquis la première place au fir­
mament cinématographique fran­
çais et “Battement de Coeur” ne 
fait que ia confirmer daiis cette 
position enviable.

Voilà en effet une comédie dont 
tous les effets et dont le sujet et le 
thème sont exclusivement cinéma­
tographiques. Rien n'est emprunté 
au théâtre. C’est du cinéma et du 
meilleur à cliaque scène de l'action.

Les aventures d’Arlette sont dra­
matiques au début du film puis pe­
tit à petit prennent une allure co­
mique Le ton est gradué avec ha­
bileté et chaque situation vise à 
corser l'intérêt du dénouement.

André Luguet joue le rôle de 
l'ambassadeur qui se fait voler une 

| perle de cravate par la Jolie voleuse 
| qu'est Danielle. Claude Dauphin est 
I l'attaché d ambassade qui deviendra 
I amoureux de Danielle. Autour de 
j ces trois artistes de premier plan on 
I a groupé ies comédiens Carette. Sa- 
j turnin Fabre et Jean Tissier qui 14- 
j rent, tous trois, profit, de rôles très 
amusants.

N'oublions pas Junte Astor, épou­
se de l'ambassadeur et Charles De- 
rhamps qui comme à son habitude 
fait une composition intéressante.

"Battement de Coeur” mérite 
hautement le succès que là fottlc lui 
fait présentement. Les amateurs de 
bonnes comédies d'un genre inédit 
se doivent de voir cette production 
originale.
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Maurice Chevalier 
se montre sous 
àft jour différent

. Le retour de Maurice Chevalier à 
l'écran français a été accueilli avec 
enthousiasme par les admirateurs et 
admiratrices du grand fantaisiste 
parisien. Maurice avait quelque peu 
abandonné le cinéma parce qu'il ne 
trouvait pas de rôies réellement ap­
propriés à son genre de talent. Il ne 
voulait plus être le joli chanteur 

• d'opérette. Il voulait Jouer la co­
médie Or. le film “Pièges" qui 
prend l'affiche aujourd'hui a appor­
té à Maurice Chevalier l’occasion 
tant attendue de se montrer sous un 

_ jour différent.
Dans "Pièges" le si amusant chan­

teur fait la création des pièces 
maintenant populaires "Mon Amour" 
et "il pleurait comme une Made­
leine". Mais pour le reste. Chevalier 
joue la comédie dans le grand sty­
le. L'intrigue mi-policière, mi-sati­
rique de l'action permet à Maurice 
de passer de !a fantaisie au mélo­
drame. L'écart est immense et pour­
tant Chevalier sen tire avec une 
adresse qui vous émerveillera.

' L histoire est celle d'un directeur 
de cabaret qu'on accuse de rapt et 
du meurtre de plusieurs jeunes fil­
les. Toutes les preuves sont contre 
lui car !e piège est habile. Mais au 

, dernier moment le dénouement ren­
dra Maurice ù son amour, la char-i 
mante Marie Déa. Cette Jeune artls-

' te fait un début sensationnel corn- [ 'IPJTnirnr f\P “WlfLÎT 
me l'on pourra s'en rendre compte. ' L 111 11\ lu UE U£i l'ilull i 
La distribution compte Eric vonj,»,.».,., TA 
Stroheim, Pierre Denoir, Jacques | KAln lU fflU NiLH 
Varermes. André Brunot. de la Co­
médie Française et nombre d'ar­
tistes de ce calibre. ! “Night Train to Munich'' possè-

Le second fiira à l'affiche sera une1 ^ t®ut cc, (*ur .l'on J6s,ire/

ROBF.KT TAVI.OU et NOKMA SHEAUEK, le» deux grandes vedettes de la version cinématogra­
phique du roman d'Ethel Vance, “Ewnipe", film qui est h l’affiche du théâtre Loew’s cette semaine.

Le quart d’heure de 
la St-jean-Bapfiste

Débuts de Dalio 
au théâtre Arcade

comédie “Coups de Bourse ', avec 
Guy Sloux,

“CES DAMES AUX 
CHAPEAUX VERTS”

La Jeunesse Technique Catholi­
que présente une comédie en qua­
tre actes, tirée du roman de Ger­
maine Acremant par Albert 
Acremant: "Ces daines aux cha­
peaux verts". Une troupe d'artistes 
dirigés par M. L. Ménard jouera 
cette pièce le douze décembre en 

"soirée, au Gesû. Cette comédie est 
une moquerie fine et sympathique 
des moeurs des vieilles filles. L'hu­
mour narquois et un charme déli­
cat donnent au dialogue un ton sa- 

-voureux. Mlle Alida Bilodeau. MM 
Desjardins et Jean Fontaine se­
ront parmi les acteurs. Durant les 
entractes, des élèves de Mme Jean- 
Louis Audet donneront quelques in­

, termédes. Cette soitéc sera donc 
intéressante et amusante. Qu'on y 
vienne en foule! Les billets sont 
en vente au Gesû. à !a Palestre 
Nationale et chez Ed. Archam­
bault. Pour tous renseignements, 

* appeler: Fît 2396.

d'un film. Le sujet est d'actualité, 
rempli de jeunesse, de charme, de 
comédie. Il n'y a pas de cette ten­
sion graduelle qui est Si bien l’apa­
nage de Hitchcock mais les situa­
tions surprenantes arrivent avec 
tellement de rapidité qu'il est diffi­
cile de continuer les comparaisons.

Ce film débute dans une ambian­
ce de la Tchécoslovaquie, au mo­
ment où les troupes nazies traver­
sent au pas de l'oie la frontière. 
Un important inventeur tchèque 
avait réussi à s'enfuir en Angle­
terre. mais là il avait été enlevé 
malgré la vigilance d'un jeune An­
glais chargé de le protéger. Le gar­
dien, déguisé en musicien, est tout 
à fait humilié de s'étre fait jouer 
ainsi, li décide de se rendre en Al­
lemagne afin de racheter sa faute. 
Ceci se passe dans les derniers 
jours d'août 1939.

La plupart des moments exci­
tants sont fournis par des scè­
nes allemandes et la comédie vient 
naturellement de ces deux touris­
tes anglais qui s'intéressent beau­
coup plus au jeu de cricket'qu’à ce 
qui les entoure. Ces deux auteurs 
sont Naunton Wayne et Basil Rad­
ford, qui firent du si bon travail 
dans "The Lady Vanished”.

de la province de Québec.

l a IIIU Vît .Ira
Variétés Lyriques ™ vIsioles

Chs Goulot - Marthe I.apoinltr 
Lionel Daunais - Irèno Trudeau

MASCOTTE
21-22-23-24 tiov. fen soirée! 

Bureau de 10 heures à G heures 
PLateau 91G1*

Les sketches que présenteront 
les auteurs qui collaborent à la 
P.humba des Radio-romans auront 
pour titre pour l'émission du di- 

Ias deux principaux rôles sont ] manche 24. La Mouche et le Co­
tenus par Rex Harrison et Marga-j che. Comment le sujet du fabuliste

Ce soir, à 5h. 15. Son Honneur 
le maire de la ville de St-Laurent, j c>s£ samedi' prochaln, Ie 30 n0_ 
M. le notaire Georges-P. Laurin., veznbre que le Jeune et vigoureux 
prononcera au poste CKAC une , arUste de composition. Marcel Da- 
causerie qui a intitulée: Honor* fera m debul.s à Montréal dans 
Mcrcler. ancicn premlcr ministre , ..Brau.,... la celet)re pieC(. de Jac.

! ques Deval que la troupe des Co­
I médiens Associés présentera au 
I théâtre Arcade durant toute la se- 
j maine, en matinée et en soirée.
! Dalio n'est pas un Inconnu du 
! public montréalais et ses récentes 
j créations à l'écran français lui ont 
valu une très vive popularité et 

j c'est avec joie que i'on a apprit son 
] engagement au théâtre Arcade.

"Beauté” est une oeuvre excessive­
ment difficile à rendre et il fallait 
le talent et la personnalité de Da­
lio pour en faire ressortir toutes les 
nuances Le brillant Interprète de 
“La Grande Illusion", “La Maison 
du Maltais" et de tant d'autres 
grands succès de l'écran français 
était tout désigné pour Incarner le 
personnage de Jacques Bréard. Jeu­
ne homme timide et laid, mais ca­
pable d'une grande passion. Jacques 
Deval, l'auteur de “Beauté" à qui 
nous devons tant de beaux succès, 
est passé maître dans l'art de nous 
présenter des personnages diffé­
rents. des êtres pour qui l'amour est 
une grande chose.

En présentant "Beauté" de Jac­
ques Deval, l'exceliente troupe des

HORAIRE DES SPECTACLES
* + *

onPHEtJI: “The Great Olrpitor”, 
9 45. 1Ï.05, Î.Ï5. 4.50, 1.10, 0.55.

I.oriV'S: "Kni-aw-- 11.05. 1 .IR, 4.21, 
1.0K, 9.50. •■ItrKui» K. V.F.” 10.50, 1.11, 
1.00. <1.40, 0.20.

PALACE: ".Strike T|> lli« Hand” A 
i<».5«, i-:u<. 4.io. «.so. •*£>«-» of
8.50.

CAPITOL: "Night Train 11> Munich** 
IH.S1, i.n. 4.m. 7.00. 10.05. **n»i lh-
tl« Angel” 11.54. 2.50. ft.46. 6-42.

r RI K CENS — -*Thr iUiniurli W> 
Watch1* 10.00, 12.28. 3.35. C.I2, H.49. 
“Mr»lc»n Npitflrc Out West** 11.00, 
2.07. 5.14. 8.21.

CINEMA DE PARIS: "BottrroeoU
dr Coeur**. 12.12, 2.34, 4.56, 7.18. 0.40.

8T-DE.MS: “Coup d*> Bourw" 12-15, 
3.02, 5 *1». 8.36. "Plègr*** 12.47, 3.34, 
6.21, 0.08.

Les Compagnons 
au Piateau

L**a Compaimons (II* salnr Laa 
rout préparent fébrilement et ilariR 
ce bel en liions la s me que propose 
une équipe accordée, l’ouverture of­
ficielle de leur saison d’hiver au 
Plateau. Ce qui n’est pas une ntlnoe 
affaire. Il a fallu aménager com* 
!>U*tement lu scène de rAuditoriirn 
qui jusqu’ici n’avait été utilisée que 
pour le concert et la conférence; 
il y a maintenant un snler.dlde ri 
deau d’avant-scéne. double lambre­
quin. jeux de lumière, etc., etc I.a 
décor utilisera largement la ter» 
ture dont les Compagnons ont déu\ 
tiré des effets si plaisent** A l’oeil. 
Sur un fond de soie blanc et or. 
joueront les costumes trè* haut • ■*» 
couleur dessinés par Juliet **t 
taillés par Madame M irteanx. spé­
cialiste belge de la haute couture.

Quant A rinternrétatlon. 1 s 
Compagnons se défendent d‘e • 
boucher Indiscrètement la tromp 
te publicitaire* ils se réclament 
surtout d’une crnnde sincérité \ 
.preuve l’anonvmat na»- quoi ils nb- 
dionent la vaine gloriole, la km- 
tuité, de leurs services, etc.. e*c. 
Après cela, ils n’ont qu’une cbo«*» 
ii dire.* qu’on vienne voir Motîè-.» 
chez eux et qu’on luce par soi de li 
qualité d»* leur jeu T.es amtiteu**^ 
retrouveront dans “Les Fc mm» •* 
savante” plusieurs artiste** qu'ils 
ont appris A aimer A la radio.

Ce spectacle sera joué en soirée 
les 2S novembre. 5 décembre et 12 
décembre en matinée les 30 novem­
bre. T décembre ot 11 décembre 

La location se poursuit aux stu­
dios des Compagnons. 5.*Î0 est. ave 

j Mont-Royal (FU. 2000 i Bureaux 
I ouverts de 10 heures a.in A 6 
i heures p.m.

MUSIQUE DE CHAMBRE
■ Les postes d.* Radio-Canada fe*
| ront le relais du concert do musl- 
| que de chambre que donnera le 
I Quatuor A cordes Walden. le dl- 
I manche. 2i novembre. A 11 h. 05 
du matin.

La Mouche et le Coche

| iet Lockwood. Les rôles secondai- 
| res sont aussi très bien rendus. 

"Night Train to Munich" est un

sera-t-il traité, c'est là le secret de 
Jovettc Bemier. de Claude-Henri 
Grignon, de Jean Desprez et d'Hen-

I film que personne ne devrait man- O' Deyglun. Ce que l’on veut dire 
i quer d’aller voir; même, ceux qui i cependant, c'est que ces auteurs, en 
I l'ont vu une fois voudront y re- faisant allusion à la fable, nous 
i tourner car les situations se pré- ! rappelleront le rôle parfois encom- 
I sentent si rapidement qu’il est ira- i brant que jouent tous ces empres- 
j possible de tout prendre dans une i s^s< t°us ces zélés. ces beaux par- 
seule représentation. I leurs qui s'attribuent le succès

, „ _______________ __ _ I d'entreprises auxquelles ils ont leA ce même programme, comme . ... , ...................
attraction supplémentaire on pré- j mû‘n3t °?ntnbué ou pas ou tout 

1 sente "Bad Utile Angel". ! contribué.

Comédiens Associés a entrepris une 
tâche difficile et très lourde, mais 
avec tous les atouts quelle possède, 
elle saura être à !a hauteur de ’a 
situation et nous présenter une pie­
ce parfaite à tous les points. î! fal­
lait aussi une distribution de pre­
mière force: c'est pourquoi, n’hési­
tant devant aucun sacrifice finan­
cier !a direction a fait appel à Da­
lio. Autour de lui nous verrons dans 
"Beauté", Mlle Antoinette Giroux 
qui vient de remporter un si bril­
lant succès auprès de Victor Frau- 
cen. M Jaque Catelain. M. Pierre 
Durand. Mme Jeanne Demons ei 
Marie Marbeau.

La vente ries billets bat son plein 
et on est prié de ne pas tarder pout 
réserver ies siens.

CITOYENS DE VALLEYFiELD ET BEAUHARNOIS. 
LORSQUE VOUS ETES A MONTREAL. VISITEZ LE

ROCKHËADS
PARADISE RENDEZ-VOUS

Mettant en vedette des artistes tels que:
jOHNNY CARDNER M.C.

DORIS BRADLEY,
chanteuse

L, NORMAN “FROC”,
comédien

•TOUJOURS LES MEILLEURES ATTRACTIONS®
1252. ST-ANTOINE : PL. 1994

SONNY LEE. M.C. 
"Littie Bits” TURNER,

comédienne
Les “Sweet Singers”

de PEARL BAILEY

4 REPRESENTATIONS-ORCHESTRES %

Pour Jovette "Bemier, la scène 
j se déroulera à Snobville, pour Gri­
gnon. dans les pays d'en-haut. pour 

! Deyglun. à Marseille, et pour Jean 
I Desprez, à Paris.

Directeur artistique. Cuy Mauf- 
! fette.

PACANINI
Itadio-Canada dans sou tableau.j 

j des évéuemeuts historiques. le dl- 
manche, 24. à 9 h. 30 du soir, évo- ) 

j quera la figure de Paganini, i’au-j 
leur de Carnaval de Venise. C'est 

! cette année le centenaire de sa '
1 mort.

Paganini fut non seulement un j 
| violoniste d'une virtuosité étonnan- j 
• te mais aussi uu grand compost- :
| teur. il a écrit des sonates, des ! 
j fantaisies, des variations, etc.

Directeur artistique il*» cette 1 
! emission, M. Paul Leduc. i
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Les discours prononcés 
à l'Université seront 
radiodiffusés à CKAC

Des milliers de personnes se 
rendront aujourd'hui visiter l'im­
meuble de l'Université de Montréal 
sur la montagne et écouter les dis­
cours qui seiont prononcés à cette 
occasion par l'Hon. Adélard God- 
bout, premier ministre de la pro­
vince de Québec, et d'autres ora­
teurs de marque. Pour ceux qui ne 
pourront se rendre et pour «es au­
diteurs de l'extérieur, le poste 
CKAC diffusera, à partir de trois 
heures de l'après-midi, les allocu­
tions données è, cette manifestation 
organisée par la Jeune Chambre 
de Commerce du district de Mont­
réal dans le but d'attirer l’attention 
du public et de nos chefs sur la 
nécessité de terminer au plus tôt 
l'immeuble de l'Université sur la 
montagne.

"Mieux la connaître... pour mieux 
l'aider”, tel est le slogan adopté 
par les jeunes hommes d’affaires 
pour leur campagne en faveur de 
l’Université, et le poste CKAC est 
heuieux de collaborer à cette oeu­
vre en donnant une plus grande 
diffusion encore aux paroles qui 
seront prononcées cet après-midi.

Des orateurs seront l'Hon. Adé­
lard Godbout, premier ministre de 
la province de Québec; l'Hon. Hec­
tor Perrier, secrétaire de la pro- 
vrnee; l’Hon. J.-M. Mathev.son, 
trésorier de la province; l'Hon. 
Henri Groulx, ministre de la San­
té; Mgr Olivier Maurault, p.s.s.. 
recteur de l'Université de Mont­
réal; M. Cyril James, principal de 
l'Université McGill, et M. Paul Do- 
zois, président de la Jeune Cham­
bre de Commerce du district de 
Montréal.

De nombreuses organisations se­
ront représentées & cette grande 
visite publique. Mentionnons, no­
tamment, le C.E.O.C. de l'Univer­
sité de Montréal qui s'y rendra 
avec «on effectif au complet, la 
Société Saint-Jean-Baptiste, l’As- 
aoclatlon Catholique de la Jeunesse 
canadienne-française, le club Ki- 
wanis-St-Laurent, les .Chevaliers 
de Colomb et de nombreux corps 
de cadets et associations qui défi­
leront drapeaux en tête. C'est M. 
Roger Charbonneau qui était en 
charge du comité d'organisation 
de cette manifestation.

La direction du Rockhead’s Pa­
radise et du Rockhead's Rendez­
vous continue de présenter à ses 
nombreux habitués les meilleures 
at. raclions. Chaque semaine la re­
vue offre des artistes de réputation 
dont la renommée n'est plus à fai­
re.

Le Rockhead's Paradise présente 
pour cette semaine une revue inti­
tulée "Slums of Paris" mettant en 
vedette le versatile Johnny Gard­
ner, la chanteuse Doris Bradley et 
le comédien Norman "Frog".

Au Rockhead’s Rendez-vous, le 
public pourra applaudir la comé­
dienne "Little BLss” Turner, les 
chanteurs de genre de Pari Bailey 
et le maître de cérémonies Sonny 
Lee.

Le jeune artls-te de composition ALBUM DE MUSIQUE

AU ROCKHEAD’S

DALIO que nous verrons samedi 
prochain à l'Arcade dans “Beau­
té” de Jacques De val.

“LE FORGERON 
DE CHATEAUDUN’’

Demain, l'Association dramatique 
St-Henri, sous la direction artisti­
que de M. Arthur Chevalier, don­
nera une représentation de la pièce 
de F. Beaurollet, “Le Forgeron de 
Chateaudun”.

Font partie de la distribution ; 
Mesdemoiselles Emilie Goyer, Ju­
liette Berllnguette, Janette Jacques, 
Fernande B rise bois, MM. Arthur 
Chevalier. Georges George, Gaston 
Brlsebois, André Douziech, Arthur 
Ménard. Roméo Primeau, Fernand 
Brlsebois, Lionel Maiette, Marcel 
Lacombe, Albert Lavoie, André Le­
roux, Robert. Morin et Arthur Gi­
roux.

Jean Dickenson, soprano du Me­
tropolitan Opera, chantera "Brin­
disi", de La Traviata, de Verdi, 
lors de l'émission de l'Album de 
musique familière dont les postes 
de Radio-Canada feront le relais le 
dimanche, 24 novembre, à lOli. 30 
du soir. Mlle Dickenson chantera 
aussi, avec Frank Munn et le 
Choeur Buckingham, "Swanee Ri­
ver", de Foster. Bertrand Hirsch, 
violoniste, sera le soliste.

Le choeur exécutera "Memo­
ries”, de Van Alstyne et Gustav | 
Haenschen fera entendre “Falling j 
in Love With Love”, de Rodgers, I 
et “Kiss Me With Your Eyes", de 
Eldred.

L'ensemble terminera avec "A j 
toi1', de Waldteufel.

La famille franciscaine

Quatuor à cordes McGill
Le Quatuor à cordes McGill exé­

cutera pour l’auditoire de Radio- 
Canada le diinanch», 24, A 3 heures 
de l'après-midi, le Quatuor à cor­
des, opus. 44, No 3, de Mendelssohn. 
Les mouvements de cette oeuvre 
Bont: Molto Allegro vivace. Mi­
ll uette poco allegretto. Andante ex­
pressive ma con moto. Presto con 
brio.

Les membres du Quatuor sont 
Alexandre Brott, violoniste, Edwin 
Sherrard, violoniste, Stephen Kln- 
daba, altiste et Jean Belland, vio­
loncelliste.

Nous comptons 39 maisons dans 
la province franciscaine du Cana­
da. que dirige le Très Révérend Pè­
re Georges-Albert Laplante, o.f.m„ 
provincial. Le nombre des prét.r*; 
est de 221 et celui des religieux, de 
457.

Le nombre d'élèves dans les cinq 
collèges séraphiques est de 250.

Chez -les ellgieuses du second 
ordre, les clarixses, oi compte 81 
membres dans trots maisons.

Tiers-Ordre régulier: 60 maisons, 
1,530 membres.

Tiers-ordre séculier; 566 frater­
nités; 97,752 membres.

La province franciscaine du Ca­
nada compte des maisons jusqu'au 
Japon.

Victimes de violents
orages à la Jamaïque

\ “Bécassine”, un spectacle pour les 
\ petits, au Monument National le 7

En effet, c’est du nouveau! Les 
petits Jusqu'ici n'ont pas été gâtés 
par les entrepreneurs dé spectacles 
A Montréal. A part quelques rares 
manifestations hâtivement bâclées, 
rien qui soit vraiment réalisé pour 
leur joie, qui s'adresse spécialement 
A eux.

Et c'est cette regrettable lacune 
que Madame Alice Zlata a voulu 
combler en mettant à la scène l’im­
payable Bécassine, dont les drola­
tiques aventures ont égayé les en­
fants du monde entier.

Ayant le privilège exclusif, elle a 
tiré une pièce des fameux albums 
Illustrés dont elle a déjà donné 
vingt-six émissions radiophoniques 
au poste CKAC la saison dernière, 
émissions qui ont fait retentir si 
Joyeusement dans tous les foyers 
de la province les rires enfantins, 
les exclamations et les cris de Joie 
des petits.

H y aura deux matinées au Mo­
nument National, les 7 et 8 décem­
bre. à 2 h. 15, à des prix fort rai­
sonnables. Parents, c'est un peu de 
bonheur que vous pouvez offrir a 
vos enfants, â bon compte, en les 
envoyant assister aux aventures de 
l'inénarrable Bécassine. SI vous les 
accompagnez, vous-mêmes, vous vous 
amuserez, autant de leurs rires 
«ans doute que (lu spectacle lui- 
tnéme. Voici quelques-unes des scè­
nes que ce spectacle comportera: 
Bécassine veut se marier, Bécas­
sine pendant la guerre. Bécassine 
fait la chasse â l'espion Bécassine 
déclame, Bécassine veut attrap. r 
les avions Boches. Bécassine veut 
être Infirmière, Bécassine tire la 
barbe au Médecin-Inspecteur, Bé­
cassine en avion, Bécassine dans

un abri en Angleterre, etc... etc...
I! y aura aussi au deuxième acte 

une petite fête enfantine, â laquelle 
prendra part le petit corps de bal­
let et les Jeunes danseurs-étoiles 
de l'école de danse de Monsieur 
Gérald Crevier.

Il y aura des chansons nouvelles 
chantées par deux petits réfugiés 
do la guerre. Il y aura mémo une 
des chansons composées spéciale­
ment pour Bécassine par les au­
teurs des albums et que chantera 
Madame Zlata. Et l'on ne pourra 
pas dire que pour cettp première 
manifestation Rrénique de leur 
amie Bécassine, les petits n’au­
ront pas été gâtés. Rien de trop 
beau pour eux. On leur donnera 
une distribution qu'envlernlent les 
grandes personnes. Songez donc. Ils 
auront Mmes Maubourg-Roberval. 
dans la Marquise de Graml-AIr 
qu'elle a Interprété avec son grand 
tnlent à la radio: ainsi que le déli­
cieux André Treich dans le même 
rôle de Zidore: Taul Foucrault
dans le jeune Bertrand: Mlle Rlta 
Dalgnault dans le rôle de Thérèse, 
la fiancée du lieutenant Bertrand: 
Armand Leguay, Léo Gagnon. Gi­
nette Letondal et d'autres encore, 
sans compter l’auteur lui-même, 
Mme Alice Zlata dans 1» rôle qu'el­
le a Interprété â la radio avec tant 
de verve comique! Donc, tous les 
enfants en foule au Monument Na­
tional. les 7 et 8 décembre en ma­
tinée, à 2 h. 15 et les parents se­
ront aussi très bien reçus. Les 
billets peuvent être réservés dès 
maintenant à la maison Edmond 
Archambault. BOO rue Ste-Catherl- 
ne. est. Téléphone, MA. 6201. Dé. 
pêchez-vous, car nous avons déjà 
d'innombrable» demande».

Kingston, Jamaïque, 22. (B.U.P. l 
— Des rapports reçus, aujourd’hui, a 
Kingston disent qu’au moins 50 per- I 
sonnes ont perdu la vie à la suite | 
des pluies torrentielles qui se sont I 
abattues, au début de la semaine, i 
sur l'i'.e et qui ont donné lieu à des ! 
Inondations.

La Bulgarie avisée de 
ne pas adhérer à l’Âxe

SOFIA, 22. — On rapporte en ; 
haut lieu que le gouvernement bul- i 
gare a été avisé par la Russie de j 
pas se Joindre à l'axe des trois puis- ' 
sances. Les cercles officiels et la j 
presse contrôlée par le gouverne­
ment ne mentionne pas ce conseil.
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Ia cabaret Rockhead’s Paradise 
présente cette semaine une au­
tre sensationnelle revue qui a 
pour titre “Slums of Paris” avec 
JOHNNY GARDNER, ct-haut, 
comme vedette, assisté du comé­
dien Nomma Frog. I

' ■ h

JUDY GARLAND et MICKEY ROONEY dansant une “conga'’. 
Cette scène est tirée du film “Strike Up the Band", au pro­
gramme du Palace pour une deuxième semaine.

Distributions de films
AU CAPITOL

"NIORT TRAIN TO MUNICH"
Production britannique distribute 

par 2Uth Century-Fox et mise en 
scene par Carol Rued d'après un 
scènurlo de Sydney Gllllat et Frank 
I.iuindcr, scénario basé sur une his­
toire de Cordon Wellesle. Photo­
graphie d'Otto Knmurck. I«a distri­
bution :
Anna Bomaürh Margaret I,ockwood
Gus Bennett ................... Rex Harrison
Karl Marsen .. Paul von Hernreid
Charters .......................... Basil Radford
Cnldleott ................. Nauncon Wayne
Axel Boni:i£ch «... James Harcourt
Hr Fredericks ............ Fe*lix Aylmer
I>ryden ................... Wyiidham Goldie
Roberts ........................ Roland Culver
Schwab ........................ Eliot Mnkeham

“BAD TATTLE ANCRE"
J-Voductlon Metro-Ooldwyn-Mayer 

mise en scène par William Thtele 
d'après un scénario de* Dorothy 
Yost, basé sur le roman “Hooking; 
After Dandy" de Margaret Thurn- 
hill. Photographie de John Seltz. 
Des interprète*:
Patsy ........................ Virginia Wejdler
Tommy Wilk<» .... <ïem* Reynolds
I.uther Marvin ............... Guy Kibbee
Jim Creighton ....... . Ian Hunter
Mrne Perkins Elizabeth Patterson 
Edwards (valet) .. It»*Klnald Owen
“Red'' Wilks ...........  Harry Muldrum
Ellen CrelRhton .......... Ixds Wilson

AU LOEWS
“ESCAPE"

Production Metro-Goldwyrv-Ma^cr 
mise en scène et réalisée par M'ü(U- 
vyn IyeRoy, d’après un «eénarlo 
d’Arch Oboler et Marguerite Ito- 
tiprts basé sur le roman du mémo 
non» d'Ethei Vance. Photographie 
de Robert Plank. Res interprètes: 
Comtesse von Treck Norma Shearer 
Mark Preyslnjr .... Robert Taylor 
Général Kurt von Kolb

........................................ Conrad Veldt
Emmy Ritter ...................... Nnxlmova.
Fritz Keller ..............  Felix Bressurt
Dr Arthur Hennlnjr

............................  Albert Hassurnmnii
Dr Ditten ........................ Phillip Dorn
IJrsurla ................... Honlta Granville
De commissaire .... Edprar Barrier 
Frau Hennlniç •• Eisa Bnssermann 
I.a grtrde ................... Blanche York a

Nouveau médicament- 
contre le cancer

ROCHESTER. Minn.. 22. — Des 
médecins de la fondation Mayo 
étudient un nouveau médicament 
"promin” comme remède possible 
contre le cancer.

* Le Requiem, de Verdi, inscrit au j 
\ concert symphonique de la N.B.C. \

Toscanini reprendra la direction 
des concerts symphoniques de la 
N.B.C. le samedi, 23. Il a inscrit au 
programme de ce concert le Re­
quiem, de Verdi, l'une des oeuvres 
les plus remarquables du composi­
teur. II fera également entendre le 
Te Deum du même compositeur.

Le maître s'est assuré le concours 
du Westminster Choir et des artis­
tes tel que Zinka Milanov, soprano, 
Bruna Castagna, contralto, Jussi 
Bjoerling, ténor et Nicola Moscona, 
basse.

Les pastes de Radio-Canada font 
le relais de ces grandes auditions.

Lors de !a mort de Rossini, Ver­
di avait proposé d’écrire à sa mé­
moire une messe de Requiem dont 
les compositeurs les plus distingués 
de l'Italie écriraient chacun un 
morceau. Les treize parties de 
l'oeuvre lurent distribuées et menées 
à bien, mats n'ont jamais été exé­
cutées. Quelques années pius tard, 
en 1873, quand disparut le poète 
Manzonl, Verdi offrit »u sénateur

[Bellnzaghl, syndic de Milan, d’ho- 
| norer le premier anniversaire de 
; l'auteur des "Fiancés" par un Re- 
I qulem de sa plume. On décida aus­
sitôt que l'oeuvre serait donnée dans 
l'église choisie par le compositeur, 
aux frais de la municipalité, et que 
seraient engagés pour la Jouer les 
meilleurs artistes de la Péninsule. 
La plus grande partie de cette mes­
se fut faite à Paris pendant l'été de 
1873. La solennité publique eut lieu 
le 22 mai. 1874, devant un public 
accouru de partout. A le demande 
de Verdi, trois auditions nouvelles 
eurent lieu à la Scala, avec la mê­
me distribution. On applaudit sur­
tout le Dies lrae, l'Offertoire ht 
Sanctus et l'Agnus Del. Huit jouïft^ 
plus tard, l'ouvrage était présenté 
à Paris, sur ia scène de l'Opéra Co­
mique. Cette messe, que seuls ouel- 
ques puristes affectèrent de dédai­
gner. est d'une grande pu,csance 
dramatique, une des meilleures pa­
ges de Verdi.



Salaberry-de-Valleyfield 
Un grand centre industriel et commercial 

dans un décor enchanteur, sur les 
bords du lac Saint-Françoisfi
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M. Olivier Leblanc, échevin du 
quartier Salabcrry, siège No 2.

M. A. Melochc, échevin du quar­
tier Bcllerivc, siège No 2.
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M. J.-M. Laberge, éclicvin du 
quartier Ste-Cécile, siège No Z.

M. Albert Dumouchel, échevin du 
quartier Bcllerivc, siege No 1.

mm.
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Les
membres

du
conseil

municipal

M. J.-A. Larin, maire de Sala 
berry de Vallevfield.
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M. Adélard Lecompte, échevin du 
quartier Maisonneuve, siège No 2.

M. Emile Bourdeau, échevin du 
quartier Maisonneuve, siège So 1.

M. Horace Vtau, échevin du quar­
tier Ste-CccHe, siège No I.

cM. Joseph Cholette. échevin du 
quartier Champlain, siège No 1.
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M. W. Daignault, échevin du qu.ir 
tier Champlain,, siege No 2.

Raphaël Bélanger, ingénieur 
civil, gérant de la cité.

M. Charles Godebecq, 
avocat et greffier

M. A. Mallette, échevin du quar 
tier Sa la berry, siège No l.

«c chef Jules Vinci» du service de 
police et des incendies.
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NOUS . •
VOUS INVITONS 

A VENIR ADMIRER 
les nouveaux

MODELES

19 4 1
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VENTE et SERVICE
CHEVROLET- PONTIAC-OLDSMOBiLE- BU1CK

Accessoires et Parties Authentiques “GM”

24, Rue DU MARCHE — TEL: 653 — VALLEYFIELD, P. Q.

* Réparations
générales

* Débossage
* Peinture
* Remisage

SERVICE 
/OUR et NUIT
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Le magnifique édifice qui abrite les services de police et des Incendies de la cité de Salaberry de Val­
ley field.

LA FIRME MONTREAL COTIONS LTD
L'histoire de Valleyfield est l’hLs- 

totre de !a compagnie Montreal 
Cotions. Lui., car elles ont grandi 
ensemble tous les deux. La région 
où est actuellement établie la ma- 
ni:!paillé près de la berge du canal 
tut érigée en paroisse en 1835’sous 
le vocable de Sainte-Cécile et l'es­
sor Industriel du village commença 
avec rétablissement d'une usine à 
papier.

Les isines de la Montreal Cot­
tons, Ltd., lurent érigées sur le site 
de doux fermes et la pierre grise qui 
rervit .. leur construction fut tirée 
d'une carrière toute proche. La 
Montreal Cottons Company — c'é­
tait le nom premier de cette firme 
U— fut organisée en 1874 et son pre- 
tnier président fut Sir Hugh Allan. 
Depuis c. temps, les usines ont 
grandi sans cesse et aujourd'hui ce 
pâté imposant d'immeubles à tou­
relles est la plus gr .mie fabrique 
du genre au monde. La firme fut ré­
organisée en 1911 sous son nom ac­
tuel: The Montreal Cottons Limi­
ted.

Pendant scs soixante années 
d’existence, la direction de cette 
compagnie fut toujours à la recher­
che des derniers développements de 
l'industrie. Il y a cinq ans, par 
exemple, ia compagnie établissait 
Un moulin pour le tissage d‘une des 
plus récentes fibres textiles: la ra­
yonne filée: elle fut pionnière dans 
ce domaine au Canada. Avec l'es­
sor de la compagnie, ses pror uits se 
multipliaient. En plus de L-orlquer 
des fils de toutes sortes pour le 
commerce des accessoires électriques 
et l'industrie du tricot, elle fabrique 
des tissus de drap fin. de coto:. à 
fromage, tissus à collets, co; thés,

Lr révérend IL-A. Naylor, pasteur 
de l'Eglise anglicane, à Vailey- 

fleld.
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draperies, tissus à robes, tissu mill- I 
taire, toiles à voiles, tissus pour pa- ! 
niers à fruits, tissus de linon, tis- | 
sus à doublures, marquisettes, tis- ! 
sus à draperies de montres, piqués, 1 
tissus à goussets, popelines, satins, ! 
tissus chatoyants, toiles à chemises, 
taffetas, tissus damassés à nappes, 
tissus croisés, tissus biaisés et voi­
les jusqu'aux étoffes à tapisseries 
et à lambris.

Pour donner une idée de l'am­
pleur de cette entreprise qu'il suf­
fise de dire que l'an dernier les usi­
nés ont transformé 15 millions de 
livres de matériel brut (coton, ra- j 
yonne filée et laine) et qu'elles em­
ployèrent 3,300 personnes à la fa- , 
brication de 3 millions de livres de j 
fil vendues à des industries diver- \ 
ses et au tissage de 42 millions de 
verges de tissus.

Au sein de son activité, la Corn- 1 
pagnie n'a jamais ignoré le facteur j 
humain et s’est maintenue en rela- ! 
tions les plus étroites avec ses em- 1 
ployés et la société en générai, au | 
cours des années. Un club sportif 
a été formé parmi le personnel. Le 
Club a une pelouse à boulingrins, 
des courts de tennis, des ronds de 
curlings, et la maison commune qui 
est un centre de récréations et d'ac­
tivités sociales, a une bibliothèque
très bien garnie. Il y a un terrain 
pour le football et la balle molle en 
été que l'on transforme en hiver 
en une patinoire pour les jou- j 
tes Je hockey. Les tout-petits ne ! 
sont pas oubliés: il y a quelques ati- 
nées, la compagnie a donné le ter- ! 
rain et l'équipement nécessaire pour 
l’établissement de parcs d'amuse­
ment pour les enfants. La compa­
gnie s'intéresse beaucoup aussi à 
la santé de ses employés. Un hé-1 
pita! bien équipé peut traiter tous 
les cas d’urgence et la compagnie 
assume les frais des services médi- 
eaux â tous ses employés.

La compagnie est aussi proprié- \ 
taire d'une ferme d'industrie laitiè­
re. dotée d'un troupeau éprouvé qui 
est dirigée selon les données les plus 
modernes de la science agricole. Cet- ! 
te ferme assure une provision cons- j 
tante de lait et de crème de la plus i 
haute qualité.

Dans les centres urbains et les I 
petites villes, les organisations In- 
djstrielles sont d une aide considé- ] 
rab'.e aux nombreuses sociétés et as- j 
socia tions qui composent la vie so- 
dale d'un centre. En cela, la Mont­
real Cottons, Ltd., ne fait pas excep­
tion car elle a toujours activement 
soutenu' et encouragé ces entrepri­
ses variées créées pour l’utilité et 
le p’aisir de la société en général.

A Valleyfield. le taux de la taxe 
municipale est de SI.60. La taxe ! 
du locataire est de S pour cent sur j 
la valeur du loyer portée au rôle | 
d'évaluation. La taxe scolaire ca- 1 
tholique est de 75 cents, celte des j 
dissidents, de 70 cent*. J

I-e révérend M. W. Williams, pas­
teur de l'Eglise Unie du Canada.
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Le Loyal Order of Moose
Les officiers de la loge sont; gou­

verneur, Georges-A. Meloche, avo­
cat; ex-gouverneur, Alfred Théo- 
rét, marchand; vice-gouverneur, 
Eugène Vébert, journalier; secré­
taire, Emile Dorais, commis; tré­
sorier, Ulysse Riendeau, marchand: 
prélat, Pierre Trépanier, contre­
maître: syndics, Roméo Tremblay, 
journalier, Xavier Desmarais, 
bourgeois, et Joseph Desrochers, 
journalier; gardes. Auguste Dum- 
berry, menuisier et Moïse Mon­
treuil, journalier.

Les Chevaliers de Colomb
Los officiers du conseil 1180 des 

Chevaliers de Colomb de Valley- j 
field:

Dr J.-A. Deguir", grand cheva­
lier; Napoléon Aubin, député grand : 
chevalier; chanoine J.-A. Lafram- 
tfoise, aumônier; Donat Laionde. : 
maire de St-Timothée. chancelier; I 
Conrad Besner, cérémoniaire; Phi- ! 
lippe Malouin. N.P., secrétaire-ar­
chiviste; Trcfflé Brossoit, secrétai­
re-trésorier; J.-M. Laberge, secré­
taire-financier; J.-O. Sicotte, Ed. 
Auclaire et Raymond Fagé, syn­
dics; Joseph Degré et Emile Bé- j 
langer, gardes.

Les officiers du 4e degré:
A.-W. Sullivan, I.C., fidèle navi- j 

gatcur; Mgr J.-D. Nepveu, P.D., 
chapelain; Dr O.-E. Caza, capital- ; 
ne; Dr Aimé Leduc, amiral; Dr J.- j 
A. Prégent, pilote; Daniel Faubert, l 
contrôleur; Dr J.-R. Dionne, tréso­
rier; J.-D.-S. Tremblay, N.P., scri­
be; Albert Wallot et Dr E. Pâte- ! 
naucic, sentinelles. i

L’hôtel New-Balmoral
L'hôtel New-Balmoral est un des 

plus anciens établissements du 
genre à Valleyfield. Fondé en 1900, 
par M. Hormisdas Bougie, cet hô­
tel ne tarda pas à se former une 
nombreuse clientèle, tant par sa 
situation centrale, à proximité de 
ia gare, que par le confort et l'ex­
cellente cuisine qu'y a toujours 
trouvés le voyageur, à un prix ex­
cessivement modique.

Le gérant général 
de Montreal Cottons

Le Lt-Colonel W.-G.-E. Aird, gé­
rant général et directeur de ia fir­
me Montreal Cottons Ltd., de Val­
leyfield. est né le 23 janvier IS84. 
Après des études aux écoles publi­
ques, i! entra, en 1897. au service 
de MM. Geo.-M. Webster and Com­
pany. marchands de charbon et 
agents maritimes, â Québec. En

Quelque temps après l'annexion | 
de Beilerive, M Bougie construi­
sit un immeuble plus moderne, qui ! 
passa par la suite entre plusieurs j 
mains. Se sont succédés, nutam- j 
ment. MM. Herménégilde Lapier-1 
re, Zotique Perron, Auguste Bes­
ner. Paul Vinct, Adrien St-Onge 
et J.-Arthur Vinet, qui en est le 
propriétaire actuel.

M. Arthur Vinet est né à St- 
Louis de Gonzague, comté Beau- 
hamois, le 19 décembre 1900. Scs 
études terminées, il travailla com­
me commis-épicier jusqu'en 1924. 
Il ouvrit alors un restaurant et. en 
1931, établit un commerce de mer­
cerie. avant de devenir propriétai­
re de l’hôtel New-Balmoral, en 
1937. Il fut maître de poste de 
Beilerive pendant 12 ans.

Fervent du sport, il fonda un 
club de baseball à St-Louis de 
Gonzague et club de hockey à 
Beilerive. Il est également un des 
membres-fondateurs de l'Harmo­
nie de Valleyfield, dont il a été 10 
ans le président et 2 ans directeur. 
Il est aussi membre de l'ordre des 
Chevaliers de Colomb, de l’ordre 
des “Moose", de la Chambre de 
Commerce Sr et de plusieurs au­
tres associations.

Le “Progrès de Valleyfield”
Le “Progrès de Valleyfield" fut 

fondé le 1er septembre 1878. par 
feu Charles-T. Vcmer. alors jeu­
ne homme, qui, après son appren­
tissage à 1'" A venir de Beauharnols”, 
avait fondé dans cette ville même 
L' Echo de Beauharnois”. Au mois 
de septembre 1878. 11 s'établissait à 
Valleyfield et fondait “Le Progrès 
de Vaüeyfieid".

Les débuts du nouveau journal 
furent difficiles, mais peu à peu, 
avec les années, suivant sans cesse 
les progrès de la ville dont il por­
te le nom, il en vint â occuper une 
place Importante parmi la popu­
lation du district de Beauharnois.

En 1920, M. Verner étant malade, 
il céda ses intérêts à M. Nestor Wal­
lot, de Valleyfield; sous l'impul­
sion de son nouveau propriétaire, 
le journal se fit connaître davanta­
ge. augmentant sa circulation et 
son volume de publicité.

M. Wallot décéda en avril 1933, 
son fils assuma alors la direction 
du journal, qu'il dirige encore au­
jourd'hui.

1902. M. Aird quittait cette maison 
pour aller travailler à ia Montmo­
rency Cotton Company, à Mont­
morency. près de Québec.

Au mois de mars 1909. il entra 
au service de la compagnie Waba.s- 
so Cotton, aux Trois-Rivières. 11 
quitta cette firme en 1932, alors 

| qu'il en était devenu gérant et di- 
I recteur, pour devenir le gérant des 
I usines do la Montreal Cottons Li­
! mited, à Valleyfield. 11 devint ill­
' recteur de cette compagnie en 1939.

Lorsqu’il commença sa carrière 
dans l’industrie textile, M. Aird

M. W.G.E..Aird.
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était garçon de bureau et apprit 
l’industrie du tissage et le fonc- 
tlonnement des métiers en travalji*^. 

[ lant dans l'usine, son travail de bu­
reau achevé.

En entrant au service de ia com­
pagnie Wabasso, qui était alors 
une entreprise â ses début, il était 
encore garçon de bureau mais il se 
signala vite à l’attention de ses su­
périeurs et conquit rapidement des 
postes plus avancés. Son succès fut 
intimement lié au progrès de cette 
compagnie qui est actuellement une 
des plus importantes dans l'indus­
trie textile et lorsqu’il la quitta, il 
en était directeur et gérant géné­
ral.

M. Aird est un homme actif, 
i Malgré le travail immense que lui 
cause la direction de multiples en­
treprises, il trouve moyen de faire 
partie de nombreuses organisations 
civiques ou sociales. Il est membre 
du Club Salaberry, de Valleyfield. 
du Montreal Club, du Summerlea 

| Gold Club. Son sport favori est l’é- 
I quitation.

SÉCURITÉ
PAR L'ÉPARGNE

La plupart des gens reconnaissent qu'un dépôt à la 
Banque donne un sentiment de sécurité qu'on ne peut 

obtenir d'aucune autre façon.
L'épargne fait naître la confiance, chasse l'inquiétude 

et protege votre avenir. -

Epargnez et déposez vos fonds avec

La Banque Provinciale
du Canada

319 bureaux dans les provinces de Quebec, 
Ontario, Nouveau-Brunswick et Ile du Prince-Edou3rd.

“Où l'épargnant dépose ses économies."
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La plus vieille 
hôtellerie de 
Vaileyfieid

Larocque Hou.se. la plu.? vieille 
"hôtellerie de Vaileyfieid. a été fou- 
dée S y a 95 uns par Charles La­
rocque. La bâtisse n'a pas été mo­
difiée depuis, si ce n'est qu'une ve­
randa a été construite au deuxiè­
me étage, â la façade.

A la mort du fondateur, ce furent 
6es fils. Hilaire et Alfred qui conti­
nuèrent d'exploiter l'établissement 
qui. par la suite, passa entre plu­
sieurs ruai ils. Parmi ses anciens 
propriétaires mentionnons : Mme 
Monette. M Patenaude. Sitnéon 
C’.airmont. Greffe et Desforges, 
Charette et Dftsforges. M. Josaphat 
Amyot est le propriétaire actuel.

M. Amyot est très populaire dans 
Vaileyfieid oil il demeure depuis 
son enfance. Il fut propriétaire d’u­
ne salle de billard et s'occupa aussi 
de la construction avec son père, 
14. Ovide Amyot.

Larocque House a vu passer dans 
«es murs bien des personnages im­
portants notamment le prince de 
Galles, plus tard Edouard VII. qui 
occupa la chambre 01. la pins belle, 
la plus vaste et la plus contorta- 
ble, après l'inauguration du ponç 
Victoria

On se plaît aussi à rappeler !e sé­
jour dans cette hôtellerie du fa­
meux géant Eeauprè.

Maisons d’enseignement
A Vaileyfieid. l'instniction est A 

l'honneur. Outre son couvent, son 
collège et son séminaire, la ville 
possède trois écoles publiques ca­
tholiques. un High School anglais, 
une école normale bilingue. Elle 
possède les facilités voulues pour 
donner l'instruction primaire et 
Secondaire â une population d'au 
moins 20.600 Ames.

Voyez 
votre 

vendeur 
lilas y

Modèles
$69.50

ii #169

Diminue de

pngiïïiü

LAVAGE PAR TROIS 
COUPES VACUUM 

Essoreuse extra-sûre —• 
Cuve profilée à doubla 
parois — Conditions bud­

gétaires Easy.

EN VENTE CHEZ

M. HALLE
1 28 rue St-Laurent 

VALLEYFIELD

{• ■ ^

memmYT. f.-.

Wm-

ÏMft

! LA PAROISSE N.-DAME 
DE BELLERIYE

Lors de sa fondation, en 181*7, la 
\ paroisse Notre-Dame de Bellerlve 
! fut érigée en desserte et les offices 
j ügieux étaient célébrés dans une 
! école. Ce n’est que l'année suivante 
î que fut construite la première cha- 
j pelle et, en 1900. un prêtre y résd- 
j dalt pour la première fols dans 
| l'histoire de cette paroisse

Son érection canonique, par Mgr 
J.-M. Emard. évêque de Vaileyfieid, 

i remonte A 1911. 'Elle est un déta- 
I ehement de la paroisse Ste-Céoile 
et comprend le quartier Bellerlve. 
Son premier curé. .M. l'abbé T.-E. 
Gauthier, y déploya un zèle admira­
ble de 1911 A 1932. ef. depuis. M 
le curé St-Aubin, dont le dévoue- j 
ment est Inlassable, se dépense 
sans compter pour ses paroissiens 
It est secondé par M P. Lanfel. 
vicaire. Les desservants, de la pa­
roisse. avant l'érection canonique.

; furent MM. les abbés F.-X. Goyette.
L. Oaguier. .1. Touain. sans y ré- 

I sider. T,es abbés If.-U. Tremblay 
1 et J.-P. Théoret y résidèrent.

Le monastère des Clarisse*. fon 
I dé dans la paroisse Notre Damé 
I de Bellerlve ea 1900. compte une 
j centaine rie religieuses; des réli- 
| gieuses et institutrices dévouées 
j dispensent leur ens.dgnements A 

800 élèves dans les écoles Notre- 
Dame et St-Agnès. tandis que le 

| service de l'église et du presbytère 
j est confié aux religieuses rte ste­
: .Teanne-d*Arc rte Bergeville. Qué

M. J.-Arthur Viart. propriétaire 
de i'betel New-Balmoral et pre­
sident de l'Harmonie de Valley- 

field

LE COUT DE LA VIE

Le coût de la ne est raisonnable 
a Vaileyfieid, U y est d'au niohu 
25' ineii'eur marché qu â Mont­
réal Le prix de., loyers est bas et 
les maisons à vendre ou A louer peu­
vent loger facilement la popula­
tion grandissante. La ville est abon­
damment apprivLsionnèe en fruits 
et eu légumes de tontes sorte- ven­
due frais et ù des prix modiques, 
deux fols par semaine, aux jours de 
marché.

L'église du Sacré-Cœur.

La firme McDonald and Robb
La firme McDonald and Robb a 

été fondée en 188t par M. James 
McDonald, père de M. J.-A. McDo­
nald. président actuel de la com­
pagnie. En 1883. M. James McDo­
nald perdit la vie dans un accident 
et sa veuve forma une société avec 
son neveu M. James-A. Robb. En 
1924, pusine fut incendiée. Elle fut 
reconstruite et remodelée en 1925 
et la même année la compagnie 
était incorporée sous le nom de 
McDonald and Robb. Ltd. L'hono­
rable James-A. Robb. ancien mi­
nistre de." Finances, dans les gou- 
vememen s de sir Wilfrid Laurier 
et de MvtKenzie King, devint pré­
sident d' la compagnie et M, J.-A. 
McDonr.d, vice-president. En 1930, 
à la iron de M. Robb. M. James- 
A. McDonald fut élu président de 
la compagnie.

L'établissement McDonald and 
Robb est un des plus anciens de

La Maison Jos. Lafleur
M. Jos. Lafleur est le proprié­

taire de l’important établissement 
commercial qui porte son nom et I 
qui se spécialise dans la construe- 
tion des ameublements d’églises et 
de banques.

La maison'Jos. Lafleur fut fon­
dée en 1910 à Ste-Agathe des 
Monts, pai M. Jos. Lafleur. En i 
1920, il venait s'établir à Valley- 
field et. depuis, son atelier de me- j 
nuiserie est l'une des plus acha-. 
landées de la province.

Un contrat confié à la maison 
Jos. Lafleur est toujours un con- , 
trat dont l'exécution sera entière- ! 
mont satisfaisante.

Cette maison a d’ailleurs à son ' 
crédit des travaux exécutés aux j 
endroits suivants; cathédrale de 
Vaileyfieid. église de Bellerive. hô­
pital de Vaileyfieid. Ecole normale 
de Vaileyfieid, poste de police de 
Vaileyfieid. couvent des Soeurs Do­
minicaines A Vaileyfieid. chapelle 
du collège Bourget à Rigaud, bu­
reaux de la compagnie d’assurance 
Metropolitan A St-JérOme, église 
Ste-Arme de Bellevue. "high- 
school" d’Huntingtfon, chapelle de 
l’école d’agriculture de Ste-Mar- 
tine et nombre d’autres.

La maison Jos. Lafleur est con­
nue par toute la province pour l'ex-

Valleyfield. Son président. M. J.-A 
McDonald, est né A Huntingdon 
mais vint très jeune à Vaileyfieid 
et fréquenta l'école protestante lo­
cale. A la mort de son père, 11 en­
tra au service de la firme et apprit 
le fonctionnement de l’entreprise 
en occupant successivement tous 
les postes. •

M. J.-A. McDonald est président 
du Comité industriel de Valley- 
field. membre de la Commission 
scolaire protestante, membre du 
Club Salaberry de Vaileyfieid. II 
est aussi directeur de la Canadian 
National Millers' Association dont 
il est un ancien président. En 1930
et 1331, M. J.-A. McDonald a été 
membre du conseil municipal et 
président du comité des Finances 
et de la Publicité.

Le fils de M. J.-A. McDonald. M. 
J.-Enmiotts McDonald, bachelier en 
sciences commerciales de ['univer­
sité McGill, est le secrétaire-tréso­
rier de la firme.

La firme McDonald and Robb. 
Ltd. fabrique elle-même tous ces 
produits et ses marques de com­
merce “Our Best" et “Red Horse” 
sont comities dans toute la provin­
ce de Quebec et les Maritimes et 
même au-delà des mers. Cette com­
pagnie est la représentante A Vai­
leyfieid. du chemin de fer et, des 
services océaniques du Pacifique 
Canadien.

N. A. OSTIGUY
i MAISON FONDEE 
J — EN 1889 —

FOURRURES
HAUTE QUALITÉ

CREATIONS DES 
PLUS GRANDS 
DESSINATEURS

------ +-------

STYLES - QUALITE 
CONFORT-PRIX 
SATISFACTION

------•-------
215. Rue VICTORIA 

— TEL: 71 —
VALLEYFIELD P.Q.

L. GENDRON1%%.
M. TURCOTTE. Prop.

Tel.: 53 VALLEYFIELD 16. rue Nicholson

EPICERIES EN GROS 
Bonbons, Tabacs, Cigarettes, etc.

Distributeurs des Farines 
‘'ROBIN-HOOD et “KEYNOTE”

Nous invitons les citoyens de Vaileyfieid et de la région à visiter notre terrain
d'AUTOS USAGES à

15, rue NICHOLSON en face oe a. h. besner VALLEYFIELD, Qué.
:hoix D'AUTOS USAGES RECONDITIONNE5 ET CARANTISBeau

OMER BARRE LTEE
Bureau-chef k 5987, Avenue Verdun. Verdun.

Vendeurs autorisés des automobi­
le* “PONTIAC” et “8UICK" et 

de* “CAMIONS C.M.C.”
celleace de ses travaux.
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| Municipalités dans la 
région de Valleyfield

■■

1,'Institut Gault de Valleyfield

LUCIEN LEDUC
EXCLUSIF

La maison N.-A. Ostiguy
Tender en 1899 par M. N'oèl-Adé- 

Jard Ostiguy, qui en est le proprié­
taire actuel, la maison N.-A. Osli- 
guy qui se spécialise dans le com­
merce de fourrures, jouit d'une ré­
putation enviable non .seulement à 
Valleyficld, dont elle fait l'orgueil, 
mais dans tout le Canada et mê­
me aux Etats-Unis.

En homme d'affaires avisé qui ne 
néglige rien pour améliorer son 
commerce et satisfaire sa clientèle 
de plus en puts nombreuse, M. Os­
tiguy a fait quatre voyages en Eu­
rope et il s’est tenu. Jusqu’au début 
de la guerre, en relations avec les 
maisons suivantes, de renommée

Avec les compliments de

Tougas & Nicholson
propriétaires de

Majestic Bottling Works
Emboute»lleurs autorisés de

et des fameuse?» liqueurs

“MAJESTIC”
VALLEYFIELD

mondiale: P-R Poland and Son, à 
Londres; Thorer and Hollander, à 
Lepsig, Allemagne; Revillon et 
Frères, Paris. France. Ces relations 
lui permettent d offrir un produit 
de qualité supérieure et les toutes 
dernières créations de telle sorte 
qu aujourd'hui la clientèle de cette 
maison réside dans une proportion 
de 60 p.c. en dehors de Valleyficld. 
En 1935, M. Ostiguy ajoutait au 
commerce de la fourrure celui de 
la mercerie, et confiait la gérance de 
ce département à son fils. M. Hu­
bert Ostiguy.

En 1929, M Ostiguy faisait l'ac­
quisition de l’hôtel Château Sala­

i berry, qu’il plaça sous la direction 
i personnelle d'un autre de scs fils, 
! Edgar. Un troisième fils, qui a ap- 
1 pris le métier avec son père, est 
I maintenant établi à Timmins, Ont. 
j —Malgré ses nombreuses occupa­
! Uons, M Ostiguy s'est aussi occupé 
I de la chose publique.. Il _a été éche- 
' vin et maire de Valleyfield; mar­
i guiilier de la cathédrale de Valtcy- 
[ field; 11 est membre du 4ètne de- 
j gré de l'ordre des Chevaliers de 
Colomb, du Club Salaberry de Val­
leyfield. Il a été ausl président de 
la Chambre de commerce de Val­
leyfield et il est actuellement pré­
sident de la section de Valleyfield de 
i Association des marchands détail­
lants.

Voici la liste des maires et des 
conseillers des municipalités de la 
région de Valleyfield.

Municipalité de Grande-Ile: Mai­
re; M. Emile Boyer; conseillers: 
MM. Albert Cardinal, Alcide Cha- 
rette, Antonio Dupuis, Ovila Mar­
tin, Arthur Miron, Lorenzo Vinet: 
secrétaire-trésorier: M. J.-D.-S.
Tremblay, n.p.

Paroisse Sainte-Cécile: Maire M. 
André Léger; conseillera: MM. Ro- * 
méo Léger, Uldège Leduc. Adrien I 
Filiatrault. Roméo Viau, Ulric L»- ! 
gault, Lionel Renault secrétaire- 
trésorier, M. Robert Besner, n.p.

Village Nouveau-Salaberry: Mai­
re: M. Emile Latour: conseillera: 
MM Maximilien Cousineau, Wilfrid l 
Jodoin, Télesphore Deschamps. 
Onésiphore Gauthier, Wilfrid Nor- ! 
mandeau, Albondien Poirier; secré­
taire-trésorier: M. Antonio Cayer.

LE SEMINAIRE

Articles de Sport — Habits et Merceries pour Hommes

18. lue du MARCHE VALLEYFIELD Tel.: 1292

RES.: 111 Rue CHAMPLAIN TEL.: 1280

Georges A. Mëloche,B A
AVOCAT

CHAMBRE 17 — TEL: 1191 
EDIFICE HOTEL-DE-VILLE VALLEYFIELD

Le séminaire de Saint-Thomas 
d'Aquin de Valleyfield donne aussi 
bien les formations classique et 
commerciale, selon les besoins de 
la population. L’enseignement com­
mercial y est bilingue A mesure 
que les besoins de la population le 
nécessiteront, un cours scientifique 
de deux années viendra compléter 
le cycle de quatre années d'études 
commerciales. Le cours classique 
de huit années vise à former l'hu­
maniste moderne.

CRATIS
Un joli 

CHAPEAU 
avec 

chaque 
achat d'un 
vêtement.

L'ENDROIT ou REGNE le BON MARCHE

Charlie Rosen’s
Vêlements Master Made pour Messieurs 
SPECIALITE: Tout fait et sur mesure 

Assortiment complet: Marchandises de travail
40, rue St-Laurcnt — VALLEYFIELD

La maison Billette

GERARD
GUÏNDON

FOURRURES
Les plus nouvelles 

créationsm
Manteaux

sur mesure

nos propres
ateliers,

assurant
une coupe

et une
confection
parfaite*

47, rue DU MARCHE
VALLEYFIELD

Fondée depuis 1897. la maison 
' Billette figure aujourd'hui parmi 
i les établissements commerciaux les 
1 plus importants de Valleyfield. Son 
j fondateur, M. Philorum Billette,
| débutait en affaires il y a 43 ans, 
i après avoir fait son apprentissage 
| au magasin de son père.

Né à Valleyfield le 17 juin 1875, 
j M. Billette a fait ses études au 
j collège de sa ville natale, sous la 
! direction des RR. PP. Ste-Croix. 
j pour ensuite entrer au service de 
\ son père. A l'âge de 22 ans, il par­
; tait à son compte un commerce de 
j mercerie et de marchandises sè- 
| ches. Par son travail, son honnête- 
[ té et sa courtoisie, il ne tarda pas 
à se mériter le respect de ses con­
citoyens et à s'imposer auprès 
d'eux.

Grand Chevalier de l’ordre des 
Chevaliers de Colomb, vice-prési­
dent de la Chambre de Commerce 
de Valleyfield. M. Billette fut élu 
maire de Salaberry de Valley­
field durant quatre termes, dont 
deux par acclamation. Il est décédé 
le 3 juin 1938 au début de son qua­
trième terme. M. Billette était aus­
si membre du Club de Réforme et 
du Club Salaberry.
, Son fils, M. Roger Billette. ad­
ministre maintenant cet établisse­
ment commercial avec la même ha­
bileté et le même esprit d’initia­
tive. Sous sa direction, la Maison 
a pris un tel essor que bientôt 
l'agrandissement du local actuel 
s'imposa. Lorsque les travaux 
d'aménagement seront terminés le 
magasin Roger Billette sera un des 
plus modernes de Valleyfield.

RICHER & FRERE
EmbouteiHeurs autorisés de

VALLEYFIELD

M. J.*A. McDonald, président de 
McDonald et Kobb, Ltd., meuniers, 
membre de la Commission sco­
laire protestante de Valleyfield et 
président du comité Industriel de 

Salaberry de Valleyfield.

Maison fondée en 1902

I. QUENNEVILLE
MECANICIEN ET MODELEUR

Réparations Générales 
SPECIALITE : SOUDURE

--------------<g>---------------

103, rue St-Laurent - VALLEYFIELD

TELEPHONE

123-J
SOIR: Tel. 847

DELPHA SAUVE, M.P.P. ROBERT SAUVE

SAUVE & FRERE
ASSURANCE GENERALE 

Représentants de
ATLAS ASSURANCE COMPANY LIMITED

57, RUE NICHOLSON
of LONDON, ENGLAND — Etablie en 1808

VALLEYFIELD TEL.: No 378

Voyez-nous pour l’achat de vos Cadeaux des Fêtes

T. A. LANIEL
SALON D’OPTIQUE 

MODERNE
Examen de la vue

HORLOGER et BIJOUTIER
Assortiment complet 

de montres, bijoux, coutelleries.

12, RUE NICHOLSON VALLEYFIELD Tel.: 243

—4

UNITED AUTO PARTS (VALLEYFIELD) LTD ANTONIO PATENAUDE, prop.

13. RUE DU MARCHE — VALLEYFIELD, P.Q. — Tél.: 748
DISTRIBUTEURS EN GROS DE PIECES DE 

RECHANGE TOUJOURS GARANTIES
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St-Lawrence Àiioys 
and MetalsL’historique de Valieyfield

V- i'.-y-tjl'
VI- Yi7*
i-wr!«i&f,

L'édifice Ostiguy on est située l'un des plus anciennes Institutions 
commerciales de Valieyfield.

Noms de Jésus et de Marie Les 
multiples agrandissements qu’il a 
fallu lui donner depuis cette date, 
témoignent de ses succès et de la 
confiance de la population.

Depuis 1878, Valieyfield a fait 
des progrès géants. Le 5 avril 
1S92, la ville devint siège épisco­
pal. Sa population de 6,000 habi­
tants en 1892 se double dans la dé­
cade et s'élève jusqu'au chiffre de 
11,041. Le site avantageux de cette 
ville a attiré depuis l'établissement 
de la Montreal Cottons plusieurs 
autres industries dont Valieyfield 
Coated Paper Mills, Canadian 
Bronze Power Works. Valieyfield 
Silk Mills, Asten Hill Company, 
etc.

La population actuelle de Sala- 
berry-de-Valleyfield est de S0 p.c. 
canadienne-française. Au siège 
épiscopal depuis l’avénement du 
premier évêque Mgr Joseph-Mé- 
dard Emard, se sont succédés Mgr 
Raymond-Marie Rouleau (1923) et 
Mgr Joseph-Alfred Langlois, l'évè- 
que actuel. La cathédrale recons­
truite en 1935 après l'incendie de 
1933 est un des plus beaux tem­
ples du pays. Valieyfield possède 
deux autres églises catholiques et 
plusieurs édifices religieux et civi­
ques remarquables.

Chef-lieu du district de Béauhar- 
nois, Valieyfield est appelé à de- 

| venir un grand centre industriel et 
commercial, dans une région qui 
renferme les plus puissantes cen­
trales électriques du pays.

Choix complet 
de

comestibles
de

première qualité

Primeau & Frères
EPICIERS-BOUCHERS 

Peintures et Vernis RAMSAY
125, Rue ST-LAURENT Tel. 178 

VALLEYFIELD

JOS LAFLEUR
MANUFACTURIER DE

ORTES — CHASSIS 
et TOURNAGES

Le territoire actuel de la Cité 
de Salaberry de Valieyfield, stibdi- 
visiou Catherinestowu de l'ancien­
ne seigneurie de Beauharnois, de­
meura longtemps inhabité ou pres­
que depuis l’établissement des 
Français au Canada. 11 faut atten­
dre la construction du canal de 
Beauharnois pour voir le courant 
d'immagination s'y diriger.

Commencé en 1S42, le canal de 
BSfttiharnols ouvrit ses écluses 
avant la clôture de la navigation 
en 1S45 mais les travaux ne furent 
pratiquement terminés qu'en 1S54. 
Ces gigantesques travaux attirè­
rent à la Pointe-du-Lac (Valley- 
.field i une partie de la population 
de Beauharnois et de Saint-Thimo- 
tliée, et quantité de ces manoeu­
vres errants qu'embauchent les en­
trepreneurs. En peu de temps la 
Pointe-du-Lac se trouva complète­
ment .transformée. lTne population 
de près de 2,000 Ames campait 
soudain sur son territoire jus­

te Dr Armand Deguire, grand 
•hevalicr des Chevaliers de Co­
omb, conseil Salaberry de Valley- 
ield et médecin hygiéniste de la 

cité.

qu'alors presque inhabité. Sans 
doute, plusieurs de ces habitants 
de passage devaient repartir avec 
la fin des travaux mais un grand 
nombre y élurent foyer pour tou­
jours. Queiqu'nns même s'étalent 
élancés vaillamment dans la forêt 
tout proche et s'y taillaient un 
domaine.

Les premiers desservants de la 
région de Beauharnois furent les 
curés des Cèdres et ce n'est qu’en 
1855. à l'endroit actuel de la cathé­
drale que fut construite la pre­
mière église. M. Amahle Thibault 
devint le premier curé résidant A 
partir du 20 janvier 1S5S.

Dès lors commence l'ère du pro­
grès de Valieyfield. De 1854 A 1878, 
l’industrie donne un essor considé­
rable à ce bourg. La première in­
dustrie quelque peu considérable 
qu’on y voit apparaître est celle 
de la fabrication du papier en 1851 
sous la direction de M. Miller. En 
1857, s'organise la société Alexan­
der Buntin et Cie qui exista jus- 

| qu’en 1900 alors que la succession 
Buntin vendit tout son matériol 
et ses pouvoirs hydrauliques à la 
Montreal Cotton Co. Cette dernière 
compagnie commença la construc­
tion de ses fabriques en 1875 et 
les mit en opération l'année sui­
vante.

Vers 1875, la population de Val- 
leyfield atteint le chiffre de 3.011 
habitants.

L'ancienne Pointe-du-Lac devient 
ville en 1S74 et la jeune cité reçoit, 
au jour de son baptême civil, le 
nom de Salaberry de Valieyfield. 
M. Moïse Plante fut le premier 
maire et avec lui la petite cité com­
mença d'organiser ses institutions.

Il faut dire à l’honneur de Val­
ieyfield que l'instruction y fut tou­
jours en honneur. En 1878, un col- 

I lège construit par la fabrique avec 
j l'assistance pécuniaire du deuxième 
j curé, M. Lasnier. ouvre ses portes.
| Avant la construction de son col-1 
! lège, le bourg se glorifiait déjà d u- ! 
ne école fréquentée par une soixan- 

! taine d’enfants depuis 1858. En !
! 1871. fut construit le couvent ac- i

tuel des F-évérendes Soeurs des SS.

La compagnie St-Lawrence Al­
loys & Metals Limited, qui se spé­
cialise «dans la fabrication d'aüia- 
ges ferrugineux, est établie à 
Beauharnois depuis 1936. Bien 
qu'exportant la plus grande partie 
de sa production en Europe, cette 
compagnie fait aussi affaires avec 
les principales usines métallurgi­
ques de la province. Elle emploie 
actuellement 300 ouvriers.

Cette compagnie figure parmi 
Ses plus importants consommateurs 
d'énergie électrique au Canada. 
C'est précisément pour cette rai­
son qu'elle s'est établie à Beauhar­
nois. car ainsi elle peut être ali­
mentée très facilement par la 
Beauharnois Light, Heat & Power 
Company.

SPECIALITE

AMEUBLEMENTS de 
BANQUES et D’EGLISES

—<§>-

88, RUE NICHOLSON — VALLEYFIELD. Que

SERVICE RAPIDE Téléphone 388

J. A. LAFRANCE
EPICIERS DE CHOIX

76, RUE STE-CECILE

FRUITS ET LEGUMES
VALLEYFIELD

LE RENDEZ-VOUS DE L’ELITE

CHÂTEAU SALABERRY
EDGAR OSTICUY, gérant

Notre hôtel est
^ O — renomme pour son service

courtois et sa cuisine recherchée

L institution LEDUC & PRIEUR Limitée
ESSENlocaleMENT m ac a sC. nTr a y o'N s

établie depuis I — DEMANDEZ NOS COUPONS-PRIMES —
43 ANS 237-39 Rue VICTORIA —TEL: 108— VALLEYFIELD, P. Q.

SPECIALITES : *
Confection pour dames 

et messieurs 
Lingerie, Chaussures 

Garnitures de maison, 
Tapisserie.
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Ben Viau & Fils
VENDEURS DES

Fournaises à l’huile

DUO-THERM
et des

Brûleurs à l’huile

Timken Silent Automatic

■ - ■

r\A^, i JOIGNEZ NOTRE "CLUB DE NOEL"
Ajj ; “MAISON PU CADEAU’’
|fl j JEAN SOUS, prop.
U[ i^\\r y 1 Lampes — Cendriers — Briquets — Plastiques
5 ' \ VA v Chapelets — Plumes, Crayons, etc.

j UN LEGER ACCOMPTE RESERVERA TOUT ACHAT

--I^=^==- 227 VICTORIA TEL: 372 VALLEYFIELD

DISTRIBUTEUR EN GROS DES
PRODUITS “CHAMPLAIN

ACCESSOIRES D'AUTOMOBILES 
Pièces "Chrysler, Dodge. Plymouth, DeSoto"

35, RUE DU MARCHE — VALLEYFIELD

V”, t
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Les commissions scolaires
Voici la liste des membres des 

commissions scolaires de la région 
de Valleyfield:

Commission Scolaire de Valley­
field: Président: M. Théophile
Laniel; commissaires: MM. Léan- 
dre Archambault, Dr O.-E. Caza, 
Josephat Lefebvre, Dr E. St-Onge; 
secrétaire-trésorier: M. J.-D.-S.
Tremblay, N.P.

Commission Scolaire de la Pa­
roisse de Valleyfield: Président: 
M. Albert Leduc; commissaires: 
MM. Armand Daoust, Léandre 
Plante, Albert Daoust, Roméo Lé­
ger; secrétaire-trésorier: M. Jac­
ques Malouin, N.P.

Commission Scolaire de la Pa­
roisse Ste-Cécüe: comprenant la
municipalité de Grande-Ile et le 
village Nouveau-Salaberry: Prési­
dent: M. Onésiphore Gauthier;
commissaires: MM. Aimé Bougie, 
Antonio Dupuis, Emile Meloche, 
Lorenzo Vinet; secrétaire-tréso­
rier: M. J.-D.-S. Tremblay, N.P.

M. Albert Wallot, propriétaire et 
éditeur du journal “Le Progrès de 

Valleyfield.”

Le moulin des meuniers McDonald and Robb Ltd. On aperçoit aussi sur cette même photo l'aqueduc de la
cité de Valleyfield.

La Chambre de commerce 
des jeunes de Valleyfield

Voici la liste des officiers actuels J 
de la Chambre de commerce des | 
Jeunes de Salaberry de Valleyfield:

Président: Georges-André Melo­
che, avocat: vice-présidents: Aimé 
Laurion, journaliste, et Josephat 
Duhalme, marchand; secrétaire: 
Philippe Malouin, notaire; tréso­
rier: Jean Solis, marchand; prési­
dent du recrutement: Lucien Pré­
vost, comptable; directeurs; Lu­
cien Monette, marchand; Lucien 
Moïse, gérant; Albert Lafrance, 
marchand; William Shannon, agent 
d’assurances; Vincent Girard, com­
mis; Paul Daigneauit, marchand.

La Chambre a été fondée en 1937 
et, depuis, elle n'a cessé de travail­
ler dans l'intérét de la cité, préco­
nisant et obtenant de multiples 
améliorations.

Paroisse du Sacré-Coeur
La paroisse du Sacré-Coeur-de- 

Jésus, de Valleyfield, fut fondée le 
13 mars 1927 par le curé Aimé Hé­
bert et érigée canopiquement le 20 
mal de la même année par S. E. 
Mgr Joseph-Alfred Langlois, évê­
que de ce diocèse.

A la mort du curé Hébert, le 23 j 
mal 1937. le chanoine H. Hulien, I 
ancien supérieur du séminaire de 
Valleyfield, lui succéda. Le vicaire! 
est M. l'abbé Adrien Dicaire.

Les offices religieux de la pa- 
rolsse débutèrent dans une salle 
de l'école Garneau et ce n'est que 

I le 19 février 192S que l'église ac- 
tuello fut ouverte au culte.

J. GERARD BELANGER 
Rés. Tél. 91

YVES GODGOUT 
Rés. Tél. 850

BELANGER & GODBOUT
ASSURANCES GENERALES — PLACEMENTS

48. Rue Ste-Cécile — Té!.: Bureau 802 — VALLEYFIELD

Tél.; 67G —- B. P. 25 — Tél.: 1037

BOURASSA & FRERE Enr’g
AGENTS D'ASSURANCE GENERALE 

Maladies, vie, feu, accidents, automobiles, bris de glaces, etc.

1 1, rue Hermine — VALLEYFIELD — 93. rue Sfe-Cécile

Primeau et Frère
La maison Primeau & Frère, épi- 

elers-bouchers établie à 125, rue 
St-Laurcnt, Valleyfield, a été fon­
dée 11 y a 36 ami, par les deux 
frères Napoléon et Arthur Pri­
meau.

Les fondateurs de ce commerce, 
une des plus vieilles entreprises du 
genre à Valleyfield, se firent tou­
jours un devoir de donner le ser­
vice le plus courtois, d'offrir des 
produits d'une qualité supérieure

M. J.-B. Descliambault, maître- 
boulanger de Valleyfield.

et ne négligèrent aucune dépense 
susceptible d'améliorer leur com­
merce, de sorte qu'aujourd'hui cet­
te maison est une des plus acha­
landées de Valleyfield. Au début, 
ils se spécialisèrent dans le com­
merce de l’épicerie, et ce n'est que 
depuis 1928 qu'ils ont ouvert un 
étal de boucher.

Natifs de Ste-Phiiomène de Chà- 
teauguay, les deux frères Primeau 
ont été à l'emploi de la Montreal 

] Cottons Ltd., avant de débuter en 
! affaires.

Le corps des marguilliers, an- j • 
ciens et nouveaux, est le suivant: r 
marguilliers de l'oeuvre, MM. El- j - 
phège Lefebvre, Joseph Cliolettc et j ; 
Arthur Barrette: anciens marguil- [ ! 
liera: MM. Jean-Baptiste Meury, j •
Joseph Barrette, Moïse Sauvé, W’il- j ' 
frid Ferlant! et Wilfrid Leboeuf. | 

La garde Champlain rehausse de ; 
sa présence les cérémonies parois­
siales.

SPECIALITE POUR BEBES

YVETTE GUINDON
Vêtements d'Enfants — Cadeaux de Naissance X

49, RUE DU MARCHE VALLEYFIELD t

Pharmacie J.-T.-A, Gauthier

v %
\
\

BENEFICIEZ DU MEILLEUR 
CHOIX EN ACHETANT chez

La pharmacie J.-T.-A. Gauthier 
a été fondée en 1S93 par les doc­
teurs J.-T.-A. Gauthier et M. Lefeb­
vre mais l'année suivante la socié­
té était dissoute et le Dr Gauthier 
restait seul en affaires.

Depuis son arrivée à Valleyfield. 
en 1S93, jusqu’à sa mort, en 1933. 
le docteur J.-T.-A. Gauthier a Joué 
un rêle considérable dans la vie 
sociale et économique de sa ville 
d'adoption. Pendant 40 ans. Il fut 
tin médecin modèle, un défenseur 
do l'éducation, un ferme soutien de 
l’esprit civique et un bienfaiteur 
insigne de maintes oeuvres de cha­
rité.

La pharmacie J.-T.-A. Gauthier, 
qui est son oeuvre, est une des plus 
anciennes institutions de Valley­
field puisqu'elle existe depuis 47 
ans maintenant. Depuis la mort de 
son fondateur, elle est habilement 
dirigée par Mme Gauthier avec !a 
coopération du docteur John-A. Mc­
Donald. Elle reste nu service d'une 
clientèle toujours grandissante, co 
qui est le plus beau témoignage 
des services qu'elles a rendus jus­
qu'ici et qu'elle continue de rendre 
sans cesse.

BRODEUR
Choix de

° DIAMANTS 
"Blue Bird”

® Montres 
® Coutellerie 
9 Bijouterie

Prix à la portée de tous.
Un léger dépôt réserve tout achat.

201, RUE VICTORIA VALLEYFIELD



L’ILLUSTRATION NOUVELLE, SAMEDI, 23 NOVEMBRE 1940 PAGE 17

>- - *

t- ■ _£__

O '

ffi *N

®Ê&

■SaN

■Jciki1

Jy-V-cP.
:/*xaàsim.

MANUFACTURIER 
de PORTES et 

CHASSIS

PLANCHE MURALE

Papiers à Couverture 
et à Lambris

Peintures et Vernis

Lrglisc Hvtrt-Vuwt it Udlcrit*.

BOULANGERIE J. B. DESCHAMBAULT
LA PLUS VIEILLE BOULANGERIE DE VALLEYFIELD

<§>

PAINS
de

TOUS 

GENRES 

Riches et 
nourrissants

<§>

25, Rue ST-JOSEPH. angle LASNIER

Demandez
les

DELICIEUX

• • I

BEIGNES

“Régal”

VALLEYFIELD, P.Q.

c^â SALABERRY-DE-VALLEYFIELD

L'IIôiel-Dieu de VaUeyfield, hôpital moderne sous la direction des 
Soeurs de la Providence.

M. Donat Lebeuf M. Gérard Guindon

Notre représentant
M. Pierre Desrosiers est le re­

présentant de “L’Illustration Nou­
velle” pour la cité de VaUeyfield 
et la région. Toute personne dé­
sirant obtenir des renseignements 
quant à notre journal peut com­
muniquer avec M. Pierre Desro­
siers, 201, rue St-Laurent, VaJ- 
leyfield.

M. J.-Anatole Latour, 
courtier et éditeur du 
Bottin de VaUeyfield

Né le 7 juillet 1888, à VaUeyfield, 
M. J.-Anatole Latour, courtier et 
éditeur-propriétaire du Bottin de 

j VaUeyfield depuis 1932, s'est oecu- 
j pé d'assurances durant vingt ans. 

Il a été attaché à la Metropoli-

LES SALAIRES
Les salaires moyens des em­

ployés. à VaUeyfield, est de 30 
cents l'heure pour un ouvrier expé­
rimenté et de 25 cents, pour une ou­

vrière sans expérience. l:n travail 
régulier, du bon air et de iu ver­
dure en plein, un coût île vie p* u 
élevé, donne beaucoup de bien-être 
à sa population doué d'un admi­
rable esprit civique.

Spécialisé depuis 39 ans dans le 
commerce de l'épicerie-boucherio, 
M. Donat Lebeuf est actuellement 
le plus vieux marchand de Valley- 
field encore en affaires. Il fondait 
en 1901, en effet, un étal de bou­
cher, rue de la Grande-Ile, à Belle- 
rive, et son entreprise prospéra 6 
un tel point qu'en 1916 ii y ajou­
tait le commerce de l'épicerie.

Né en 1872, ù St-Pierre-les-Bec- 
quets comté Nlcolet, de parents cul­
tivateurs. M. Lebeuf et sa famille 
déménagèrent h VaUeyfield en 
1883, où ils ont toujours demeuré 
dans le quartier Bellerive.

Par les nombreux postes de con­
fiance qu'il a occupés par la suite, 
M. Lebeuf a contribué largement 
an progrès de VaUeyfield. Il fut 
notamment échevin de Bellerive 
durant plusieurs termes, maire de 
Salaberry de VaUeyfield de 1924 
& 1930, commissaire d'école et pré­
sident (1e la Commission scolaire 

-tir VaUeyfield de 1930 h 1932. Il 
est membre du 4e degré do l'ordre 
des Chevaliers de Colomb, de la 
Chambre de Commerce Sr, de 
l’Association des marchands dé­
taillants et de plusieurs sociétés 
de bienfaisance: directeur de la 
Compagnie de l’exposition, proprié­
taire de l'arena de VaUeyfield. Il 
est aussi un des fondateurs de la 
paroisse Notre-Dame de Bellerive, 
dont 11 a été le premier margull- 
11er en charge.

De son mariage avec Mlle Ma­
thilda Dault, M. Leboeuf a eu 9 
enfants, dont 6 vivent epeore. Deux 
de ses fils sont prêtres au séminai­
re de VaUeyfield.

tan Life Assurance Co. durant 11

M. Gérard Guindon naquit ft 
Montréal le 30 juilte 1908 mais, 
dès l'année sulvaitr ses pareutE, 
M. et Mme Orner Guindon, née Lau- 
renza Longtin, venaient s'établir à

, ans à titre d'agent, pour devenir 
! par la suite gérant de district pour 
j La Sauvegarde. Six ans plus tard 
il quittait cette entreprise pour as­
sumer ie paste de gérant à la com­
pagnie d'assurance National Life, 
qu'il a détenu durant trois ans. M. 
Latour a aussi été quatre ans cour­
tier en débentures.

Membre de plusieurs associations 
de VaUeyfield. il s'est, toujours inté­
ressé au développement de sa ville 
natale et à tout mouvement sus­
ceptible d'améliorer la situation de 
ses concitoyens.

M. Gérard Guindon.
VaUeyfield où M. Guindon ouvrit 
un commerce.

Dès l'Sge de 19 ans. M. Gérard 
Guimlon commençait son apprentis­
sage dans le commerce et la con­
fection des fourrures, sous l'habile 
direction de M. N’.-A. Ostiguy. Par 
sou talent et son esprit d'initiative, 
il ne tarda pas fi s'affirmer et, en 
1933, il s'établissait à son compte 
dans le commerce des fourrures. 
Son établissement est aujourd'hui 
prospère grâce ù l'excellent service 
offert k la nombreuse clientèle.

M. Arthur-W. Sullivan
M. Arthur-W. Sullivan, ingénieur 

civil, naquit à Salaberry de Valley- 
field, le 2 septembre 1885, de 
l'union de John-O. Sullivan et De­
nise Daigneault.

Ayant commencé ses études ft 
l’école du quartier Champlain, il 
passa ensuite au collège de Valley- 
field et aux universités Laval de 
Montréal et de Québec. Puis 11 fut 
admis arpenteur-géomètre en 1908 
et membre associé de l'Engineering 
Institute of Canada.

Durant trois ans assistant de M. 
Eiie Blanchard, ingénieur en char­
ge des pavages et trottoirs de la 
cité de Montréal, il devint plus tard 
assistant de M. L-G. Papineau, 
ingénieur surveillant des pouvoirs 
d’eau de la province. Finalement, 
en 1914, il ouvrait son étude d'ar­
pentage et de génie civil en la cité 
de VaUeyfield.

Vice-président de la Chambre de 
Commerce, président de la société 
St-Patrice, membre-fondateur des 
Chevaliers de Colomb et du club 
Salaberry, de VaUeyfield, M. Sul­
livan est un sportif qui a fait plu­
sieurs explorations lointaines dans 
le nord de la province.

Ayant épousé, en 1916, Cécile- 
Anne Bédard, il est le père de 
quatre enfants: Louise, Robert,
Louis-Philippe et Louis-Arthur.

Les Plus Importants Marchands de 
MATERIAUX de CONSTRUCTION 

de VALLEYFIELD

.CLERMONT
LIMITEE

GROS et DETAIL

39, Rue NAPOLEON
VALLEYFIELD

TEL.: 154
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M. J.-B. Deschambault
M. J.-B. Deschambault, qui diri­

ge la plus ancienne boulangerie de ' 
Valleyfield. est né à Saint-Stanis-1 
las de Kostka le 27 mai 1869, du ma- ; 

! rlage de M. J. Baptiste Deschambault | 
I et de Philomène Bariteau.

Après avoir fréquenté l’école pa-, 
i roissiale, il se mit très jeune au 
travail A l'âge de 12 ans. il était j 

! garçon de ferme chez M. Moïse ! 
I Boyer; trois ans plus tard en | 
j 1884 jusqu'en 1886. U est jardinier, 
: chez M. Thomas Hood. Mais ayant 
toujours eu des aptitudes pour la ] 
boulangerie, il quitte cet emploi ' 
pour travailler pendant trois ans j 
chez M. Ovide Dumouchel comme 
apprenti-boulnnger. Il entre ensui­
te chez M. Xavier Houle, comme i 
maitre-boulanger. Il demeure là 
pendant six ans puis pendant cinq 
ans. i! occupe un poste semblable I 
chez M. Wilfrid Avon.

Le 1er février 1900, grâce à sa té­
nacité au travail, il peut acquérir, 
une boulangerie qu'il fait rapidement 
prospérer. En 1926, pour servir sa ) 
clientèle sans cesse grandissante, ; 

I depuis 40 ans, il construit une bou- 
i langerie des plus modernes.

M. Deschambault est bienfaiteur j 
des Soeurs datasses et des Zouaves 
de Valleyfield. Il fut marguillier de 
la cathédrale de Valleyfield de 1937 
â 1940. En 1893, il a épousé Mlle 
Martine Robidoux dont il eut deux 
fils et une fille: en 1900, en seconde 
noces, il a épousé Mlle Adéline Hé­

! bert.

Mgr .1.-0. Nepveu, curé de la 
Cathédrale Sainte-Cécile et du 

Christ-Roi de Valleyfield.

Les chemins de fer
I.e développement ferroviaire de 

Valleyfield commença en 1S73 par 
la construction du Beanharnois 
Jonction Railway, entreprise qui 
périclita. En 1SS7. la compagnie du 
Grand Tronc construisit le chemin 
de fer Beauliarnois et Valleyfield.

M. le chanoine H. Julien, curé de 
i l'église du Sacré-Coeur de Val­

leyfield.

! M. R. Booth. d'Ottawa, construisit 
Ile chemin de fer Canada Atlantic 
Railway et le pont reliant YaUey- 

i field à Coteau Landing. En 189û, 
eut lieu la construction du chemin 

| de fer St. Lawrence and Adirondac

I
 Railway, entre Malone et Montréal, 
Actuellement Valleyfield est des­
servie par le Canadien National et 
le New-York Central.

La Cathédrale de Salaberry-de-Valleyfleld reconstruite en 1935, après 
l'incendie de 1933, est un des plus beaux temples du Canada.

M. Thomas-Alfred Laniel
if. Tliomas-Alfre.1 Laniel. bijou­

tier et optométriste, naquit à Le- 
faivre, Ontario, le 28 mars 1880. 
11 débuta dans ia affaires comme 
boulanger, mais un incendie ayant 
détruit son établissement, il se 
tourna vers l'horlogerie et, après 
trous ans d'apprentissage, il ou­
vrait un magasin à Montebelio. Dé­
sireux d'accroître son commerce, il 
s'établissait bientôt à Valleyfield 
où sa maison possède une réputa­
tion très enviable. M. T.-A. I-aniel 
est aussi optométriste diplômé de­
puis 1911. Il fut en 1917 prési­
dent du conseil No 38 de Valley­
field de l'Union St-Joseph, de 1920 
A 192Ô. vice-président de la So­
ciété St-Jean-Baptiste. et, en 1938, 
échevin de Valleyfield. Il est aussi 
membre de la Chambre de com­
merce et de l'Association des mar­
chands-détaillants.

Mgr Joseph-Alfred Langlois, 
évêque de Valleyfield.

La maison Leduc et Prieur
Fondée en 1897, la maison Leduc 

& Prieur Ltéc est l'un des plus an­
ciens établissements de '.a cité de 
Valleyfield. Elle se spécialise dans 
le commerce des nouveautés, mar­
chandises sèches, mercerie, etc. Ses 
deux fondateurs, MM. Godefroy 
Leduc et Oscar Prieur, sont tous 
deux décédés et, à l'heure actuelle, 
c'est le fils du premier, M. Rodri­
gue Leduc, qui dirige la maison 
avec le concours de quelques mem­
bres de sa famille. Leduc & Prieur 
contribuent largement à l'essor 
commercial de la ville.

M. Raphaël Bélanger
M. Raphaël Bélanger est né à 

Valleyfield le 25 mal 1899. Ills de 
Théodore Bélanger et de Blanche 
Emard. M. Bélanger fit ses études 
au Jardin de l'Enfance, au sémi­
naire de Valleyfield et enfin à l’u­
niversité de Montréal où 11 obtint 
le titre d'ingénieur civil en 1923.

Tl participa d'abord avec son 
père à la construction de l'Hospice 
St-Vlncent de Paul, du Séminaire, 
du Monastère des Révérendes 
Soeurs Dominicaines et de maints 

i autres édifices. Il fut ensuite nom­
mé le premier au poste d'ingénieur 

i de la ville de Valleyfield, poste 
j qu'il occupa pendant 16 ans avant 
| d'être nommé contrôleur et gérant 
' de la ville le 1er septembre der­
I nier.

C'est M. Bélanger, qui avec le 
consentement du conseil municipal 
d'alors, dirigea la construction de la 
magnifique cathédrale de Valley­
field, un des plus beaux temples du 
du pays.

M. Bélanger est chevalier de Co­
lomb 4e degré, membre de la Corpo­
ration des Ingénieurs Profession­
nels de Québec, membre de l’Engi- 

| neering Institute of Canada. Ingé- 
nleurs Professionnels de Québec. 

1 membre de l'Engineering Institute 
j of Canada, membre de l'American 
Waterworks Association, membre de 
la Chambre de Commerce, de l'In­
ternational City Managers Asso­
ciation, etc. Il a épousé en 1925, Mlle 
Blanche Gauthier.

Avec les Compliments de la

PHARMACIE GAUTHIER
Fondée en 1 893

221, rue VICTORIA — VALLEYFIELD — Tel.: 91

CONSIDERATION
DISCRETION
COURTOISIE

J. A. LARIN
DIRECTEUR DE FUNERAILLES 

EMBAUMEUR 

SALONS MORTUAIRES

----—----- - •= prix modérés 1 =----

315-317-319, Rue VICTORIA — VALLEYFIELD

“01

McDO

Demandez les FARINES

UR BEST” et
“CHEVAL ROUGE”

INALD & RO
VALLEYFIELL

IB B Limitée
2UE.

. le curé J.-D. Saint-Aubin, de 
paroisse Notre-Dame de Belie­

ve depuis 1932, qui célébrait le 
i octobre dernier son Jubilé d'ar- 
•ut aacerdotal.

Service de 
Famille NYAL PHARMACIE LAROCHE Examen de 

la vue

Produits de 
Beauté

Dr. S.-W. LAROCHE, Prop. EDGAR HEBERT. L. Ph., gérant.
Angle VICTORIA e» NICHOLSON —Tel. 75 — VALLEYFIELD, P.Q.

Salon d’Optique 
complet
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La maison Poirier et Fils
Malgré ses débuts modestes, en 

1898. la maison Poirier & Fils, de 
Beauharnols, pionniers dans la 
construction de yachts de plaisan­
ce qui se spécialisent aussi dans la 
fabrication de chaloupes a voiles, 
s’est acquis une réputation envia­
ble. Le nom de cette maison ne 
tarda pas A se répandre par toute

I la province, en effet, A un tel point 
j qu’aujourd’hul elle est devenue une 
des plus importantes entreprises/de 
Beauharnols.

Les embarcations sorties de la 
maison Poirier et Fils sont recon­
nues pour la finesse de leurs lignes, 
la solidité de leur construction et 
la forme de leurs coques, dont M.

Emery Poirier, le fondateur de cet­
te maison, est peut-être le seul A 
connaître si bien le secret.

Parmi les plus célèbres canots 
construits par M, Poirier, mention- j 
nons le “Kamary", du colonel F. S. 
Molson; “L'Oiseau Bleu", de M. 

i Clovis Dupuis; et le “Henri B. ’, un 
: croiseur de 40 pieds qui apparte- 
j nait à feu Henri Bisson, sportsman 
j bien connu. En plus d’ètre cons- i 
! tructeur, M Poirier dessine aussi ! 
I ses propres plans et devis. Partout, I

■ on le considère comme un specla- 
liste en la matière.

Natif de Beauharnols, M. Emery 
Poirier est échevin de sa ville na­
tale depuis 25 ans et il fut com­
missaire d'écoles durant une quin­
zaine d'années.

En 1930, il assura définitivement 
la survivance de son industrie en 
s'associant son fils, Gérard, à qui 
il a enseigné tous les secrets de la 
construction de vaisseaux de la plus 
liante qualité.

Le pouvoir d'emprunt de la Ci­
té de Salaberry de Valley field est 
de vinpt pour cent d’après la râ­
leur de la propriété imposable.

M. Delpha Sauvé, député de Beau- 
harnoia à l’Assemblée législative.

La Montreal Cottons Ltd a grandi avec Valleyfield
Aujourd'hui, Valleyfield est reconnue comme l’un des 
plus grands centres textiles du Dominion et comme le 

i site de la plus ancienne fabrique de coton opérant au
Canada sous le même nom depuis sa fondation.
Valleyfield et la MOCO, la marque de tissus et fils de 
qualité, se sont développés et ont prospéré ensemble,

THE MONTREAL COTTONS LTD
VALLEYFIELD

WINNIPEG — VANCOUVERMONTREAL — TORONTO

< Blank At Ktoller).
M. Msiximp Kaymond, député de 
Brauhamoi.s-Laprairie aux Com­

munes.

La maison J.-O. Clermont
La maison J.-O. Clermont est la 

plus .importante du genre à Val- 
leyfield. En 1907, M. J -O. Cler­

mont fonda en société avec M. 
Octave Cossette. sous la raison so­
ciale de Cossette et Clermont, un 
commerce de matériaux de cons­
truction et moulin à scie. Vers 
1912, la société fut dissoute et M. 
Clermont demeura seul en affaires. 
Les affaires progressèrent d'année 
en année, mais, en 1930, la mort 
devait emporter M. J.-O. Clermont. 
Sa femme lui succéda avec ses fils. 
Roland et Paul, et une compagnie 
limitée fut fondée. Malheureuse­
ment, Mme Clermont devait per­
dre ses deux fils A quelques mois 
d'intervalle. Depuis, c’est M. Paul 
Desjean qui agit comme gérant de 
la maison.

M. J.-O. Clermont
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Biographie de M. Ben Viau

Vue de U Cité dr Balaberry de VaUeyfield montrant l'ancien canal de Beauliarnois et U rue Victoria, 
une des principales artères commerciales de cette ville.

la maison Hormisdas Roy Le Dr O.-E. Caza

M. Ben Viau. !e fondateur de 
cette importante mat-or. de Valley- 
fteid. est né â Saint-Louis de Gon­
zague. le 18 Juin 1875, fils de cul­
tivateur. B commença ses études au 
vieux collège de Saint-Louis de Gon­
zague et lés termina au nouveau 
collège du même village en 1891.

A l'âge de 20 ans. ayant décidé de 
faire sa carrière dans le commerce 
où le portait une inclinaison natu­
relle et un talent inné dés affaires. 
il entra au service de la compagnie 
Paul Laird, comme vendeur d'engins 
à l'huile, tout en continuant de cul­
tiver la terre paternelle^

En 1899, il devint agent de l'In- 
ternatlonal Harvester Co„ poste 
qu'il occupa durant six ans. En 1900, 
à l'âge de 25 ans. 11 fut nommé di­
recteur de la Compagnie disposi­
tion de Saint-Louis de Gonzague, 
charge qu'il remplit pendant 5 ans 
A la plus entière satisfaction de tous 
les intéressés. Grâce à son Initiati­
ve. cette organisation connut de

grands succès. De 1901 à 1914, U 
s'occupa aussi de la ventes d'auto­
mobiles. En 1911. U fut surinten­
dant dés travaux de draguage de la 
rivières Saint-Louis. En 1918, U 
vint s'établir A VaUeyfield où 11 ou­
vrit un garage qui n'a cessé de pro­
gresser depuis 22 ans.

M. Ben Viau est membre de U 
Chambre de Commerce dont U fut 7 
uns directeur.

La maison Ben Viau et Fils fait 
maintenant une spécialité d accessoi­
res d'autos, de pièces authentiques 
Chrysler. DeSoto et Plymouth. On y 
vend les brûleurs A l'huile ''Tim­
ken Silent Automatic" et des four­
naises à ! huile ''Duo-Term", La mai­
son est aussi distributrice en gros 
des produits Champlain OU pour 
les comtés de Beauharnois, Châ'eau- 
guay et Huntingdon.

La dette de la Commission Sco­
laire Catholique de Valleylield est 
de S12T.569.5i.

L-a maison Hormisdaa Roy. spé­
cialisée dans le commerce de la 
Chaussure et la cordonnerie, a été 
fondée à Beauliarnois en 1904 et 
s'établissait l'année suivante dans 
le local qu’elle occupe encore au­
jourd’hui et dont M. Roy est égale­
ment propriétaire

Né à Ste-Mar;ine. en 1883. M. 
Roy vint à Beauharnots dès son 
tout jeune âge, et, ses études ter­
minées au collège de cette ville, 
apprit le métier de cordonnier avec 
son grand-père. M. Roger Hébert.

M. Roy s'est toujours occupé des 
Intérêts de sa ville. Il en a été 
échevin durant E> ans pour ensuite 
devenir maire les huit dernière» 
années. De 1916 A 1938 U fut aussi 
Commissaire d'écoles. Directeur de 
l’Union des municipalités de la pro­
vince. il est éga.ement membre de 
l’ Association des marchands détail­
lants, membre de l'Association des 
chefs de police et des pompiers de 
la province, et président de la cho­
rale de la paroisse de Benuharnois. 
dont 11 fait partie depuis 25 ans.

M. Roy a épousé, en 1903, Mlle 
Maria NantaLs, fille de Joseph Nan­
tais. de Montréal. De ce mariage 
sont nés quatorze enfants, dont 
huit vivent encore. Un de ses fils. 
Hector, est dans le commerce avec 
sou père.

Edouard VIII à VaUeyfield
En 1845, lora (le l'inauguration 

du canal de Beauharnois, le prince 
de Galles, plus tard Edouard VII. 
passa la soirée dans les salles de 
l'hOtel Larocque A Vnileyfieid. 
C'est un de» événements histori­
ques de cette ville. M. Charles lai- 
rorque qui avait construit cet ho­
tel avait aussi érigé, en 1824. la 
première malsc-n du village de 
Saint Louis de Gonzague. C'était 
u:>. petit magasin situé sur le che 
min et nu coin de la quatrième 
concession.

Le Dr O.-E. Caza est né à St- 
Anicet. comté de Huntingdon, le 
6 janvier 1893. fils de feu Ovlla 
Caza et de Dina Quesnel. Ses étu­
des classiques terminées au collège 
de Kigaud, il reçut son doctorat 
médical â l'université Laval de 
Montréal, en 1919. 11 passa par la 
suite cinq années à Winnipeg, et 
fit différents séjours A Chicago 
et Rochester, dans l'unique but 
d'approfondir ses connaissances 
professionnelles. En 1925, il revint 
eu son comté natal pour y demeu­
rer jusqu'en 1933. et réside depuis 
lors A Salaberry de VaUeyfield. Il 
s'occupe exclusivement de chirur­
gie A l'HOtel-Dleu de VaUeyfield, 
dont U est le chirurgien en chef.

Le Dr Caza est également coro­
ner du comté de Beauharnois, 
membre de l'Ordre des Chevaliers

BILLETTE
est votre magasin

32, ST-LAURENT VALLEYFIELD

M. Georges-A. Meloche, avocat, 
président de la Chambre de com­
merce des jeunes de VaUeyfield 
et gouverneur de la loge Loyal 

Order of Moose.

VALLEYFIELD CLEANERS b DYERS
EDGAR OSTIGUY. Prop. F.\no.

PRESSAGE — NETTOYAGE — TEINTURE
RUE SAINT-LAURENT — VALLEYFIELD

L’usine Asten-Hill

J. A. MALLETTE
BOULANGER 

Echevin de VaUeyfield
81, rue CHAMPLAIN — VALLEYFIELD Tél.: 101

Dr O.-K. ( ata

de Colomb, du 4e degré et Grand
I Chevalier de son conseil de 1536 
I â 1929, président de la Chambre 
I de commerce de VaUeyfield. direc­
teur du Château de Huntingdon, 
membre du club de Réforme et du 
Cercle Universitaire de Montréal, 
membre de la Commission scolaire 
de sa ville.

Knthousiaste du hockey, il est. 
depuis 1937. vice-président de la 
ligue de hockey Provinciale se­
nior Il est aussi membre de la 
Q.A.îI.A. Le Dr Caza s’intéresse 
vivement aux questions agricoles 
et exploite même a Cazaville. comté 
Huntingdon, une ferme de tabac 
et houblon.

II a épousé, en 1925. Joséphine
McDbuald, fille de M. H. McDonald, 
originaire de l’ilo du Prince 
Kdouard.

L'usine de la Asten-Hill Limited. 
fUiale de la Asten-Hill Manufac­
turing Co. de Philadelphie, Etats- 
Unis. a été érigée à VaUeyfield en 
1935. C'est la seule usine de cette 
firme au Canada.

On y fabrique, sur commande 
seulement, le feutre d'amiante à sé­
choir utilisé dans les papeteries. 
Cette compagnie est la plus grande 
productrice au monde de ce produit. 
L'usine de VaUeyfield est équipée 
d'un métier de 320 pouces de large j 
et peut fabriquer ce feutre de ntm- 
porte q'uelle longueur et de toute | 
largeur moindre de 320 pouces. H j 
n’y a qu'un autre métier au monde j 

; capable de fabriquer un feutre de 
cette largeur c'est ceiul de la corn- j 
pagnie Beauvater, A Kemsley, An- j 

‘ gîeterre.
L'Asten-Hlli Limited a la clien- 

I lèle de toutes les grandes papete-
jrle.s du Canada. Son gérant à Vai- 
I leyfleld est M. E.-A. Walther. an­
cien directeur technique de l'usine

NEW BALMORAL HOTEL
J.-ART. VINET. Prop. -

de Philadelphie. Cette compagnie ! 
vient de terminer, cet été. l'agran- j 
dlssemens de son usine.

BELLES CHAMBRES — EXCELLENTE CUISINE
BIERES ET VINS

136 RUE SAINT-ALEXANDRE — VALLEYFIELD

La population de Valleyfreld en 
mai 1939 était de 13.112 «mes.

TEL - 957-15 JOSAPHAT AMYOT, prop.

LAROCQUE HOUSE
Rendez-vous des Voyageurs et Touristes 

CHAM6RES AVEC BAINS —BON SERVICE POUR TOUS
RUE VICTORIA VALLEYFIELD, P.Q.

M. N.*V 0*ttçn;r, homnir d'aïïai* 
t« bien connu et président Li 
Mirruriitle de Y'iilley field d* I* As­
sociation d^s ntarchaudi deUll-

kmaiSm

89-91, AVENUE
C R A N O * I L £

TEL.: 128
VALLEYFIELD

D. LEBEÜF
EPICIER—BOUCHER

— COURTOISIE —

La plus vieille épicerie 
de VaUeyfield offrant le plus 

beau choix de Produits.



La ville de Beauharnois
JJne municipalité prospère et moderne grâce a 

une administration saine et honnête

, ■■■ ; v~-r. y. .
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L’éehevin Emery Poirier L’échevin Lucien Vcnnc, N.F.
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Les
membres

du
conseil

municipal
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Lèchevin Alfred Leduc, L’éehevin Zotique Legault
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1VL Joseph Robert, 
chef de police et des incendies

L’échevin Arthur Caron 
Maire suppléant

M. Ilormisdas Roy, Maire L’échevin Albert Murphy M. Lucien Prime»u. 
secréta ire-trésorier
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L’historique de Beauharnois
Cette ville a été fondée par des colons venant de Tile 
Perrot, des Cèdres, Pointe-Claire, Vaudreuil et Québec

On possède peu de renseigne­
ments sur Beauharnois avant son 
entrée en seigneurie en 1729. La 
présence des Sauvages au "Buis­
son" est attestée par des découver­
tes archéologiques. On croit que 
ces peuplades étaient plus ancien­
nes que les Huions et les Iroquois. 
Mais l’histoire connue de Beauhar­
nois ne commence guère qu'avec 
l'histoire de la seigneurie.

Beauharnois a été fondée par 
des colons venant de l'ile Perrot, 
des Cèdres, de la Pointe-Claire, de 
Vaudreuil et même de Québec.

L’histoire religieuse de Beauhar­
nois date de 1819, où, à la suite 
de négociations commencées en 
1794, on établit une desserte avec 
curé résident, qui fut messire Pier­
re Clément. En 1826. on compait 
1,300 habitants dans les limites de

la paroisse Saint-Clément qui ce­
pendant ne devint paroisse canoni­
que qu’en 1829. Le 10 juillet 1835, 
lord Aylmer érigeai* la paroisse ci­
vile de Beauharnois et le 29 mars 
1845, la paroisse fut érigée en mu­
nicipalité distincte sous le nom 
de Saint-Clément de Beauharnois.

Depuis, la paroisse de Saint-Clé­
ment a été plusieurs fois divisée; 
en 1846, on en a extrait le village 
devenu, en 1863, la ville de Beau­
harnois. Le 15 septembre 1889, 
un Incendie considérable dévasta 
le centre de la ville; les pertes fu­
rent évaluées à $100,000, somme 
énorme pour l'époque. En 1890, on 
entreprit la construction de l’aque­
duc municipal; en 1915, on achète 
une pompe électrique et on modi­
fie l'éclairage des rues. A cette 
épotjue aussi furent entrepris une

série de travaux considérables de 
voirie qui ont beaucoup contribué 
a l'essor de la ville et à sa pros­
périté actuelle.

En effet, aujourd’hui Beauhar­
nois est une ville prospère et une 
belle paroisse dont le curé est M. 
le chanoine O. Bissonnettc, V.F., 
possédant un couvent fondé en 
1853, et une école paroissiale pour 
Jeunes filles dirigé par les révé­
rendes Soeurs des Saints-Noms de 
Jésus et de Marie, un collège érigé 
en 1885, sous la direction des 
Clercs de St-Viateur, un hospice- 
orphelinat. fondé en 1861, dirigé 
par les Révérendes Soeurs de la

Charité. C'est le cite de florissan­
tes industries: Howard Smith Pa­
per Mills, Ltd.; J.-W. Kilgour and 
Brother, Limited, fabricants de 
meubles; St-Lawrence Alloys and 
Metals, Ltd, métallurgistes; Leduc 
et Cie, Limitée, marchands de bols 
de construction; Cenin, Trudeau et 
Cie, Limitée, manufacturiers d'ar­
ticles en cuir; E. Poirier et Fils, 
manufacturiers de canots-automo­
biles; et maintes autres entrepri­
ses.

Ses finances municipales sont 
saines et le dernier rapport finan­
cier du conseil de ville, présidé par 
Son Honneur le maire Hormisdas

NOS DEPOSITAIRES 
A BEAUHARNOIS

Voici la liste de nos dépositaire' 
& Beauharnois:
Jlestaurant J. Charest, 78 rue 

St-Laurent. Beauharnois;
Restaurant J.-A. Poupart. 124. 

rue St-Laurent, Beauharnois;
Restaurant F.-X. Caron. 19 <a . 

rue Elllce, Beauharnois.

Roy, indique, fait de plus en plus 
rare, un surplus de $1,289.24. plus 
élevé même que celui de l'année 
précédente.

Voyez notre CIRCULAIRE pour BAS PRIX dans 
les MANTEAUX pour DAMES, PALETOTS pour 
MESSIEURS, ainsi que CHAPEAUX ET 

CHAUSSURES.

VOYEZ NOS SPECIAUX en COUVRE-CHAUS- 
SURES pour Dames et Messieurs, ainsi que 

Caoutchouc pour toute la famille.

A L’ ANCIEN MAGASIN

GUIMOND & CARIGNAN
79, RUE ELLICE ------- :::-------- BEAUHARNOIS

I

mmm StywüfjaN8

MAISON FONDER EN 1898

BEAUHARNOIS, QUE.

Les pionniers 
dans

cette industrie.

Détenteurs de 
nombreux 

championnats.
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Le diocèse de Valleyfield
Il y a 48 ans, le 5 avril 1892, Sa 

Sainteté Léon XIII détachait du 
diocèse de Montréal, les cinq com­
tés de Beauharnois, Châteauguay, 
Huntingdon, Souianges et Vaudreuil 
pour en former un nouveau diocèse 
dont la vilie de Sa la berry de Val­
leyfield devint le siège épiscopal. Le 
premier évêque fut le chanoine J.- 
M. Emard, chancelier du diocèse 
de Montréal, qui fut consacré le 9 
Juin 1892.

Trente ans plus tard, Mgr Emard 
a été nommé au siège archiépisco­
pal d'Ottawa. Son successeur fut 
Algp- Raymond-Marie Rouleau, sa­
cré, le 22 mai 1923, deuxième évê­
que de Valleyfield. Trois années 
après. Mgr Rouleau était promu ar- 
chevèque de Québec.

Le Saint-Siège appela alors à 
Valleyfield S.E. Mgr Alfred Lan­
glois. Mgr Langlois est né à Ste- 
Claire de Dorchester le 4 septembre 
1876. Il fut ordonné prêtre le 23 
mai 1902 Elu évêque de Titoprolis 
et auxiliaire de Québec !e 14 juil­
let 1924. il fut sacré le 23 septembre 
en l'église de Saint-Sauveur de 
Québec et, le 10 juillet 1926, nommé 
au siège de Valleyfield où il fut 
intronisé le 12 novembre de la mê­
me année.

En 1933, le diocèse vit sa cathë- 
I drale détruite par un incendie mais 
elle fut reconstruite en 1935. C'est 

I actuellement un des plus beaux 
temples du pays.

Le Collège de Beauharnois

ü-Pîivai

Cette institution est dirigée par 
les Clercs de St-Viateur. La Com­
mission scolaire de la ville de Beau­
harnois y subventionne et contrôle 
l'enseignement jusqu'à la huitième 
année, après quoi, la Communauté 
y maintient un cours commercial- 
scientifique jusqu’en douzième an­
née. selon le programme officiel de 
la province de Québec. Le Collège de 
Beauharnois reçoit aussi des élèves 
pensionnaires. A cette fin, on a éri­
gé récemment des dortoirs île sé­
curité, situés au rez-de-chaussée et 
construits en matériaux incombusti­
bles (bâtisse à gauche). Un réel 
souci de l'hygiène se manifeste dans

la maison, les dortoirs marquant en 
particulier les derniers progrès exi- 

; gés par nos temps modernes: lava­
bos eau chaude, douches, bains, lu­

' mlère et aération, etc. Les cours 
] sont spacieuses et le sport y est or­
ganisé dans une saine mesure, as u- 

• rant les délassements nécessaires 
sans détriment des études. L'effort 
précis des maîtres est de former des 
Canadiens, français de pensée et do 

j sentiment, mais dignes et capables 
J d'abord de gagner leur vie dans le 
commerce ou l'industrie, en dépit 

i des circonstances adverses inhéren­
tes aux conditions économiques de 

: notre province même.

La Pharmacie Laroche L aieüer i. Quenneville

L'église paroissiale de Beauharnois

Le rapport financier de Valleyfield

Le Gfème rapport financier de la ; 
Cité de Saluberry de Valleyfield in­
dique le progrès incessant de cette ; 
municipalité. En effet, le rapport ; 
des recettes et des dépenses imli- j 
que des revenus nets de $234.749.0$ | 
contre des dépenses nettes de ! 
S23J.7SS et la- Ville aurait bouclé ! 
son budget s’il ne lut avait fallu I 
payer une somme de, $-6.4 ÎS pour ! 
l'assis tance-chôningo.

Au chapitre des recettes, on volt ; 
qu’en 1939 l’administration perçut I 
$144,110.03 en taxes foncières et I 
$21,264.27 en taxes d’affaires. Los I 
Services publics, ont rapporté: I 
Taxes d’eau, $12,641.95; taxes de j 
locataires. $14.350.70; taxes des vi-! 
danses, $2.921.00; Neige-, $3.657.41: j 
Chiens. $130.00: Marché, $2,573.25 
et Pesée. $684.70. Si on ajoute ft 
cela les intérêts perçus sur les ar- j 
réages de taxes, les revenus de la j 
Cour du recorder, les nouvelles ré-1 
partitions d’égoflts. la taxe d’amu-1

sements, les revenus divers et !e 
surplus des opérations de la Carriè­
re et qu’on déduise certains es­
comptes. on obtient un total dé re­
venus nets dé $234.749.0S.

Le service de la Dette, intérêts 
sur bons et rachat de debentures, a 
absorbé $89.559.00 et l’administra­
tion. (finances, voirie, aqueduc, po­
liciers et pompiers, éclairage, mar­
ché, hôtel-de-vllle. pares et hygiè­
ne) a eofllé $140.812.72 et certains 
remboursements et taxes dues au 
gouvernement provincial ont été 
faits pour une somme de $4.416.28.

Sans le fardeau que lui a imposé 
t’asslstanee-chômage, la Vilie bou­
clait son budget. Eu effet, le chô­
mage absorbé par la ville senle du 
1er janvier au 15 juin 1939 a coûté 
$23,090.45. Heureusement l’entente 
conclue entre le gouvernement fé­
déral. le provincial et les munici­
palités a soulagé le fardeau de cet­
te dépense extraordinaire. On pré-

Travail efficace du 
comité industriel

Le comité industriel de Valley- 
field a été formé à la suite d'une 
résolution adoptée par le conseil 
municipal de Valleyfield. Composé 
des personnages importants de !a 

Icité. ce comité n’a en vue que le 
I développement industriel de Val­
leyfield. Le travail qu'il accomplit 
est opéré discrètement, sans pu­
blicité, mais 11 produit d'excellents 
résultats.

C’est grâce aux activités de ce 
comité que Valleyfield possédera 
bientôt les deux nouvelles indus­
tries suivantes:

The Colonial Dyeing and Finish­
ing Co. Ltd. affiliée ft Brandly Dye 

| Works Inc., de Beacon. New-Yorlc. 
! dont les opérations commenceront 
; au début de l'année prochaine:

The Nichols Chemical Co , Ltd., 
j usine d’acide suiphttrique, l’une des 
I plus modernes du genre.
| Font partie de ce comité les per­
sonnes suivantes: Président: M. 

j.J.-A. McDonald, président de Mc­
: Donald and Robb Ltée. Membres:
| MM. Adrien Cholette, épicier; Ar- 
I thur-W. Sullivan, ingénieur civil; 
.1.-0. Bélanger, courtier; J.-M. Le­
duc notaire: J.-L. Perron, pharma­
cien; Roger Rilletie, marchand: 
Gaspard Crepin: Contran Salnt- 

| Onge, avocat. Le secrétaire est M. 
C. Codebecq. secrétaire de la cité.

Le Dr S.-W. Laroche, propriétai- j 
re de la pharmacie qui porte son 
nom, est natif de St-Chrysostôme. j 
Il arriva à Valleyfield il y a 401 

ans. En 1911, il
fit l'acquisition 
de la pharmacie 
ctu Dr St-Onge, 
laquelle existait 
depuis 12 ans. et 
qui est mainte­
nant la plus vieil­
le en existence 
puisqu'il y a 41 
ans qu'elle a été 
fondée.

La pharmacie 
Laroche est la 
pharmacie Nyal 

Dr. S.-W. Laroche^e la localité.
Elle est sous la 

direction d’un pharmacien licencié 
de l’Université de Montréal, M. Ed­
gar Hébert. Le laboratoire est des 
plus modernes et assure à la nom­
breuse clientèle un sendee parfait.

Malgré ses nombreuses occupa­
tions professionnelles, le Dr Laro­
che a aussi consacré son temps aux 
affaires municipaies. Il fut durant 
six ans échevin de Valleyfield et 
maire durant le- même nombre 
d’années. Il eut le plaisir d’accueil­
lir, durant son mandat comme 
premier magistrat, le duc de De­
vonshire. alors gouverneur géné­
ral du Canada.

L’atelier d’ajustage I. Quenne­
ville a été fondé en 1902, par M. 
Isaïe Quenneville, pendant 21 ans 
machiniste à l’emploi de la Mont­
real Cottons. Lorsqu'il débuta eu 
affaires, il s’associa son fils aîné, 
Eddy, et, par la sniie, ses quatre 
autres garçons. Ernest, Fortunat, 
Lucien et Raoul, se joignirent à 
celte entreprise, tout comme sou 
gendre, M. Joseph-D. Loiselle.

Par sa longue expérience du mé­
tier. la perfection avec laquelle il 
a toujours exécuté le travail qui lui 
a été confié, et sa courtoisie. M. 
Isaïe Quenneville ne tarda pas à 
se créer une clientèle choisie _qnl 
s’est acrue de jour eu jour.

Le fondateur de cette entreprise 
est décédé en 1937. précédé dans 
la tombe par deux de ses fils. Eddy 
et Ernest. Les trois autres fils du 
défunt et son gendre administrent 
maintenant la maison ï. Quenne­
ville.

071 trouvera dans d'autres pages j 
la liste des dépositaires de notre | 
journal à Beauharnois et. à Valley- j 
Held.

II. ROY
Marchand de chaussures 

et Réparages

Spécialité
Chaussures 

pour hommes

ÆËWet
ARTICLES 

en cuir

86, Rue St-Laurent
BEAUHARNOIS

; vient même que cette année l’état 
| financier de 13 municipalité sera 
' sensiblement amélioré. A BEAUHARNOIS ARRETEZ A L’

HOTEL RUSSELL
Tel.; 803 ALBERT FAUBERT, Ptop.

R©&£3it!$*asnf
“OME MINUTE LUMCH”

J.-A. POUPART, Prop.

Repas légers à toute heure. — Arrêt de l'Autobus.
124 St-Laurcnt — BEAUHARNOIS — Tel.: 805

L’hosplc* Saint-Joseph de Beanharnoia.

BEAUHARNOIS GARAGE !
Agents: PLYMOUTH - CHRYSLER - CAMIONS FARGO j 

Réparations générales. Peinturage. Débossage j

Système de graissage ALEMITE j
140, RUE SAINT-LAURENT — BEAUHARNOIS ‘- bcAUHARNOli
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Nouveau contrat pour les 
barbiers des Trois-Rivières 

et de toute la région
Les barbiers et coiffeurs de la 

région de Trois-Rivières viennent 
de conclure une nouvelle conven­
tion collective du travail qui est pu­
bliée cette semaine dans la "Ga- 
*ette Officielle de Québec". L'en­
tente prescrit des salaires, des heu­
res de travail et d’autres conditions 
générales pour la protection des 
maîtres et des employés. Elle sera 
mise en vigueur dans trente Jours, 
si aucune objection n'est formulée 
au ministère provincial du Tra­
vail.

La juridiction territoiriale com­
prend les vlUes de Trois-Rivières, 
du Cap-de-Ia-Madeleine, de Loul- 
seville, de Shawinigan et de Grand - 
Mère et un périmètre de deux mil­
les de leurs limites. Mais elle est 
divisée en deux zones distinctes: 
première zone: les villes de Trois- 
Rivières et Cap-de-de-la-Madelelne, 
Shawinigan les Chutes. Grand'- 
Mère et un rayon de deux milles de 
leurs limites; seconde zone: la ville 
de Louiseville et un rayon de deux 
milles de ses limites.

Des prix différents pour les ser­
vices rendus aux clients sont pres­
crits dans les deux zones. Voici les 
taux de salaires: *15 par semaine 
plus une commission de 50 pour 
cents pour toutes recettes au-des­
sus de $22 faites par l'employé, au 
cours de la semaine, ou encore un 
salaire de *20 par semaine sans 
commission. Les coiffeuses ont droit 
* *14 par semaine.

Mais si un employé travaille 
moins de cinq Jours par semaine, 11 
devra recevoir un salaire basé sur 
le taux hebdomadaire de *5 par se­
maine pour les Jours où il travail­
lera; s'il travaille cinq Jours et plus,
11 sera payé aux mêmes conditions 
que les autres.

Le contrat prescrit un prix de 35 
cents pour la coupe des cheveux 
tous les Jours de la semaine et les 
veilles de fêtes, dans la zone 1, 
mais un prix de 25 cents jusqu'au 
vendredi, et un autre de 35 cents, 
le samedi et les veilles de fêtes, 
dans la zone 2. Il en coûtera aux 

| enfants de 15 a 25 cents pour se 
faire couper les cheveux.

Durée du travail
La durée du travail sera de 8 

h. à midi, le lundi; de 8 h. à 8 h. 
du soir, du mardi au vendredi: de 8
h. du matin à 10 h. du soir, le sa- 

| modi et les veilles de fêtes chômées.
Mais à Louiseville, ces heures seront j différentes. De mardi à jeudi, les 

j .salons ne fermeront qu'à 9 h. du 
soir: le vendredi, à 10 h. et le sa­
medi et les veilles de fêtes chômées, 
à H h. du soir. Tout travail est 
interdit les dimanches et les fêtes 
d’obligation de l’Eglise catholique, 
le Jour de la St-Jean-Baptlste et la 
Fête du Travail. D'autres conditions

i. sont aussi prescrites pour les ap­
! prentis. Le contrat sera mis en vi- 
1 gueur pour une période d'un an à 
| compter de la publication dans la 
1 "Gazette Officielle de Québec.”

Les bûcherons demandent une 
augmentation de leur salaire

Chaque jour, nous recevons de 
nombreuses lettres nous deman­
dant si le salaire des ouvriers fo­
restiers restera éternellement le 
même alors que les autres ouvriers 
reçoivent des augmentations sub­
stantielles.

Depuis Vété dernier, le coût de la 
vie a augmenté considérablement 
et les taxes atteindront des som-

Les officiers 
des barbiers 
des T.-Rivières

M. Sylvio Hould vient d'être élu 
président du syndicat national ca­
tholique des maitres-barblers des 
Trois-Rivières.

Les autres officiers sont: MM. 
Jules Dargis, vice-président; Adé­
lard Vallée, secrétaire; J.-R. Go- 
yette, trésorier: Ronald Laramée, 
assistant secrétaire; Orner Mon­
grain, assistant-trésorier; Eddy 
Fortier, gardien; Armand Boisvert, 
sentinelle; MM. Sylvio Hould, 
Orner Mon grain et Maurice Pro- 
vencher sont délégués au Conseil 
central.

L'élection fut tenue sous la pré­
sidence de M. l'abbé Henri Bou- 
rassa qui bénit les nouveaux offi­
ciers.

Les barbiers discutèrent à cette 
assemblée de la possibilité de fai­
re en groupe une retraite fermée. 
Il est en effet assez difficile de 
quitter les salons de coiffeurs pour 
suivre les retraites organisées par 
les groupes paroissiaux précisé­
ment à cause de leur travail. Tou­
tefois il sera probablement possi­
ble de tout arranger pour commen­
cer la retraite le samedi soir ou le 

'M'iraanchc matin afin que le plus 
grand nombre de barbiers puissent 
en suivre les exercices. Plusieurs 
membres de la profession avalent 
déjà exprimé le désir d'aller en re­
traite fermée: les Révérends Pères 
de la Maison Reine des Apôtres ont 
eu l'obligeance de nous donner une 
réponse favorable à date.

mets Inconnus. Sur les réglements 
finals des bûcherons, noua pou­
vons voir les taxes énormes qu'ils 
doivent payer pour l'effort de guer­
re. Mais les salaires sont toujours 
les mêmes.

C'est pourquoi, au nom des ou­
vriers forestiers du Québec, l’Union 
des Bûcherons demande que nos lé­
gislateurs revisent incessamment 
la loi accordant des supposés sa­
laires raisonnables.

! Quand, un Jour, on a’est décidé de 
| fixer un prix pour les bûcherons, 
on ne veut plus y penser et s’il y 
avait moyen, ces prix existeraient 
pour la durée d'une génération.

Messieurs les ministres et dépu­
tés, ayez donc le courage de pren­
dre vos responsabilités, soyez donc 
assez énergiques pour une fois, en 

i demandant justice pour vos élec­
teurs.

Quand donc verrons-nous un mi­
nistre ou des députés sortir des 
rangs, se soustraire à la férule du 
parti et faire son devoir de citoyen.

Florian POULIN.

Les tanneurs 
et corroyeurs

Le syndicat catholique dos em­
ployés do la tannerie de Montréal.

. inc., tiendra une très Importante 
assemblée, lundi soir, à 8 heures, à 
1231 rue DeMontlgny est. coin 
Beaudry.

Les membres devraient se faire 
1 un devoir d'être présents car les 
questions qu’ils auront à discuter 
et les rapports à prendre en con­

! sidération ont une importance ca­
pitale. M. Beaucliemin compte que 
tous les membres seront présents.

Débardeurs côtiers
Les membres de la Fraternité des 

: chemins de fer, débardeurs côtiers, 
: loge 1004, tiendra son assemblée ré­
; gu'1ère demain après-midi, à 2 
; heures, à 27 rue Notre-Dame-est. 
i Tous les membres sont instamment 
I Invités à cette assemblée qui sera 
rendue Intéressante par les questions 
et rapports soumis aux membres.

I Ma réponse
Au correspondant qui signe Al- j

manzor P__ , Je demande de lire
ma réponse à son communiqué: 
J'ai la direction de la Page Ouvriè­
re et j'entends bien la garder, car 
j'ai la conviction du devoir accom­
pli même quand je dis des vérités 
un peu dures aux ouvriers organi­
sés.

Mon expérience de trente sept 
ans comme chroniqueur ouvrier me 
permet de dire que j'ai rencontré 
de toutes les catégories d'ouvriers 
et j'ai même pu constater que les 
plus convaincus ne sont pas tou­
jours ceux qui l'affirment avec des 
éclats de voix. Je n'ai pas la pré­
tention de posséder le monopopie 
des connaissances, mais j’ai con­
fiance en mon expérience qui me 
coûte parfois encore de sévères 
critiques quand ce ne sont pas des 
coups rudes à supporter.

Malgré tout ce que vous pourrez 
en penser je répète, ce que j’ai 
déjà souvent répété, ma page reste­
ra en dehors de la politique et il 
en devrait être de même de tous les 
organismes ouvriers. J'admets ce­
pendant qu’il se peut présenter des 
circonstances exceptionnelles par 
leur gravité où les organisations et 
même le chroniqueur soient tenus 
d'intervenir pour sauver le syndica­
lisme. — (Le chroniqueur).

Une décision de 
la commission du 
salaire minimum

La Commission du salaire mini­
mum vient de rendre publique la 
décision suivante au sujet des em­
ployés surnuméraires dans les éta­
blissements commerciaux.

a) Du 1er novembre au 31 dé­
cembre, dans les établissements 
commerciaux, les employés surnu­
méraires travaillant 30 heures ou 
plus par semaine pourront être 
payés au taux de 20c de l'heure 
dans la zone No 1.

b) Les employés ne travaillant 
pas plus de deux jours dans la mê­
me semaine devront être payés au 
taux de 25c de l’heure.

c) Les employés qui travaillent 
plus de deux Jours par semaine et 
moins de 30 heures par semaine 
tombent automatiquement sous le 
pourcentage.

Toutefois, pour obtenir cette ré­
duction de taux de salaire à 20c de 
l'heure, les établissements commer­
ciaux s'en prévalant devront four­
nir à la Commission du salaire mi­
nimum, une liste de tous leurs em­
ployés réguliers au travail le 1er 
novembre et une autre liste, le 5 
janvier suivant, des employés sur­
numéraires dont les services au­
ront été ainsi retenus au taux de 
20c de l'heure.

Les employés 
de tavernes

Le Local 200, des employés de 
tavernes, tiendra une assemblée 
des plus Importantes dimanche, 24 
novembre.

Diverses questions de la plus 
I grande Importance y seront discu­
tées. notamment la nomination 
d’un agent d'affaires.

Une lettre du Comité de Concilia­
tion a été reçue, relativement à la 
proposition du local de faire amen­
der les règlements dn Salaire mi­
nimum. Le prospect de meilleures 
conditions dans un avenir rappro­
ché paraît meilleur et tous les 
membres devraient se faire un 
devoir d’être présents à cette as­
semblée.

Il y va aussi de l’Intérêt de tous 
de se rapporter, quand on est sans 
ouvrage. Le local a de» demandes 
de noms sur les listes, 
qu’il ne peut remplir, vu le manque

De plus, 11 y aura l'Initiation des 
. employés de plusieurs nouvelles 
; tavernes.

Alors, à dimanche, «A grand nom- 
I bre. — iComm.).

Des patrons furent obligés à 
rembourser de fortes sommes

Les délégués de la Fédération ■ 
nationale catholique de l'Industrie | 
de la chaussure ont signalé, à la 
séance du conseil général des Syn­
dicats Catholiques de Québec, que 
l’inspecteur du gouvernement fédé­
ral avait forcé plusieurs patrons 
qui ont obtenu des contrats de fa­
brication de chaussures pour le mi­
nistère de la Défense nationale, à 
rembourser de fortes sommes. En 
effet, certains employeurs ne don­
naient pas le salaire requis par la 
lot de la Défense nationale au su­
jet des contrats de guerre. L’ins­
pecteur a alors fait enquête et a 
découvert le pot aux roses. Action 
fut prise et dans nombre de cas. 
les patrons ont effectué des rem­
boursements à leurs ouvriers.

M. Gérard Picard, président du 
conseil général, a signalé ensuite 
que le bureau confédéral de la C.T. 
C.C. a protesté contre une demande 
de l'Union des municipalités qui

i veut que les municipalités soient 
I exemptées d'appliquer dans leurs 
limites la loi des conventions col­
lectives de travail.

La C.T.C.C. s’adressera ensuite 
au ministère de la Défense natio­
nale pour savoir s'il y a une échel­
le de salaires établie pour les em­
ployés des bureaux de recrutement 
de l'armée. Des plaintes sont en 
effet parvenues aux syndicats, di­
sant que des salaires insuffisants y 
étaient payé».

On a ensuite fait appel aux mem­
bres des syndicats afin qu'ils assis­
tent à la prochaine séance du Cer­
cle d'étude, mardi prochain. On y 
étudiera les divers avantages que 
présente l'incorporation des syndi­
cal» suivant la loi des syndicats 
professionnels, comparés aux avan­
tages qu'on trouve dans l'Incorpo­
ration suivant la loi des compa­
gnies.

Bal annuel du syndicat des 
charpentiers et menuisiers
C'est ce soir, que le Syndicat ca­

tholique et national des charpen­
tiers-menuisiers tiendra son bal an­
nuel & l'occasion de la fête Ste-Ca- 

'-tienne en la 
salle Montcalm, 
coin des rues St- 
Zottque et De- 
lorimler, sous la 
présidence de M. 
Oslas Fillon, avec 
M. A. Gosselin, 
comme maître de 
cérémonie.

Cette soirée 
>era ouverte au 
public et à tous 
es membres

1 y n d 1 q u és. Le 
Comité d'orga- 
aisatlon, eompo- 
lé de MM Jos.
2 ou ! o m b e. A. 

Gosselin, J.-B. Délisle, Ephrem La- 
berge et Philippe LalJberté, n'a rien 
ménagé pour que tous ceux qui as­
sisteront à cette fête passent une 
agréable soirée.

Oslas Fillon

Il y aura danse moderne et "sets 
canadiens". De la bière et du vin 
ainsi que des liqueurs douces seront a 
la disposition de tous. Des sand­
wiches et de la tire Ste-Cathertne 
seront donnés gratuitement. L'or­
chestre de Frank Raveuda fera les 
frais de la musique.

Le comité espère que la salle 
Montcalm sera remplie à sa pleine 
capacité par ses membres et par un 
public désireux de passer une agréa­
ble soirée. „

Au commencement de la soirée, il 
y aura quelques discours par des in­
vités d'honneur.

Les billets sont de 35 sous. Pour 
toute Information ou pour retenir 
des billets, prière de s'adresser à A. 
Oosseiln, FA. 1139.

Les ouvriers des 
cours à bois et de 
charbon de la cité

L’unioD nationale des déo.har- 
geurs de charbon tiendra un» très 
Importante assemblée demain 
après-midi à 1231 rue DeMontigny 
est. à 2 heures.

Il est absolument néerjsalre que 
les membres soient présents, mais 
particulièrement les employés de 
cour» à bols et de chai bon, car 
on leur soumettra un projet de 
contrat collectif de travail pour 
étude et approbation.

Ces travailleurs, qui souffrent 
depuis toujours de conditions de 
travail qui sont en maints cas une 
véritable disgrâce, ont enfin repris 
confiance en eux et. sans vouloir 
tout régenter dans le commerce du 
bois et du charbon, désirent des 
améliorations justes et raisonna­
bles.

Les officiers comptent donc sur 
la présence de tous ces travail 
leurs Intéressé».

Les boulangers
L'Union indépendante des bou­

langers tiendra, c» soir, une Impor­
tante assemblée, à 8 heures, 4 
1832 Avenue Laurier est.

M. Orner Gaucher, organisateur 
général, soumettra un intéressant 
rapport de ses activités et 11 invite 
tous les employés de cette Indus­
trie à être présents 4 cette assem­
blée qui les renseignera exacte­
ment sur ce mouvement.

Aux ouvriers
Le Chroniqueur ouvrier de cette 

PAGE OUVRIERE vous prie d invi­
ter vas enfants qui fréquentent les 
écoles de prendre part au “Con­
cours de Mon Oncle" qui se termine­
ra en fin de décembre prochain et 
pour lequel des prix en argent et 
autres seront donnés aux heureux ga­
gnants du concours.

Les "Propos de Mon Oncle ' qu'on 
peut lire en page 4. le lundi, le Jeu­
di et le samedi de chaque semaine, 
font le sujet du concours. Pour être 
en mesure de répondre aux questions 
qui seront posées, vas enfants de­
vront colleciionner ces propos et. les 
ilre avec attention.

Vas garçons et vas fillettes de­
vraient joindre les rangs des con­
currents et concuremtes déjà en 
lice. Encouragez vas enfants, ou­
vriers de Montréal, à participer su 
“Concours de Mon Oncle".

Une assemblée 
des débardeurs

L'Association Internationale de» 
débardeurs, local 375, conformé­
ment à sa constitntion. tiendra une 
assemblée spéciale dimanche 1» 
vingt-quatre (24) novembre pro­
chain, dans sa salle, au No 525 de 
la ru» Borsecours, pour l'élection 
des Officier» suivants:

"Premier vice-président, deuxiè­
me vice-président, secréfaire-archi- 
viste-français, deux sergents (l'ar­
mes. deux maréchaux.”

Les membres sont priés de pren­
dre bonne note que cette assemblée 
spéciale commencera à midi jUEte.

sur DEMANDE

'ALBERT FOURNIER
I SI5CAJHCRINE —MOHTUbAL
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En voyage de noces
Des connaisseurs nous assurent que 

ie troisième jour des noces est le jour 
des confidences. Et, chose assez bizarre, 
c’est toujours le mari qui commence à 
prévenir sa femme contre les bobards. 
Êt surtout, pour l’inciter à se confier 
elle-même, il lui raconte des bagatelles. 

* * ♦
LUI — Ma petite Lison, avant la 

fin de notre voyage de noces, j'ai une 
confidence à te faire.

ELLE — Rien de grave, Albert? 
LUI — Non. —Je dis non. mais 

tout est grave, parce que les gens exa­
gèrent tout. Les gens s’ingénient à 
briser le bonheur des autres. Alors, si 
jamais quelqu’un te parle de moi, il 
ne faudra pas l’écouter.

ELLE — Jamais mon trésor.
LUI — Je vais tout te raconter. J’ai 

aimée du tout, — je veux dire que j’ai 
courtisé une jeune fille avant toi.

ELLE — Ah! Qui?
LUI — Gilberte Marille— Tu ne la connais pas. —Remarque bien: 

entre elle et mol. pas gros comme ça d’amour! — seulement du copi­
nage, j'allais chez elle quand je ne savais pas où aller. Mais elle! elle 
m'aimait comme une folle, je l'avais toujours derrière moi, elle me 
sollicitait, me poursuivait, m’ennuyait, me soignait comme... comme 
un cheval de courses.

ELLE — Tu ne l'aimais pas. mon chou? Non? Mais même si tu 
l’avais aimée...

LUI — Vois-tu, tu soupçonnes déjà... ■
ELLE — Non. Je dis que même si tu l'avais aimée, ça ne fait 

rien... pourvu que tu ne l'aimes plus.
LUI — Mais non. voyons. Alors si jamais on te raconte que 

Gilberte Marille a été une aventure pour moi. tu pourras répondre 
que ça été une bien ennuyeuse aventure.

ELLE - Puisque tu te confies si gentiment, Albert... je vais te 
raconter quelque chose... H faut que tu le saches d’ailleurs, car un 
jour ou Vautre tu l'apprendras d’un copain, et puis, ça ferait... du 
vilain entre nous deux... Tu sais, l'été dernier, à Saint-Gabriel, pen­
dant nos vacances... le joui où tu es parti pour la pèche... Tu m’avais 
dit: "Ne vas pas te baigner avant mon retour, tu m’attendras...”

LUI—Tu es allée te baigner sans moi?... Hein? Tu m'as fait ça! 
Toi'... —Toi qui m'avais promis... Et tu as attendu que nous soyons 
mariés pour me l’avouer?

ELLE — Si tu te fiches mon chéri...
LUI — Continue.
ELLE — Tu vas encore crier.
LUI — Non. J'ai été surpris. IA, je t'écoute...
ELLE — Eh bien, mon chéri, ce jour-là, nous avons failli être 

séparés.
LUI — Je m'en suis douté le soir, quand je suis revenu...
ELLE — Qui te l'a...
LUI — Ton air... Ton air légèrement hypocrite, tes yeux fuyants... 

Dis-moi toute la vérité!
ELLE — Oui: j'ai failli être enlevée.
LUI — Par l'Américain qui...
ELLE—Non. Par une vague. Une grosse vague.
LUI—J'aime mieux ça!
ELLE — Moi aussi! —Mais dis donc, chéri, ton aventure avec... 

Gilberte Marille.
LUI — Voyons: je viens de te ie dire ce n'est pas une aventure...
ELLE — Tu me caches quelque chose.
LUI — Qu'est-ce que je pourrais te dire de plus?... Attends... Ah! 

tiens, ça va te faire rire... Figure-toi qu’un soir, — il faut que je dise 
d'abord que j'avais pris un verre chez Lucien, et puis... une idée, je 
me dis: "Ce serait drôle de faire semblant que je suis amoureux de 
Gilberte...” Alors pour faire une blague... je m'en vais demander la 
main de Gilberte...

ELLE — Tu l’aimais
LUI — C'est elle qui m'aimait! Moi je l’ai demandée en mariage 

pour lire. Et puis, tu sais, quand une jeune fille est folle d'un type, 
puis qu'elle s'emballe!!! Sais-tu ce qu'elle m'a répondu?

ELLE — Non.
LUI — Comment le sais-tu???

(Photo Desautels)

Joret/e
aimé... — Non, je ne l'ai pas
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A l'Ecole technique, cet après- 
midi, à trois heures, auta lieu l'ou- 

< verture officielle du Salon du 
I Livre canadien. A-t-on assez ré­
! fléchi sur l'importance de cette 
! initiative de la Société des Ecri- 
: vains canadiens dont le but est de 
stimuler le talent de l’écrivain, de 
créer le Marché du Livre Canadien 

I et d’enrichir, du même coup, la 
littérature canadienne d'expression 
française. Si l’on prêtait à ce grou- 

j peinent une oreille un peu moins 
] distraite, on lui accorderait peut-

La Crèche des Sortirs 
de ht Miséricorde

A l'approche de la “Noël”, chers 
! et bons atnis. veuillez vous rap- 
i peler le souvenir des petits enfants 
! de la Crèche, qui ont déjà reçu les 
j témoignages de votre charité.

Leur berceau en cette douce fête 
' de l'enfance chrétienne, ne sera J pas entouré des empressements et 
j des tendresses d'une famille affec- 
j tueuse. Dans le rayonnement et la 
i joie de vos foyers, n'aurez-vous pas 
pour eux une pensée compatissante?

N'entendez-vous pas la parole du 
j Divin Maître: "Quiconque reçoit en 
mon nom un petit enfant comme 

'celui-ci. me reçoit?"
(S. Mathieu IX. 36).

Si vous êtes touchés de l’appel 
1 de “Mario" et de ses petits frères 
J et soeurs au nombre de 550, et de 
! la prière qu'il vous adresse en leur 
| nom. vous voudrez bien, comme 
l'année dernière, déposer votre of­
frande et celle de ves amis dans le 
petit bas de Noël quH vous tend, 
et le renvoyer à la Crèche, aussitôt 
que vous le pourrez.

Adressez comme suit:
Soeur Supérieure.

890 est. rue Dorchester, 
Montréal.

Un accusé de réception sera 
adressée en retour de chaque en­
voi. “Tante Mariette",

être la sympathie qu'il mérite. 
Une visite des treize sections où 
seront classés les ouvrages de nos 
écrivains éveillerait sûrement l'at­
tention du public qui lit. D'autre 
part, celui dont l’esprit n’est pas 
préjugé y verrait 1 intérêt d'un tra­
vail d'équipe et l'entraide qui ert 
résulte.

Quant à ceux qui seraient ten­
tés d'indifférence envers les au­
teurs canadiens, nous ne saurions 
mieux leur dire que ces mots bien 
simples: allez voir, ouvrez les li­
vres, triez même, il y aura de quoi 
glaner.

Les artistes y trouveront aussi 
leur compte car dans les montres 
du Salon seront exposées des re­
liures de luxe et aux murs seront 
appendues des toiles d'AU'red Pel- 
lan. de Paul-Emile Borduas, de 
Cosgrove et de plusieurs autres ex­
cellents peintres, dont les noms se­
ront connus plus tard.

L'Exposition sera ouverte au 
public du dimanche 24 novembre 
au dimanche 1er décembre inclusi­
vement, la semaine: de deux heures 
à dix et le dimanche de deux heu­
res à, six.

Que l'on se rende au Salon du 
Livre avec autant d'empressement 
qu'à un beau spectacle!

Le public est cordialement invi­
té. Entrée libre.

Pour être de 
bons parents

Cynthia Carlin, actrice <le lu CBS, j 
présente ici une robe «le dîner 
dont la jupe taffeta k grands! 
rayé»* circulaire# ae marie a^réa-, 
blement au velours noir du cor- i 
nag;e.

Partie de curies à la 
cour Larnbert-Closse

La partie de cartes organisée par 
la Cour Larnbert-Closse (No 439) 
de l'Association Canado-Américai- 
ne. au bénéfice de ses oeuvres, au­
ra lieu demain, dimanche, 24 no­
vembre, à 8 heures 30 du soir, à 
l'hôtel Pennsylvanie.

De nombreux prix de présence 
et de !a tire de la Sainte-Catherine 
seront distribués.

Tous les membres de l'associa­
tion ainsi que leurs amis sont cor­
dialement invités. Il y aura un ex­
cellent orchestre au programme.

Apportez vos cartes.
Pour Information. M. Georges 

Carbonneau. M Arquette 0730.

Nos meilleurs voeux
A M. et Mme Rolland Gravel, de 

St-Martin de Laval, à l'occasion de 
leur mariage célébré ce matin, 
voeux de bonheur de la part de 
leur cousine, Jeanne Barbe, et son 
ami, Roger Bleau.

A Mlle Cécile Bleau. de la rue 
St-Valler, à l'occasion de son anni­
versaire de naissance qui sera cé­
lébré demain, de la part d'une 
amie, Jeanne Barbe.

A Mlle Antoinette Lemire, de la 
rue Laurier, qui célèbre aujourd'hui 
son anniversaire de naissance, de 
la part de ses parents et amis.

A M. Edwiqe Berthiaume, de la 
rue Louis-Hébert, qui célèbre au­
jourd'hui son anniversaire de nais­
sance. de la part de Jean, Margue­
rite, Arthur et Léon.

A Mme E. Matteau, de la rue Cu­
villier, qui célébrait ces Jours der­
niers son anniversaire de naissan­
ce, de la part de son beau-frère, sa 
3oeur, 6on neveu, ses nièces ainsi 
que Lauretta.

1. Dites la vérité â vas enfants.
2. Tenez vos promisses.
3. Décidez quelles sont les cho­

ses les plus importantes qu'un en­
fant doive faire, puis voyez qu il 
les fasse. Ne le réprimandez pus 
pour des petites choses qui ne 
comptent pas beaucoup.

4. Ne dites pas “non’’ une
et “oui" la fols suivante, pour la 
même chose. Par ce moyen, votre 
enfant ne saura jamais ce qu’il est 
bon de faire et ce qui ne l'est pas.

5. Brisez les mauvaises habitu­
des en tenant l'enfant si occupé à 
des choses Intéressâmes qu'il oublie­
ra l'ancienne habitude.

6. Ne lui portez aucune attention 
quand il essaie d'avoir ce qu'il dé­
sire par des colères de toutes sortes.

7. Restez calme et réfléchi vous 
même. Parlez d'une voix calme.

8. Voyez qu'il ait des choses — 
si elles lui conviennent — seulement 
quand il est calme, joyeux et poil.

9. Montrez à reniant que veus 
êtes fier quand il essaie d'etre bon.

Nouvelles mesures de 
rafionnemenf en Italie

Rome, 22 (B.U.P.) — Le gouver­
nement italien a annoncé, aujour­
d'hui. de nouvelles mesures res­
treignant à cinq le nombre des 
plats servis dans les restaurants, 
les hôtels et les maisons de pen- 
siori. La consommation du spaghet- 

] il et du riz sera également limitée.
Ces nouvelles restrictions preu- 

! dvout effet dès le 1er décembre.

Ouverture du Salon du Livre

BLONDINETTE Et comment!

Je pense que j'ai 
laissé ma tartine 
de confitures dans 

votre maison.

Peut-être que 
je l'ai laissée 
dans une au­

ra fats mieux 
de la retrou­
ver... C'est cer­
tain que quel­
qu'un va s'as­
seoir dessus!

J'ai cherche 
sp. partout et je 
M. ne l'ai pas 

trouvée
me souJe lai lais­

sé dans cet­
te pièce

Oh. c'est terri- 
blel- Oa colle. À-.f 
ça tache. ça IQ

Miséricorde 
...Trouve-la 
au plus tôt.

' viens que je 
ni* venu ici.

h
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L'AGENT SECRET X-9 Les saboteurs de l'air!

V-
Nous sommes au bureau de la Sûre­
té fédérale où X-9 fouille les dos­

siers avec acharnement.
Il n’est pas 
trop occujx- 
pour me re­

cevoir?

Excusez-mol. 
M. X-9, je

suis...

m

Je suis désolé, ma­
demoiselle. Je suis 
très occupé aujour­
d'hui, repassez un

Cela ne sert à 
rien de me sui­
vre comme ca!

Ce n'est rien Je 
suis engagée pour 
toujours vous sui-

urû I

On ne vous a conc pas 
dit que J'étais Belinda 
votre nouvei .e secré­

taire?
CO. ’ 

COMMENT?

1

Feuilleton de "L’Illustration Nouvelle"

La Rose Rouée
Roman pa<- STEPHANE CLARMONT

Dieu! vous me laissez

ill
m
<<<
ilm

No 9
— Mais vous ne l'abandonneriez 

pas. cria-t-il avec exaltation. Nous 
resterions auprès d'elle. J’aime 
beaucoup Madame de la Tour. O 
Roberte! Roberte! dites-moi vite 
que votre décision n'est pas, ne 
peut pas être définitive, que vous 
me permettez d'espérer, qu’un jour 
viendra, où tous accueillerez mon 
amour...

— Qui sait? murmura la Jeune 
fille.

— Oh! 
l'espoir?

— Je ne puis vous répondre. 
J’ignore ce qui se passe en mol.

— Roberte?...
— Jean?...
— Je vous adore!
— Mon ami. mon cher et doux 

ami. je voudrais tant apaiser vos 
jsgSJÎtrances. Mais hélas t les seules 
paroles qu'il me soit permis de vous 
dire, vous paraîtront bien fades, 
bien froides!... Je serais heureuse 
et fière d'étre votre femme, Jean. 
Mais je ne puis n! ne dois vous fai­
re aucune promesse. Je suis trop 
franche pour vous laisser espérer 
un événement qui. peut-être, ne se 
réalisera jamais.

— Oh!
— Pauvre ami! fit-elle en lui 

rendant sa petite main, qu'il se mit 
à presser fiévreusement entre les 
siennes.

— Mon amour!
— Chut! Je vous en prie.
Le jeune homme se raidit dans 

un geste de désespoir, puis se leva 
brusquement, marcha vers la riviè­
re, revint sur ses pas. et lança un 
long regard de détresse à Roberte, 
qui n’osait plus lever les yeux.

Machinalement, il se mit à dé­
monter les deux cannes à pêche, à 
enrouler les lignes sur les planchet­
tes, tandis que, pour occuper ses 
doigts, la jeune fille disposait les 
poissons sur un Ut de Joncs, au fond 
du panier.

Enfin, Desbordes prononça, d'u­
ne voix éteinte:

— Me permettez-vous, quand 
meme, de revenir vous voir, au 
château, Roberte?

— Mais oui. répondit-elle. Pour­
quoi pas? Ne sommes-nous pas tou­
jours deux amis?

— Et si je vous parlais encore, 
plus tard, de mon amour?

— Vous le pourrez. Mais je ne 
promets rien en retour.

— Oh! merci, Merci! Vous me 
rendez la vie.

Au même instant des aboiements 
lointains se firent entendre sur la 
roi te dominant la rivière. On boli­
de bruyant traversa les joncs, les 
touffes d'herbes de la rive et vint 
s’abattre aux pieds de la Jeune fille, 
qui accueillit l'arrivant avec des 
cris de joie.

— Bravo. Néron!... Viens, mon 
gros, viens! Chut! Bas les pattes, 
grand nigaud! Ne vois-tu pas qu'el­
les sont mouillées?... A bas! A bas. 
te dis-je! Tiens. Porte donc le pa­
nier. jusqu'à la maison! Hop!...

Tout en parlant, elle Introduisait 
la courroie dans la gueule du chien, 
qui se redressa aussitôt et se mit en

\\\
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marche gravement, à pas comptés, 
le cou tendu, tel un ambassadeur a 
qui sa royale maîtresse vient de 
confier les joyaux de la couronne.

Derrière lui. Jean et Roberte se 
mirent à longer le bord de l'eau, 
l'un derrière l’autre, en silence.

De temps en temps, fidèle à son 
rôle de guide, le pauvre Desbordes 
lançait un avertissement:

— Attention Roberte. Il y a un 
trou d'eau, ici. H faut sauter.

— Hop!
La jeune fille sautait.
Le voyage reprenait, sous le so­

leil brûlant, entre ise massifs d'ar­
bustes desséchés, chapeautés d'un 
miag ■ d'insectes bourdonnants.

Pensifs. Us arrivèrent enfin à 
Bonncmarle, où le jeune homme 
prit congé de Mme de la Tour, qui 
l’invitait pour le lendemain.

Dn peu plus tard, lorsqu'ils se sé­
parèrent devant ia griUe, Roberte 
demanda, un peu confuse:

— Vous ne m'en voulez pas trop, 
Jean?

— Mol? Vous en vouloir? cria-t- 
il. Oh. non! J'espère, quand même! 
Au revoir, ma bien-aimée.

— Au revoir.
Us se serrèrent la main avec af­

fection.
IV

Il était deux heures de l'après- 
midi.

Une chaleur étouffante, à peine 
tempérée par l’ombre des larges 
feuilles de vigne, régnait sous la 

! treille, où Suzanne Verdier et Ro­
i berte s'étalent installées, tandis 
| que Mme de la Tour gagnait sa 
| chambre pour y faire sa sieste quo­
I tidienne.
| Le court de tennis, la maison, les 
arbres ruisselaient de lumière. Là­

! haut, dans les feuillages, les imiom- 
brables oiseaux qui peuplaient le J parc, pépiaient en sourdine, comme J des musiciens altérés qui n'ont plus J la force de souffler dans leurs Ins­
truments.

Le soleil était si éclatant, que le 
ciel, sans couleur, ressemblait à une 
voûte de métal rougie à blanc.

Sur le seuil de la tonnelle. Néron 
allongé, demeurait immobile, le 
museau entre les pattes, la langue 
pendante, les flancs haletants.

De temps en temps, le fidèle gar­
dien ouvrait un oeil, Jetait un re­
gard sur l'une ou l'autre des jeunes 
filles, constatait leur double présen­
ce, leur immobilité, et refermait sa 
paupière, rassuré.

De fait, les deux amies n'échan- 
geaiept que de rares paroles.

Assise sur une chaise d'osier, Su­
zanne brodait son chiffre sur un 
mouchoir de soie. Devant elle, Ro­
berte se balançait, un livre à la 
main, dans un hamac en filet dont 
les deux extrémités étalent accro­
chées aux montants de fer de la 
tonnelle.

Ainsi étendue, à un mètre du sol, 
la jeune châtelaine faisait penser à 
une belle créole, dont elle avait le 
teint mat. les yeux grands et pro­
fonds, les cheveux d'un noir de jais 
et la robe blanche, toute mouche­
tée de vivantes et jeunes taches de 
solelL (a suivre)

fcLu -i

Samedi et dimanche.
23̂ et 24 nov. 1940

Les efforts ce matin devraient 
apporter le succès Plus l'amour et 
la générosité seront grands, plus re­
marquable sera le résultat. Les 

j affaires sentimentales, les engage­
ments sociaux, etc., auront leur 

! pleine réalisation ce soir, mais les 
i commérages doivent être bannis.
| Voici peur chaque personne — se­
; Ion son anniversaire de naissance — 
: l'horoscope détaillé de la journée:

Née entre le 22 décembre et le 19 
! Janvier: Comme le calme vient après 
l'orage, il passe un vent d'optl- 

J misme ce matin et les amis sont de 
i nouveau tous charmants. Demain 
jne vous montrez pas trop indépen- 
jdant. au contraire, soyez serviable 
! et sympathique.

Entre le 20 janvier et le 1* fé- 
; vricr: La tension se dissipe et la 
[paix renaît. Aujourd'hui tous les 
1 efforts sont récompensés. Demain, 
I les divergences d'opinion autour de 
vous sont à leur paroxlsme. Restez 
en dehors des discussions.

Entre le 19 février et le 20 mars:
! La tension diminue et vous pouvez 
i maintenant vous amuser à votre ai­
se. Demain vous pouvez vous at­

! tendre à tout, la moindre démarche 
jpeut vous causer des ennuis.

Entre le 21 mars et le 19 avril: 
[Vous profitez de l'argent des au­
tres, ce matin, mais évitez de tom­
ber dans un excès d'optimisme. De- 

jmain vous rencontrez l'opposition 
(d'un ami mais sachez que c'est pour 
votre bien. Surveillez vas actes, de 

[même que vos paroles car vous vous 
exposeriez à des troubles.

Entre le 20 avril et le 20 mai: 
; Vous goûtez la paix enfin. Ne re- 
i mettez pas à demain ce que vous 
| pouvez faire aujourd'hui. Au jeu, 
| vous pouvez Jouer cinquante-cin- 
I quante. Demain, 11 y aura de l'o­
rage dans l'air et tous les troubles 
peuvent arriver.

Entre le 21 mai et le 21 juin:
Cette Journée s'annonce bien mais 
sans trop promettre, toutefois. De­
main vous aurez l'occasion d'user de 
votre patience.

Entre le 22 juin et le 22 juillet:
L'atmosphère est lourde de contra­
diction ce matin, ne vous mettez 
pas de la partie. Demain, discus­
sions d'argent, paroles acerbes et 
arguments blessants. Mais ne lut­
tez pas car le résultat serait dé­
sastreux.

Entre le 23 juillet et le 23 août:
j Vous rencontrez un bon client xi­
i non vous passez une journée repo­
sante à la maison, parmi les vôtres. 
Demain, vous vous entendez bien 

j avec tout le monde, excepté avec vo­
ire partenaire.

Entre le 21 août et le 23 septem­
bre: Vous avez une Inspiration heu­
reuse qui vous permet de vous rap­

) procher du succès. Du côté des 
‘sports ou des activités sociales, les 
j conditions laissent à désirer. De- 
jmain, soyez prudent.

Entre le 24 septembre et le 23 
octobre: Une coopération intelli- 

Igente serait le meilleur moyen pour 
vous de faire de l'argent aujourd'hui.

' Vous vous distrayez le reste de la 
[journée. Demain, évitez les décisions 
[prises à la hâte.

Entre le 24 octobre et le 22 no- 
jyembre: Vous êtes en bons termes 
• avec votre partenaire et vas supé- 
j rieurs. Demain laisse» passer To-

tLhi ici

La solation de ce problème paraîtra dans notre édition de lundi.

__/_ 3 4* JT C, 7 a 9
I

HORIZONTALEMENT
1. —Genre lit; reptiles hydrosau­

riens.
2. —Opération qui consiste à serrer

un lien, une bande de toile, etc., 
autour d'une partie quelconque 
du corps.

3. —Démenti. — Roue â gorge d'une
poulie.

4. —Partie dure et solide qui for­
me la charpente dn corps de 
l'homme et des animaux verté­
brés. — Article simple.

3.—Enseigné de nouveau.
6.—Métal précieux. — Chagrins.
T.—Construction que fout les ci­

rage car votre opiniâtreté est plus j 5 
qu'amusante.

Entre le 23 novembre et le 21 dé- i g 
ccmbre: Les affaires se stabilisent 
mais l'argent est encore rare, tou­
tefois vous pouvez aider à la réa­
lisation de vas plus chères ambi­
tions, en vous aidant bien. Demain, 
surveillez vos allées et venues, un 
petit voyage peut être un danger, 
ne faites rien avec entêtement.

Les enfants nés aujourd’hui se­
ront bien doués et favorisés par la 
fortune et l'estime de leurs sembla­
bles. Ceux nés demain seront in­
dépendants. excentriques. Ils au­
ront du succès- comme détective ou 
dans le service secret.

SBRtKUfio 7S

seaux, certains Insectes et cer­
tains poissons pour y déposer, 
couver leurs oeufs, et é!èrel­
ieur» peilts.

S.—Violent, excessif.
9.—Habitude bizarre, ridicule. 

VERTICALEMENT
1. — Trompette à son aigu et per­

çant, en usage surtout dans 
l'infanterie.

2. —Du verbe rire. — Nom de plu­
sieurs rois de Suède et du Da­
nemark

3. —Plante potagère à racine bul­
beuse — Préjudice, dommage.

4. — t'offre de bois à usage divers.
— Nom du soleil chez les Egyp­
tien».
Enlevé, déplacé. — Vente à 
l'enchère.
Article contracté. — Genro do 
finaeées, des régions tempérées 
et chaudes, employées comma 
plantes textiles. — Indique ré­
pétition ou duplication.

7, —Qui n'est pas régulier, symé­
trique (moins la dernière let­
tre).

8. —Général américain, comman­
dant en chef de? armées du 
Sud, pendant la guerre de Sé­
cession, né à Stratford (1807* 
1870). — Négation.

9 Certifier, assurer la vérité ôtf 
!n réalité d'une chose (moins 
un t).
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STOCKS DE BLE IL'ACTIVITE A ETE
CONSIDERABLE SUR 
LE MARCHE LOCAL

La quantité de blé canadien en 
magasin le 15 novembre est de 
452.507.S6-t boisseaux, en regard de 
449,528,742 à la fin de la semaine

l’OTNCII AMI CO.
427 ouest, rue Suliu-Jneijtic*

Abbeville ........................
Offre Deni

.02
Albany River ............... .11 .13
Atnal. Klrk ................... .09 .11
Area .................................. .or. .04
A rgoiiy ........................... .074 .081
Ailionu f vieux) ............ .01 .02
Barber iairdur ............... .02 .03
R«viucourt ...................... — .11

renfort! La ko .......... .02 .03
Big Master ...................... .01 .02
lui mao ............................. — .02ft
Cad iliac Exp. ................. .02 .01
Cun Pandora ................. 01 .02
Capital Kouyn ............... — .on
<'entrai Man....................... .93 .034
Chemin is ...................... .03 * .04
Chibmnc ......................... — .01
(Memo . ........................... — 05
Oournnr New ................. .19 •»*>
Crow Shores ................. .05 .06
Cun i pi e« u ...................... __ .02
Dempsey Cadillac ... —
!>•* Santis ........................ .19 »?
Du bise, on ...................... .13 _ |
East Ucoma ................. .01
Elmos ............................. .07 .08 ,
Franco CM is ................. .30 .35
Fontana ......................... — .02
Hiawatha ...................... .04 .06
Hugh pain . ................. .08 .10
Hutchison Lake .......... .mi .07»
Kcnrlcla. ........................... .01 .02
Jason ................................ .57
Keora ............................. .02 .05
Laconia ........................ — .01|
Low rev Pete...................... .20 .25
I akc Dufnull ................. .20 .24
Lake Geneva ................. .07 .09
lake Rowan ................. .03 .05
Landor ........................... — i v .
L. !.. Lagoon .............. .01 .03 |
Leroy Mines .................... — .01
Louvre ........................... — .0!»
Magnet Consolidated .88 .9?
Magnet lake ................. .19 •—
Martin Bird ................... .03 .02
Melba ............................... —- .••2
Moffat t Hall New .... 02 .03
Mooaliln ........................ .01 .02
Mosher Lone Lac ... .08 .08
National Malurtlc ... .53 .50
Negus ............................. .cr> .75
Nor beau ........................... .19 .22
Nor lake ......................... — .01»
N A. Molybdenum .. — .17
Obalsk * ........................... .011 .03
Oklend ............................. .10 .12
O'l.cnrv Malart Ic .... .011 .07»
Gpemlska Copper .... .02 .04
Oriole ............................. .01 .02
Orpit ............................. .01 .02
Pan Canadian ............... .or. .07
Pascal!* -........................ .30 .3 4
Plains Pete ................... — .20
Porcupine Lake .......... .01 .06
Polar Is ........................... .10 .14
Pontiac Rouyn ............ .08 .10
T’reador ...................... .. .03 .04
Prlvateed ...................... .55 60
Proprietary ................. 2.50 2.75
Quo Eureka ................... — .011
Quebec Manitou .... .001 .GS
Kan,co ............................. — .10
Hand Malurtlc ............ .11 .13
I'.fd Gold ........................ — .04
RibafTo New ................... — .01
Rose Gold New ............ .05 .07
Kotithler Cadillac ... — .01»
Rouyn Reward .......... — .01
Rubec ............................. — .01
Sachlgo River ............ 2.90 3 25
Scott Chi bout?.................. .02 .03
Shawmnoue ................. — .0u
Shetiungo ...................... .02 .03
Siscos F.xtr. Gold .... .Oil .0 7»
Smelters Gold ............... ■Oil .024
StPlerre Cad ............... — .08
Springer Sturgeon ... .07 .09
Stadaeona ................... .0T .08
Thompson Cadillac .. .01 .02
Tiblcmont Island .... — .01
Tonawanda .................. — .01
Union Minier ................. .08 .05
Val D'Or Mineral* ... — .50
Walker Patricia .......... — .01
Wa*u ............................. - .05 .05
TVowbano — .01
Well. L L ...................... — .15
"Westwood Cadillac . .01» .02»
Wlnoga ........................... .08 .05
Wooo ............................. • .03 .05
Young Davidson .......... .20 .25
Young Davidson .... .20 .24

précédeute et 356,669,776 la date 
correspondante de l'an dernier. Le 
blé canadien aux Etats-Unis le 15 
novembre se place à 42,914,630 
boisseaux, comparativement à 40.- 
161.5S4 la semaine précédente et 
18.520,000 l'an dernier.

Les stocks de blé dans les éléva­
teurs au Canada le 15 novembre 
s'élèvent à 110.593.234 boisseaux, ft 
rapprocher do 409.367,158 le 8 no­
vembre et 338,149.776 en 1939. Le 
blé en transit sur les lacs s'établit 
ft 5.522.227 boisseaux contre 5,822.­
778 l'an dernier, tandis que le blé 
«n transit sur rails se place à 12.­
963.670 boisseaux comparative­
ment il 22.098.111.

Les actions ordinaires 
de Beauhanois Light

j Le comité directeur du Curb de
i Montréal a approuvé l'admission à 
la cote dans la section hors liste, 
des actions ordinaires Beauhamois 
Light. Heat and Power Company, 
conditionnellement quant & leur 
émission et ft leur livraison, et elles 
se négocl» ront ft l'ouverture de la 
"éance du -•endredl 22 novembre 
p.-oc; r.. I abréviation du “ticker” 
sera KEL.

715,779 actions ordinaires sans 
vab-.ur nominale de Beauliarnots 
Light, Heat and Power Company 
seront échangées contre 1,431,557 
actions de Beatiharpois Power Cor­
poration. Limited, en circulation, ft 
raison d'une action contre chaque 
deux actions détenues.

Les registres des transferts se­
ront fermés en permanence à. la 
fermeture des affaires le 25 no­
vembre 1940. et le stock sera en­
levé de la liste du Ctft'b de Mont­
réal à la fermeture des affaires le 
21 novembre 1940. Les transactions 
au comptant pourront avoir lieu 
dans !a section hors liste du Curb 
de Montréal, le 22, 23 et 25 no­
vembre.

BOURSE de 
NEW-YORK

Cvitrlolnlf dr In Million
SAV AIID A H AUT 

-2.% oui*Mt. ru» f\ot re-liame
American Can ............................... 86%
American Power Light ... 3
Anf?rlcan Water Works .8
Anaconda ...................................... 26 4
Rethleem Steel ............................  864
Bendix Aviation ........................ 33
Chrysler Motors ........................... 781
Columbia Goa & Electric ... 5
Commercial Solvents ............... 10 f
Consolidated Edison ................. 238
Curtiss-Wri«ht Aire..................... 91
Electric Power & Lia lit .... 4 4
General Electric ........................ 3 frf
General Motors .......................... .. 50
International Tel. A Tel. .. 2
Kennecott Copper .....................  354
Montgomery Ward ................... 865
National Power & Light ... 7 4
New-York Contrai ...................... 14|
Radio Corporation .................... 5
Rep. Iron & Steel ............  228
Standard Oil of N. J................. 35
United Aircraft ........................... 454
U. S. Steel ...................................... €98
Vanadium ....................................... 351

Production de conserves alimentaires

Hier après-midi, les titres d'a- 
cicrie ont affiché de la fermeté et 
enregistré des gains. En général, 
lr marché a peu varié, mais l'ac­
tivité est considérablement plus 
vive que la veille.

Les titres industriels ont en ef­
fet fourni au cours des quatre pre­
mières heures, un déplacement de 
10,700 actions en regard de 5,400 
hier, 10,000 mercredi. Les titres 
miniers ont fourni un déplacement 
de 16,200 actions en regard de 2,500 i 
seulement jeudi.

Le cours moyen des services pu­
blics est Inchangé; les autres cours 
moyens enregistrent ft 3 heures des 
pertes, soit des reculs de 0.5 pour 
les industrielles, de 0.4 pour les va­
leurs combinées, de 0.15 pour les 
papeteries et de 027 pour les au­
rifères.

Dans les aciéries Dominion Steel 
and Coal “B" fait un gain de de 
point ft 10; Dominion Coal privilé­
gié, de point ft 21 ; Steel ordinaire 
et privilégié sont traités à 73 et 76 
respectivement.

Dans les services publics, Brazi­
lian marque un gain de H de point 
ft 4%. Montreal Power et Shawinl- 
gan sont Inchangés, ainsi que Bell, 
Beauliarnots est traité comptant à 
4»,. ce qui est le plus bas cours de 
la Journée de Jeudi.

On note dans les métaux usuels > 
un gain de VI point pour Smelters 
ft 4114. International Nickel est In­
changé. Dans les papeteries. St. 
Lawrence Corporation privilégié 
garde son gain de Jeudi ft 18’1. Le j 
titre ordinaire s'améliore de H de j 
point à 3. St. Lawrence Paper pri­
vilégié cède 14 de point à 42\. Abi­
tibi privilégié 6% gagne % point 
ft G7h. Consolidated Paper et Mac- 
laren sont Inchangés.

A WALL STREET
NEW-YORK, 22. — Des achats 

modérés ont permis au marché de 
se récupérer et les titres choisis ont 
monté de 1 ft 2 points. Nombre de 
valeurs Importantes ont évolué 
étroitement, mais les titres métal­
lurgiques et les spécialités indus­
trielles ont battu la marche. En mi- 
séance les cours ont trébuché mais 
ils se sont relevés par la suite.

Sauf pendant de courtes périodes 
les opérations étalent extrêmement 
paisibles.

Les nouvelles commerciales con­
tinuaient d'être très favorables; 
nombre de compagnies ont annoncé 
des dividendes et ont publié d'excel­
lents états financiers. En même 
temps les événements Internatio­
naux sont encourageants.

Iæs valeurs de métallurgie ont 
pris les devants; Bethlehem a mon­
té de lVi point ft 87Vi. U. S. Steel 
de 1H point à 69 H et Republic de 
K ft 2244.

Los compagnies d'accessoires d'au­
tos étalent en demande; Kelsey 
Wheel “A” a avancé de près de 1 
point et Martin Parry d'une frac­
tion. Parmi les compagnies d'autos 
Chrysler a gagné un point et Ge­
neral Motors une fraction; Yellow 
Track a grimpé de plus de 1 point, 
le conseil ayant voté un dividende 
de $1.12*4 sur les actions “B", ce qui 
permettra de rémunérer les actions 
ordinaires.

La production de conserves ali­
mentaires au Canada s'est accrue 
constamment depuis le début du 
XXe siècle. En 1900 la valeur to­
tale n'excédait pas $8.250,000, tan­
dis qu'en 1930 elle était passée à 
$55,000.000. En 1938, dernière an­
née où les statistiques sont dispo­
nibles, la valeur brute de la pro­
duction surpasse $78,477,000.

Les principales denrées em­
ployées dans l'Industrie de la con­
serverie sont le poisson, les fruits 
et les légumes, le luit et les vian­
des; niais l'industrie elle-même 
constitue un accessoire d'importan­
ce considérable pour les autres in­
dustries. notamment l’industrie des 
boites en fer-blanc, l'industrie des 
boites en bois et les industries du 
papier et de l’impression.

Le développement,(du commerce 
des conserves alimentaires a pro­

duit de grands changements dans 
la relation qut existe entre les ali­
ments et les saisons. On peut se 
procurer des fruits et des légumes 
de plusieurs sortes en n'importe 
quel temps de l'année; Ils n'ont pas 
toujours la saveur des produits 
fraîchement cueillis, mais ils con­
servent beaucoup de leur fraîcheur 
et de leur saveur originale.

Les producteurs du pays ont ft 
leur portée un débouché extrême­
ment vaste et le consommateur, 
tant à. la ville qu'ft la campagne, 
peut se procurer une grande va­
riété d’aliments, sains et peu coû­
teux. Le consommateur est égale­
ment protégé par les services d'ins­
pection du Ministère de l’Agricul­
ture et du Ministère des Pêcheries 
ft Ottawa.

American Airlines. Westinghouse 
et American Hawaiian Steamship 
ont avancé d'environ un point; 
American Telephone a gagné lis 
point.

Financement des ventes 
de véhicules automobiles

En octobre il se finance 13.014 
véhicules automobiles neufs et 
usagés pour une valeur de $5.355.­
474, ft rapprocher de 12.974 véhi­
cules financés pour $5.265,143 le ; 
mois précédent et 11.700 pour $4,­
459.630 en octobre 1939. Au cours 
des dix mois terminés en octobre 
il s’est financé 153,546 véhicules 
automobiles pour $64.331.515, com­
parativement ft 132,651 pour $54.­
151.456 la période correspondante 
do l'an derolar.

NOUVELLE EMISSION DE: 
UNITED GRAIN GROWERS

La firme Wood, Gundy & Co., 
Ltd., offre aujourd'hui au public 
une nouvelle émission de $552,000 
d’obligation 4 1-2 pour cent, pre­
mière hypothèque et ft fonds d'a­
mortissement d'United Grain Gro­
wers. Limited.

Ces valeurs sont offertes à 95 et 
l'intérêt couru, pour rapporter 5.23 
pour cent.

Les recettes de Ta compagnie du­
rant l'exercice financier terminé le 
31 juillet 1940, disponible pour l'in­
térêt aux obligations et la dépré­
ciation. ont été de $1,179,389. L'in­
térêt annuel aux obligations, y 
compris celles de cette émission, se 
chiffrent par $150,175. La réserve 
pour la dépréciation, l'an dernier, a 
été de $456.184.

Le produit de cette émission d'o­
bligations, série "C", servira ft ren- 
forcir le fonds tie roulement grevé 
par les dépenses pour la construc­
tion d’entrepôts additionnels.

Durant les six derniers exercices 
financiers, la compagnie a réduit 
sa dette fondée et son hypothèque 
de $4,975,293 à $2,466,000.

La compagnie possède environ 
450 élévateurs à grains dans l’Ouest 
du Canada ainsi que des élévateurs- 
termtnl ft Port Arthur et à Van­
couver.

Charbon et coke
Les mines canadiennes produisent 

1.432,751 tonnes de charbon en sep­
tembre comparativement à 1,385,438 
l'an dernier et 1,298,068 tonnes 
(moyenne quinquennale du mots*. 
La production des neuf mois termi­
nés en septembre atteint un tota! 
de 12,156,067 tonnes, à rapprocher 
de 10,667,359 la période correspon­
dante de 1939.

La production de coke en sep­
tembre s'établit à 252,000 tonnes, 
contre 257,000 en août et 188,000 en 
septembre 1939. La production des 
neuf mois forme un total de 2.227,­
000 tonnes, comparativement à 1,171,­
000 la période correspondante de 
1939.

Le Canada importe 2,074,840 ton­
nes de charbon en septembre contre 
1,744.468 en septembre 1939, tandis 
que la moyenne du mois durant les 
cinq dernières années était de 1.544,­
761. Les exportations de charbon 
canadien se placent ft 42,290 tonnes, 
en regard de 42,883 l'an dernier et 
34.439 tonnes (moyenne quinquen­
nale).

Bourse de Calgary
Cours fourni» pnr

CEO. DEA L'SOLEIL A CIE 
1«2. RUE HT-J A CR L’ES OUEST. 

MONTREAL
Membre de In n«»*irse 

de Cnlffnry
de* Ilulie*

Offre Deni
Admiral ............................. . 16
Anaconda ................... . . 4
Anglo Canadian ............ . . 61
British Dominion .... .. 5
‘ a 1 mont .......................... __
Command ........................ 20
Commoll ...........................
Commonwealth ............ »<•
Dalhousie ........................
Davies Pete.........................
Extension ........................ 19
Firestorm .......................... 5
Freehold ...........................
Foundation ......................
Globe Royalties ............ 3
High wood Sarcee .......... . . 13 15
Home Oil . .....................
McDougall Segur .......... 10
Mercury .......................... __
Mill City ............................. __
Model ............................... . __
Monarch .......................... 7
National Pete ................. »i __
Oalfca Common ............... 85
Philipps Pete...................... . . 4 7
Prairies Royalties .... . __ 10
Richfield ..........................■ . 4 14
Royal Canadian ............ . in
Royal Crest ....................... , . — 9
Share Royalties ............., , __ 5
Spooner ..............................
Spy Hill ............................. .. i 1
Sunset. ................................. __
Three Point ....................... __
Turner Valley ................. . 10 __
Cnlted Oil ............................ 6
Vulcan Brown ................... ,. — 30
West Flank ..................... .

HORS-LISTE
. j» —

Calgary A* Edmonton . . 1.50 __
East Crest .......................... , . 5 6
Arrow ............................... . 3 4 i
Madison ............................
Mar-Jon ............................ 1

BOURSE de 
MONTREAL

Courtoisie de lu SlnlauD 
FOIICET A POUCET 

411-51 ouest, rue St-Jneyue»
Uni. Dual Une Fer

Asa. Brew. ... 15» 15» 151 15|
Bell Tel................ 158 158 158 158
Braz. Tract. .. 42 g h
Bruck Silk ... u U U U
Can. Coin............. 600 coo coo 600
Can. Com. pr.. 1004 100 4 1004 100|
Can. Stea. pr.. 17* 17* 17* m
Can. Car & Fy 8» s* Hi 8»
Can. Celan. . . . 21 * .’.I* 31 81
Can. I. Ale. A. 200 200 200 200
Can. I Ale. B. 175 175 175 175
Can Pnc. Ry . (.» 5* 5» 5»
Cons. Smelt. .. 41 *1» 41 H»
Doin. Bridge . 2i8 28 28 28
Dorn. Coal pr.. 21 21 21 21
1>. Si. & Coal B 10 10 10 10
Dryden P............ coo coo GOO 6f9
ben Ste«l W.. 64 G* 6 4 6 «
C. Gurds .......... 15 *1 <a i»
Bollinger ... 15» 134 134 12*
Imp. Oil ............ 1"* 10» 10 10
Imp Tobac. .. 14 it 13» 13»
Int. Nickel ... 37» 37J 374 37»
Int. Petro. ... 15 15 15 16
McColl Front. coo 600 coo 600
Mont- l’ow, .. 29 4 20 » 29 J 2‘Jl
Nat. Brew. ... 291 29J 294 2ft
Nat. S. Car ... 4 2 42 42 4 2
Noranda M. .. 59 59 584 5?. 4
Ogilvie F. M.. 75» 234 23* rl
Ottawa Pow. . Hi m m ni
Quebec Pow. . 15 15 15 15
Reg Knit. ... <» g 6» n
St. Law. C. ... 200 300 300 300
St. Law. C. pr. 18» 18» 18* m
Shawlnlgan W. 18 13 18 1 8
So. Can. P. pr. i or | 1031 1034 103»
Winnipeg B . 100 100 too 100

Ventes totale*} : 
Industriels ....
Mines .................

13.500
18.600

(URB d. 
MONTREAL

i
Cour» fourni» mir lit lUninon

POUCET A CIIC 
471. me 8nlnt«Frii«»çoln-.\nrler 

Ou», limit Hit*» Per
B. Amer Oil . . 18» 185 1SJ IS»
Can. & D. Sus. 29 29 29 29
Can. Vickers . 3» 3* 3* 3*
< 'an. Malt. ... 37 37 37 37
Cons. Paper .. n 44 »1 • *
Hume Oil .... 250 264 250 2G0
MacK. Air ... 100 100 100 ^ ion
Prov. Trans. .. G» G 9 C»
McLaren P. .. 17 17 1 G » 164
Melcher "B” .. 500 500 500 500
Fleet Aire. ... Ci C» C» c »
Fraser V. T. . . Hi 11* 11» 114
Abitibi pr ... 6! 6« G* C»
Donn. “A” ... 54 5* 5»

M 1 \ ES
Arntfield .... 08 ns» OS OS
Pandora C. ... 07 07 07 07
Mai. Golf............. 117 118 117 118
Perron ............ 1S5 187 185 1S7
Wood ............... 09 09 09 09
Sladen Mai. . . 44 44 44 4 1
Sullivan .......... 60 CO 60 GO

BOURSE-MINES
°- TORONTO

KournU
POTTER

Amt Field ..
Ang. Hur.............
Aldermac ...
Ilig Misa.............
Bidgood ..........
Beattie ..........
Bnnkfield ...
Cent. Pat.............
Dome Mines ..
East Mal.............
Eldorado 
Cod’s Lake ...
Ooldale ..........
Hardrock ... 
Int. Nickel ... 
Kirk. Lake ... 
Lake Shore ... 
l^maque C. .. 
Lapa Cad. ... 
Little L. L .. 
Leltch ............
McWatters . . 
Mc K en z. R. L. 
MacL. Cock. .. 
McIntyre ...
Macaasa ..........
Mads. R. L. .. 
Morr. Kirk. ..
Noranda ..........
Prem. Gold .. 
Pickle Cr. ...
Pnmour ..........
Paymaster .. 
Sullivan G. ..
Sladen ............
Slscoe ..............
Sh. Gordon .. 
San Anton. ... 
Sylvan i te .... 
Teck Hughes . 
Wright H ... 

Ventes totales:

pur 
A M> CO.

8n lut-Jnrmir»
83 R 8|

225 225 225
17 17 17

7 7 7
144 144 1 *4

115 115 115
S R 8

200 199 200
24 4 24 244

305 300 305
35 35 33
35 35 35
174 174 174

107 102 107
373 374 371
99 90 97
20 20 20

500 500 500
8 8 8

220 217 220
49 49 49
26 26 26

1 “ 5 130 132
23S 238 22 8

4 93 49§ 4 91
370 360 370

63 62 63
21 2359 583 59

94 94 94
226 225 225
146 145 H5

26 26 26
58 58 58
44 4 3 44
50 50 50
83 83 S3

260 250 260
275 275 275
340 340 540
715 ■to jnjfc'

,000.

BANQUE PROVINCIALE
Le 9 janvier prochain aura lieu ft 

midi au siège social l'assemblée an- 
nue'Ie des actionnaires de la Ban­
que Provinciale du Canada.
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petites Annonces
^ Petites annonces comprenant toutes rubriques: îd 

y cents par mot, minimum 15 mots pour la première
' " ‘ ur 3 insertions, 15Ç»

12 insertions, 33H^i

Appelez

insertion. Escompte: 10Çé pour 
pour 6 insertions, 25Ç» pour 12 
pour 25 Insertions ou plus. 
En-tête en noir 50c par 
Insertion pour une ligne 
caractère idéal 10 points.

Les avis de naissances, fiançailles, mariages, 
décès, remerciements, etc., sont facturés au taux 
uniforme de $1 par Insertion.
Toutes les petites annonces reçues avant 6 heures 

p.m. sont publiées dans le 
C A «• „> fs* „» journal du lendemain.
£* £ 2 J IL Toutes petites annonces

sont reçues par téléphone.

Appartements à louer

CLARKE 2060 — One. deux pièces, 
K»z, électricité. eau chaude. JI.'JU 
et plus. Maison tranquille.

L-107-25

Articles à vendre

50c à $1.00 l*.\lt SEMAINE 
Chaussures pour toute In famille 
Aussi vêtements pour damns et 
hommes et fournitures de maison.
ItltOYt N CH 12 U IT HOUSE, 30S3 
Il I. \ I » ST-l-AMMvNT. S-55-IÜ3

PIANO, set de salle â. dîner, plu 
rieurs autre* articles iK- ménage, 
grande uccasloil. C310 De Oaspé — 
CRescent 6320. L-llÔ-3

PIANO droit tomme neuf. Trois 
pièces d*- boudoir. AT 0154.

L-121-1

A vendre ou à échanger

HOTELS, campagnes, tavernes, 
commerces tous genres, plusieurs 
terres bien situées Ventes, échan­
ges. Huinault 1105 Papineau.

L-106-25

Bois — Charbon

AVEZ-VOUS besoin charbon? tou­
tes sortes, prix modérés, satisfac­
tion garantie. Jean Richard. Soirs, 
OR 3202. Jour*», DU 1733. L-115-C

Bureaux à Souer

BUREAUX MEUBLES, SERVICE 
COMPLET SiO Mensuellement, sans 
bail. PROTECTION INCORPOREE. 
Bfttisse Confédération. 339-1 an

Cartes de profession

>1 EDECI.V
A .CONSULTER Docteur Prévost, 
Hôpitaux Paris. Londres. New- 
York. Toute» maladies intimes, 
hommes, femmes, jeunes filles. Ma­
ladies peau, vénérlene», sexuelles, 
urinaires. Ecrire pour renseigne­
ments. Dépt "B". 3440 Hutchison, 
Montréal. PL 414S. 128-12m

Chambre à louer

CHAMBRES grandes, petites et 
moyennes, confort, maison tran­
quille, pension si désirée, eau chau­
de, 944 est, rue Sherbrooke.

L-3

Chambres et pensions

ROSEMONT. non meublé, salon 
double moderne, 2 fenêtres tout 
confort. CReseent 2774. 1,-119-3

4 4 C'A U U-COLOMB — Chambre en­
soleillée, eau chaude, téléphone, 
bon chez-soi, pension si désirée. AM 
U 4 92. 121-1

Charbon, Bois, Huile

70 ANS SERVICE, la plus grosse 
maison de Montréal. Les plus ba« 
prix pour charbon et boit» sec ù i’a- 

, brl. Jos. Charlebols, prop. CHerrier 
«ici L-115-23

Commerces à vendre

EPirERIE restaurant, logement. 
$12.ûü par mois Vend $200.00 par 
semaine, seul entre 2 rues. PLateau 
f*r«SS — 4 134 St-l)ominlque.

L-119-3

RESTAURANT sali*' à manger, cau­
se maladie. Aucune offre misonna- 
blè refusée. Fl 0585. L-120-3

RESTAURANT balle k manger, ca­
bines. 3 appts. en arriére. Cause 
maladie. FR 0091. L-118-6

ETAL de boucher, bonnes affaires. 
Etal No. 7. Marché Maisonneuve. 
CL 4931. L-121-3

Coiffure

COURS coiffure, très avantageux, 
enseignement rapide, position, di­
plôme. 350 Beaubien. CA 87 42.

L-107-15

Divers
SOYEZ Indépendant, gagnez argent 
avec nous. Informations: .03c. tim­
bres. «'aster Postal 141, Station R.. 
Montréal. 113-12

POUR GRANDIR, développer mus­
clés, maigrir, améliorer aanté, vue, 
réussir. Envoyez 10c Loadstone. 166, 
DeMontlgny, Montréal. 121-25

Finance d'automobile
ARGENT avancé sur automobile, 
contrais refinancé» sans endosseur. 
National Loan & Acceptance Co., 
Ltd. 14 11 Crescent, ch. 4 04. PL 6C03.

128-1m

Fourrures — Vêtements

BEAU manteau «K- mouton noir. 3*7- 
38. S’adresser 782 "B" Champu-
gneur. Outremont. L-121-1

ECHANTILLONS des plus récents 
«le manteaux pour dam* s vpji un- •
fille» en bouclé importé, garnis <1* 
vison renard argenté* kolinsky, etc 
Sacrifiés A 30 pour cent <-ti bas «le.s 
prix do la fabrique, 209 St« -Cathe­
rine Est, chambre 1ÛP. LA 1931.

L-121-1

OCCASION exceptionnelle: 2 pale­
tots hiver, automne, grandeur 42. 
cause* mortalité. HA 2652.

L-121-1

Instruments de musique

RADIO Lindsay Airline 7 lampes, 
bonne condition. Raisonnable. YO 
0813. I*-121-1

Matériaux de construction
MATERIEL de démolition, pierres 
usagées, prix raisonnable, 880 Sher­
brooke Ouest. Montréal. Demolition 
Contracting, Co. CR 4893. L-117-S

Propriété à vendre

2 ETAGES et 3 étages, brique, $3,­
500. Revenu $870. Chrysler de luxe 
6 cy lindres-34, en parfait ordre. 
$200., DU 3396. L-121-3

Prêts sur hypothèques
A BON COMPTE: 1.000, 2,000, 6.000. 
première ou seconde hypothèque. 
Bon service. Agent pour le préteur. 
PLateau 8029. L-72

Radios et accessoires

RADIO
REPARATION de radio par expert 
licencié. 20 ans d’expérience. Servi­
ce rapide. H. Joyal. 4477 Papineau. 
AM 5834. - 26-10

Vêtements

BEAU set de baptême 4 morceaux 
il vendre. Tél.: I>U 6862. L-121-1

UNE IDEE SAINE 
TOUS LES JOURS

R/EX D'ÉTONNANT!

Hé! Mous voulons 
regagner la haute 
. mer ! !

Rien à faire! Je rentre 
au port pour acheter

“L’ILLUSTRATION
NOUVELLE"!

Conférences du dimanche
A 3 h. de l’après-midi, le diman­

che 24 novembre, le Dr C.-N. Va- 
professeur à l’Université de 

Montréal, prononcera au Monu­
ment national sa septième confé­
rence sur l’hygiène. Le sujet sera: 
"La tuberculose pulmonaire".

A 8 h., le soir, au même endroit, 
M. Jean-Baptiste Lagacé. profes­
seur à l’Université de Montréal, 
prononcera sa troisième conférence

sur l’histoire de l’art. Sujet: “La 
peinture allemande’’.

Ces conférences, données sous les 
auspices de la société St-Jean-Bap- 
ttste de Montréal, seront Illustrées 
à l’aide de projections lumineuses.

L’entrée est libre et le public y 
est cordialement Invité.

— Tenez, c’est comme les étoi­
les: mol, ce qui m’étonne, c'est 
qu'on soit arrivé i savoir leurs 
noms...

L'immunisation contre la diph­
térie est une intervention si béni­
gne qu’on la pratique chez les 
bébés à partir de l'âge de six 
mois. Procédé indolore, inoffen­
sif et efficace. Faites donc im­
muniser vos enfants le plus tôt 
possible après l’âge de six mois.

Dr Adrien PLOUFFE.

FÊTE DU JOUR
St-Clément, pape et martyr.

TEMPÉRA TURE

Temps probable à Montréal : 
Plus froid avec neige.

Xord-ouest du Québec et lac St- 
Jean: Nuageux et froid avec neige.

Vallée du Bas du fleuve: Vents 
violents; nuageux et froid avec nei­
ge.

Rive nord, golfe et baie des Cha­
leurs: Vents violents: plus froid 
avec neige.

Il a fait généralement beau et 
modérément froid dans les provin­
ces de l'Ouest, tandis qu'il a plu 
dans le sud de l'Ontario et neigé 
dans la région du lac Supérieur.

A Montréal, hier avant-midi à 11 
h., la température était de 49 de­
grés. d'après l’observatoire McGill.

Le soleil ae lèvera, aujourd’hui. 
4 8 h. 04.

IRÆ D
PROCTCAMME

SAtlEIH. ICI NOYKMllltE

C K A C
Matinée

7.00— Bulletin d'information*.
7 05—Club Chantcclerc.
7 45—Nouveauté* Instrumentale*.
7.55— Bulletin d'informations.
S.*>o—U lu b Chu nbvit rc.
8.30— Revue de la chanson françai­

se.
9.20— Nouvelles.
9.4 5—Association canadlenn«-fran­

çaise des aveugles.
10.00— -Rond l no.
10.15— Hillbilly Champions. 
l*».3"—L'Heure réci é.uive.
10.45— Valses.
11.15— Welcome Lewis Singing Be*.’. 

« C B S. i
11.30— Pour vous Mcsdamesl
11.45— Succès musicaux.

A préft-mfdl
12.00— 1/hcuro ensoleillée.
12.15— Coquetel musical.
12.30— Mélodie* ù l'orgue.
12 4 5—S\\ ingphouia.

1.00— Nuu vt îles.
1.10— Betty Bee-llive.
1.25— Bianologue.
1.30— Le monde féminin.
1.45— (îermulne Junelb’, planiste.
2.00— Of Men and Book.-.
2.15— Ralph Martin et oreb.
2.30— Cours de bourse.
2.45— Choeur impérial.
3.00— Récital de piano.
3.30— La femme et l'actualité
3.35— Succès de la chanson fran­

çaise.
4.00— Nouvelles.
4.05— Bob Connolly et orch.
4.15— Evénements sociaux.
4.30— Radio-Journal agricole.
4.4 5— Symphonette.
5.00— L’heure du 11]6.
5.15— Charlie Kuuz nu piano.
5.S0—Key Board Console.
5.46— Four Clubmen.

Soirée
6.00— Buffalo présente.
6.30— Progrès civique — Causerie.
6.35— Intermède musical.
6.45— Les nouvelles d© chez-nou*
7.00— Causerie. Société du Bon 

Parler Français.
7.15— Columbia Concert Orch.
7.46— Interviews.
8.00— Pon Turner et orch.
8.30— day Nineties Revue.
8.55— Nouvelles.
9.00— La revue du samedi «olr.
9.25— Dans le Tram.
9.30— Chansons animées.
9.56— Les deux Commère*.
9.55— A choisir.

10.00— Les diables rouges.
10.30— Le Journal parlé.
10.45— Images de guerre.
11.00— Allô, Alto, les sports!
11.10—Nouvelles locales.
13.15— Ray Bloch et orch.
11.30— Jack Leonard, chansons.
11.4 5—Vie Fraser et orch.
12.00— Everett Doagland et orch.
12.30— Guy Lombardo et orch.
1.00— Nouvelles.
1.05— Jimmy Lunceford et orch.
1.30— Ramon Ralnos et orch.
2.00— Fin d**s émission»-.

C H LP
Matinée

8.15— .Sommaires des émissions.
8.30— Réveille-matin musical.
9.00— Chansons françaises.
9.20— Radio-Journal.
9.30— Louis Levy et orch.
9.45— Les disques dt Ray Ventura.

10.00— Chuck Foster et orch.
10.15— I’our vous plaire.
10.30— Les emplettes de Trottinette
11.00— Vos refrains préférés.
11.15— L’orch. Seger Ellis.
11.30— Jacques Aubert. (Ténor)
11.45— Mantovan! et orch.

A prèA-nildl
12.00— L'heure féminine.
12.45— Bonin ©t Frères.
1.00— Radio-Journal.
1.05— L’Heure Féminine.
2.00— Petite musicale.
2.30— Jta Dance Time.
3.00— Poèmes symphoniques.
3«.45—L’orch. Frar k Traumbauer.
3.55— Nouvelles.
4.00— L’orch. F ran T Traumbauer.
4.30— Le thé dansînt.
4.55 —.Sommaire des émission*.
6.00— Rendez-vous musical.
6.30— Radio-spécial.

Soirée
6.00— Meli-Molo.
6.15— Nouvelles.
6.25— Sommaire.
6.30— Musique sur demande.
G. 4 5—Radio-annuaire.
7.30— Le commentateur sportif.
7.46— L'ensemble h corde* Stand­

ard.
8.00— Radio Petit Monde.
8.30— T/orch. Pimky Tomlin.
8.4 5—Modern Salon Group.
9.00— Gene Parr et orch.
9.30— Petite musicale.

10.00— Hit Review.
10.3 6—Nouvelles.
10.30— Just Relax.
1L0U—C’est l'heure de la danse 

avec...
12.00— Fin de l’émission.

CFCF — CFCX
.Matinée

7.45—Xavier Cugat et son orch.
8.00— Nouvelles.
8.10— Intermède muFlcal.
8.15— Intermède musical.
8.30— Church In the Wildwood.
8.4 5—Harvey & Dell. «Sketch)
8.55— Bulletin de nouvelles.
9.00— Intermède musical.
9.15— Songa for Saturday.
9.30— Homemakers Review.

10.00— Breakfast Club. (Variété)
11.00— Al & Le© Reiser, pianistes.
11.15— The Travelling Cook.
11.30— Fcr Ladles Only.

A prrK-tnldl
12.00— L’heure de la mélodie.
12.16— L’institut des aveug! «a.

W aicHMc J
12.45— Luncheon Highlights.

1.00— Nom elles.
1.15—Xa\i« r Cugat et son orch. 
i.3o—Tel Stfu'es No va tone.
1.4 5—Eb A g«h
2.00— L'heure de la dnnao.
2 15— Foot bal ’ ' ■ -

e L* •> • dU-
4.00— Font liai 1: Marine américaine

-, s université Columbia.
5.30—Club Mattfîce. (Variété)

Soirée
G (U)—l.’orch. Rhythm Makers.
6 1 5—Xouv « 1
». 30—« loodu ; il Hour.
7 s0—On W!t h The Dance.
7.45—Sport 1 tc\ ie\v.
7.55—Le» commentaires de Walter 

U’ilcarn.
S C»A—M um*i m vt»’ chambre
S.15—fJi SI» ; t- - and Men. \Cntiscru )
8 30—Jim m % Durncy et *«»n on h.
9.00—Gordon Jenkins et sou urrb.
9.15—Man ai: tl :!»•» World
9 30—Th»* S*>’"K of Your Idfc,

l«.*.ub—Prograimue du »tudio.
10.30—1 n limit «d Horions.
1 l.l*o—Nouv*lle».
li.lv—Dtrulcrea nouvcllra sport** 

v es.
11.15— Thought Barrage. (Causerie) 
il.'3“—Orch» Mrc symphonique.
12.00— Mu*l<|U«‘ de dans»-.
12.30— Mal liiiiU-tt rt son orch.
1.05—Fin de» émissions.
1.00— Nouvel its.

C B F
Mutinée

7.16—Ouverture des émissiou
7.30— Bulletin de nouvelles et In­

termède.
8.00— Radio-Journal.
5.15— "Elévation umtliudlnale
8.30— Chansonnettes
8.45— Pot pourri musical.
9.00— Récital de piano.
9.15— "Songs for Saturday”.
9.30— Lea chansons que vous li­

mez...
9.57—Bulletin de nouvelle»,

10.00— Musique aymphonlque.
10.45— "The Charioteers*.
11.00— Programme musical.
11.30— Joseph OaUlchlo et son orch.

A prè»t-nil«ll
12.00— "Deep River Boy»'.
12.15— Version française de* nou­

velles «!«* la BB.C.
12.30— Musical Tète A Tète.
12.45— Trio J»* Toronto. 

l.üO—Ra<!l*>-journ;tl-
1.15— "Mllffttor.es In the Story rf 

Music".
1.30— "Le Réveil rural”. Causerie 

et concert.
2.00— "Matinee In Rhythm”.
2.15— Cotes de la Bourse de Mort- 

réai.
2.20—Programme musical.
3.U0—Ray Klnney et son orch.
3 27—Bulletin d*- nouvelles.
3.30— Airs d'opéras.
4.00— L’orch de Gene Kiupa.
4.15— Extraits d’opéras.
5 30—Concert.

Soirée
6.0C—L'orch. de Tommy Dur/-*..

in. ne.)
6.15— Intermède.
6 25—Les chausons de Chiclets.
6.30— Radio-Journal.
6.45— * hansonneite» françaises.
7.00— Questionnaires de la J«*unes- 

se.
7.30— Madam* Desi Halban Kurz, 

soprano.
7.45— Nouvelles françaises de la B. 

B. C.
8.00— Frénkle Master et son orch.
8.15— "Propos en Pair”. Causer!** 

de M. KuMache Le tell 1er de 
St -Just.

8.30— Visit** aux C&mps militaires. 
8.55—Bulletin de nouvelles.
9 00—Se villa ii h, orchestre sous la 

direction d'Henri Mlro «t Ni­
colas Massue, ténor.

9.30— Deux pianos.
9.4 5—"Troplcal Serenade”.

10.00— L’orchestre do Burry Clay­
ton.

10.30— Radio-Journal.
10.35— 1,’orvh» atre Symphonique de 

la N.U‘\. sous la direction 
de Hans Wilhelm Steinberg.

12.00— Fin des émissions.

C B M
Mntlnéc

7.25—Ouverture du poste
7.30— Bulletin de nouvelles et In­

termède musical.
9.00— Radio-journal.
8.15— Orchestre de danse.
8.30— Marches en musique.
9.00— Récital d’orgue.
9.î5—Quatuor Crack»-rjacks.
9.30— Les pianistes Gene et G'.tnn.

10.00— Bulletin de nouvelles.
10.05—Texaa Jim Robertson, bary­

ton.
10.15— "Watch Tour Step”.
10.30— Intermède musical.
10.43—"The Charioteers".
11.00— Programme musical.
11.30— “Bright Idea Club".

A prè*-n*l«ll
12.00— Nouvelles de la B BC.
12.15— Musique militaire.
12.30— Bulletin de nouvelles. 'En 

anglais)
12.35— "Musical Tête A Tète”.
12.45— Le TTio Toronto.

1.00— Radio-Journal.
1.15— Programme mualcal.
1.30— "The «.'hlldren'a Scrapbook”, 

tolre d’Ottawa.
2.00— Causrrle.
2.15— Cotes «J** la Bourse de Mont­

réal.
2.30— Concert populaire.
3.00— Airs d’opéra*.
2.30— Bulletin de nouvelle*.
3.33—Programme musical.
4.1 5—Chansonnettes-
4.30— London Palladium.
5.00— Relais «1e l^ondre*.
*.5u—"Quiz* for the Foret*’\
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GÏCMAIMt cStPtDüTIF-
Housework a gagné le handicap Cherry Stone, à Bowie
La pouliche de Mme H. Plattner a triomphé de 

Playhouse et de General Mowlee dans la course 
principale de la journée d’hier. — Trois 

victoires pour le jockey Taylor. — Tenth 
Legion est sorti du rang des novices.

Bowie, 22 — Le handicap classifié Cherry Stone, la principale 
épreuve de la journée à la piste locale, a réuni huit partants sur un 
tracé rapide. Housework, la pouliche de quatre ans appartenant à 
Mme H. Plattner, a décroché la part du lion de la bourse de $1,400 
ajoutés dans cette course ouverte aux trois-ans et plus sur une distance 
d’un mille et un seizième. Le rejeton de Brooms passa sous le fil en 
première position en avant de Playhouse et de General Mowlee qui se 
classèrent respectivement deuxième et troisième.

Le triomphe de Housework mar­
quait également la troisième victoire 
de la journée du Jockey Walter 
I’avlor qui avaient 
;ompté avec Tenth 
Legion dans la 
première course et 
avec Balkan War 
dans la suivante.
Housework a rap­
porté $9.20 à ceux 
lui avaient parié 
sur ses chances.

Wise Brave, le 
rejeton de deux 
ans de Bud Ler- 
ner appartenant à 
T-D. Buhl, a en- 
réglstré sa secon­
de victoire consé- \\\ Taylor 
ru live en rempor­
tant dans la course à conditions 
spéciales ouverte aux deux-ans 
élevés au Maryland pour la bourse 
Carvell Hail. Wise Brave a triom­
phé de McHenry et de Star Char­

ter qui se classèrent respectivement 
deuxième et troisième dans cette 
course de six furlongs qui a réuni 
dix partants. Le vainqueur a rap­

' porté $5.50 à ceux qui avaient eu 
confiance en ses chances.

Sack, !e trois-ans de Mme E.-C. 
Eastwood, a enrégistré sa deuxiè­
me victoire consécutive de la réu­
nion en l'emportant sur Bow Low et 
Good Reception qui se classèrent 
respectivement deuxième et troisiè­
me. Ce fut ia plus grosse surprise 
de la matinée, le vainqueur ayant 
rapporté $21.40 pour la mise habi­
tuelle de $2.00 au mutuel.

Un "dead heat" pour la troisième 
position a été enrégistré dans la 
première course alors que Bill K. 
et Tarchy passèrent sous le fil en­
semble en arrière de Tenth Legion 
et de Jump Bid. Par cette victoire 
Tenth Legion le porte-couleurs de 
Mme W.-M. Jeffords, est sorti du 
rang des novices.

■_>

On prétend que Tommy OToole sera un rival 
dangereux pour Yvon Robert lundi au Forum

Dans let cercles de lutte, on prétendait hier que le jeune Tommy 
O'Toole allait être l’adversaire le plus formidable qu’Yvon Robert 
avait rencontré depuis longtemps lorsque les deux hommes se rencon­
treront lundi soir prochain dans un match pour le championnat du 
monde.
On admet en général que l'Amé­

ricain ne possède pas la taiile. ni le 
poids de certains adversaires pré­
cédents du champion mais que par 
ailleurs il est plus rapide, plus bril­
lant. plus scientifique que ia gran­
de majorité des rivaux qui ont été 
opposés à Robert au cours de la 
dernière année.

Dans ses six matches disputés ici 
— matches qu'il a tous gagnés — 
O'Toole a créé plus qu'une favora­
ble impression. Il a démontré qu'il 
est un as de la lutte et que celle-ci 
a peu de secret3 pour lui.

O’Toole, quoique fort jeune, n'est 
pas de la jeune école. Il n'est pas 
moderne dans sa manière de lut­
ter. li est bien capable de se défen­
dre et de donner coup pour coup 
lorsque la chose devient nécessaire 
mais il est à son meilleur dans un 
match scientifique.

Le jeune Américain applique ses 
prises avec adresse. Il tient solide­
ment son adversaire chaque fois 
qu'il applique une clef de bras, un 
ciseau de jambes ou encore une 
torsion.

Et on vient d'apprendre qu'il au­
ra pour le conseiller dans son coin 
Bibber McCoy, le vétéran bien con­
nu ici et que nous devons voir dans 
l'une des préliminaires de la soi- I 
rée contre Marven Westenberg. | 
Cost McCoy qui a entraîne O'Too- ! 
le pour ses plus grands matches et 
lundi il sera dans son coin pour le 
diriger dans sa rencontre de cham­
pionnat.

O'Toole a fait des progrès re- j 
marquables dans la lutte depuis un 
an et tout récemment il rempor­
tait une sensationnelle victoire sur 
Steve Casey à Boston pour causer 
une énorme surprise.

Son triomphe de la semaine der­
nière sur le vétéran Emll Dusek a 
é:e un autie résultat inattendu.

Peu croyaient que le jeune Améri­
cain résisterait au dur à cuire 
qu'est Dusek mais O'Toole a livré 
un tel match qu'il a finalement 
remporté la victoire.

On prévoit donc une brillante 
rencontre lundi soir. Quel que soit 
le vainqueur, la lutte sera certai­
nement intéressante.

Pour un. Robert est content du 
choix de ses adversaires. 11 a dé­
claré qu'il était fatigué de rencon­
trer continuellement des durs à 
cuire et qu’il allait lui être agréa­
ble de s’attaquer à un lutteur 
scientifique. Il a toutefois admis 
qu'il prévoit une vive lutte car il 
a vu O'Toole à l'oeuvre et le classe 
parmi l'un des plus brillants jeu­
nes lutteurs d'aujourd'hui.

Le promoteur Eddie Quinn a dé­
claré qu'il avait enfin trouvé un 
adversaire à Lou Plummer pour la 
semi-finale de la soirée mais qu’ii 
préfère ne pas dévoiler son nom 
pour le moment.

Dans une préliminaire, nous ver­
rons Bibber McCoy contre Marven 
Westenberg alors que dans une au­
tre Frank Valois s'attaquera à 
Alex Cook, un nouveau venu à 
Montréal.

Le ballon au panier à 
la Palestre Nationale

La ligue Intereollégialc de ballon 
au panier, sous l'habile direction de 
Paul Panneton, continuera ses acti­
vités ce soir, à la Palestre Natio­
nale, alors qu'un autre programme 
fort intéressant sera présenté.

Le Mont-Saint-Louis, présente­
ment en tête du classement fera 
certainement son grand possible 
afin <te prendre une bonne avance 

Isur ses dangereux adversaires.

Un Cheval Par Jour
LACKAWANNA est inscrit à la septième course à Bowie. Ce quatre-ans appartenant à J.'F. Quinn, 

a affiché une belle tenue au cours de ia réunion à New-York et vient de prendre un bon repos. Il revient 
cet après-midi sur la même distance que lors de sa dernière course avec exactement la même pesanteur et
n’aurait qu’à afficher la même tenue pour se classer 
à remporter la victoire.

BOWIE
1— WilliamstowTi, Fogoso, Kings Blue.
2— Slugger. His Highness, Calotte.
3— Royal Teddy. Nilon, Yantis.
4— Belmar Arra, Cape Cod. Pirate.
5— Second Helping. Birch Rod. True Call.
6— Teddys Girl, Soldierette, Mariyah.
7— Lackawanna, Grebe. Endymion.

e nouveau parmi les trois premiers s’il ne parvient pas

BAY MEADOWS
1— Rich Son. Calaveras. Pinched.
2— Funderberg, Fair Lead. Anmda.
3— Dolly K.. Young Agnes, Mickeys Best.
4— Wound Stripe. Ebony Moon, Godspeed.
5— Lloyd Pan. Sextus, Allamvood.
6— Stemwinder, Caddie Cay, Wise Fox.
7— Appeasement, Ira Pan, Brown China.
S—Marvel Play. Molasses Bob, Silsweep.

Entrées de Bowie
PREMIERE COURSE $1,200 A réc lamer.

3 un» H plu». — « furlong».
a-Raw son . . . 107 a-Fogoso . . ,, 116
Trysak .... 118 Kate Smith . . 107
Court Dance . . 102 Williamstown. ,. 121
Kings Blue . . . 113 O' Play . . .
Milk Punch . . 116

a-Entrée Bedwell
DEI MEME roi II'*»: $1.200 \ réclamer.

Novice» de 2 an». — 1 mille et 70 verge».
Wee Scot . . . 105 Royal Robes , . 105
Wine Wrack . . 108 Dominai . . . too
Bar Ship . . . 10S Pink Coral . . . 105
His Highness . , 119 Lone Sentry , . 109
Baby Mowlee . . 103 Priority . . . 100
Calotte .... Ill Brlargo . . . . 108
Freda First . . . 103 Lochlea . . . 108
Slugger .... 119 Sliver Rocket. . 119
Running Lights . 103 Karnak . . . . 10S

TROISIEME COl'KsE J1.ÏIHI V rédanirr
3 un» et pill». — 1 1-16 mille.
Imperial Joncs . l!7,Carvale . . . . 105
Dohoev .... 109 Quaker Brass . . 103
Phone Dijon . . 109 Dark Phaona . . 100
Milan . . . . . ni Ginob! ... . 108
a-Count Valiant . 114 Yantis . . . , 112
a-Frlendly Paul . 109 Evening Time ., 108
Charming Herod. 114 Affirmation , ., 114
Royal Teddy . . 114 Modern Age . . 117
Quuroms . . . . 105 Lazarus . . . ., HI

a-Kntrée H. Maupln et T. Felkner.
QUATRIEME COURSE $1,200 Conditions.

Thf Dumblnne. 2 un». — 6 furlongs.
Hard Jester . . 110 Happy Hunting . 112 
«reek Jurist . . 112 Dixie Maid . .112
Heathtown . . . 107 Pete Jr. . . . 115
Dawn Attack . . ll5,Cape Cod ... 115 
Weatberite . . . 109 John's Star . . 115
Poindexter . . . 112;a-Plrate . . . 115
Belmar Arra . . 112;Dally Delivery . 115 
Migration .... 112 Don Orian , . . 115 
Teddy Wrack . . 112!a-Kansas . . . 107 

tf-Entrée Miilsdalc Stable.
CINQUIEME COURSE *3,000 ajoutés. 

The Prince George Autumn Handicap. Tons
les Age*. — 1 1-1B mille.
Dollar Bay . . . 109 Dusky Fox . . .118 
a-Rosetown . . 112 b-Eccond Helping 110
Moscow 2nd . . 112 Dolly Val . . 109 
Clyde Toison . . 106 True Call ... 116 
Paglioccl .... 10S,b-Slr Marlboro . Ill* 
Lumière .... lOOja-Blrch Rod . . 113 

a-Entréc G. D. Wldener. 
b-Entrée C. Smythe.
SIXIEME COURSE *1.200 Conditions. 

Ponliclics H juments rte 'J «ns et plus. —
6 furlongs.
Mariyah .... 109 Wanna Hycro . 106 
Bright Trace . . lOfliSweet Willow . lor. 
Glorious Time . . Ill a-Teddy's Girl . 109 j 
Soldierette . . . J13 a-Colorado Ore . 101
Miss B. P., . . . 109 Oasis.......................... 106
Thorn Apple . 101 Dora May . . . 111

«•Entrée Mme E. Denematk 
SEPTIEME COURSE $1.4(H) A réclamer.

Il nus et plus. — I 1-2 mille.
Alamlnlo . . . . ill Mis* L P. . . . 110 
a-Endymion . . 106 Bright Rebel . . 108
Brown Queen 2nd 113, Wood berry . . . 116 
Manila Bay . . 109 Sting Pal . . . 110
Rhinlz.....................1161 Grebe.............................116
Blacant .... 114 ia-Lackawanna . 116 

n-Entrée Elsie Graf et J. F. Quinn.
Temps clair. Piste rapide. •

MUTUELS D’HIER
BOWIE

Première course ............. S 32.50
Deuxième course ............. 35.50
Troisième course ........ 51.00
Total de 8 courses.......... 122.00
Total de 5 courses.......... 240.G0
Total de 7 courses ............ 310.40

A cette importante rencontre, il 
s'attaquera aux étudiants de l’E­
cole Supérieure Le Plateau. Ceux- 
ci semblent bien décidés à faire va­
loir leurs réelles capacités et sont 
assurés d'une victoire, et par le fait 
même de rendre la lutte plus inté­
ressante.

Une invitation toute spéciale est 
faite ft tous les collégiens. Que tous 
se rendent ft la Palestre Nationale 
en grand nombre ce soir. L'entrée 
es: libre.

LE DOUBLE
A BOWIE — $25.30.

Entrées de Bay Meadows
PREMIERE COURSE — Bourse de $800.

3 un» et plu». —- 1 mille.
Luminle Boy. , . 107 Quick Gold . 103
Calaveras . . . 1121Royal Circus . . 105
Pinched . . . . . 105 Skookun* Chuck . 97
Rich Son . . . 112 Lysander . . . . 112

DEI .MEME (OllLSh — Bourse de $800.
3 un» et plu». — fl furlong».
Herman Jr. . . . Ill High Top . . 106
Fair Lead . . . Ill jFunderburg . 111
Orderly .... Ill Cackle Tim® . 111
Broadway Breeze 106 King Black . 103
Miss Lizzie . . 103 Tacita . . . 105
Arundfi .... 108, St. Stephens . 106
Alma Mae . . 103 Highland Mark . Ill
Golden Float . . 100 Pontefract . . . 106

TROISIEME COURSE — R.»ur»r de $800.
3 un» et plu». — 1 1-16 mille.
Tim U Me .... 113 Diep!a> Me . 107
Potlatch .... 113 Dolly K . . 110
Mickeys Best . . 117 Dons Star . . 108
Young Agnes . . 110 Max Forst . . 112
Chat ter belle . . 104 Manrlco . . . 105
Suddenly .... 103 Nemont . . . 117

QUATRIEME COURSE — Bourse de $900
3 am et plus. —• 1 mille.
Grand Lady , . 107'God»p»ed . . 114
Wound Stripe . . 113 Shasta Hi . . no
Devils Frolic . . 107 Ebon> Moon . 114
Star Point . . . 110

CINQUIEME COURSE — Bourse de $900
3 nn» et plu». — 1 1-16 mille.
Recoat na .... 109 Betlco . . . 112
A11 an wood . . . 112 Lloyd Pan . . 112
Our Hud . . . 107 Sextus . . . 111
Galpen .... 109

SIXIEME COURSE — Bourse de $900.
3 un» et plu». — 1 mille.
Stemwinder . . 112 Evil Spirit . 114
Enthrall .... 109 Caddie Cay . 111
Wise Fox . . . 109 Wise Beauty . 103
Harmory Chord. Ill

SEPTIEME COURSE — Hours* de $5.000
( ht'uuix de 2 un». — 1 1-16 mole.
Isometric . . . 106 Ira Pan . . . 112
Wild Oat* . . . 107 Rackatack . 109
a-Painted Veil . 115 Brown China . 114
Real Article . . 105 a-Appeasement 121
Beret Basque . . 106,

a-Em rée.
Ill ITIE.ME 1 O IlsE — Bourse dr $800.

3 an» et plu». — 1 3-16 mille.
York Lomond . . 103 Marvel Piny , Ill
Silawecp .... 116 Beaches . . . 103
Predl'ection . . . 111 Red Cent . . 106
Doctor Larry . . 113 Brilliant Son . 108
Craig Token . . 103 Sweet Man . ill
Molasses Bob . . 111

Temp» clair. Piste rapide.

Rotation Numérique
BOW7E

Voici bi chiffre» le» pim significatif» 
' depuis 30 jonrs. I.rs chiffre» dam U trol- 
: li'me colonne Indiquent le nombre de fols 

lus ©e* chiffres sont uppHnis depuis 1932. 
fiOs chiffres don» la dernière oolimns tndt- 
inent le nombre de fol» que d’antrs oomhl- 
lalsous du meme nombre se sont répétées.

I
f -
y

? i;! s

£ u£i a
! iifll!l

Nov 1 5 604 4 15
22 299 1 * 944 4 7
21 866 4 6, 2 641 3 7
20 428 0 15[ 1 S88 4 6
19 585 2 lOOct.
19 535 1 31 021 i 10
18 776 .3 6 30 794
16 580 4 10 29 970 4 11
15 786 5 5 28 044 2 4
14 680 26 405 3 10
13 799 6 7 25 912 3 7
12 179 3 13 24 604 1 15
11 008 5 7 23 131 3 1

9 269 1 15; 22 659 0 14
8 716 0 10 21 690 o 11
7 815 3 9 19 843 4 9
« Oil 4 4] 18 481 0 3

Résultats de Bowie
PREMIERE COURSE $1,200 A réclamer. 

Novice» d** 2 uns. — fl furlong».
Tenth Legion (Taylorj . 12.10 l 80 3 
Jump Bid (Corbett) . , — 3.80 2.80
x-Bill X. (Howell) ... — — 3.20
x-Taroby < May ) .... — — 2 80

Temps l 14. — Ont aussi couru: Gold 
Cap II. Chaucerian. Farcical. Goldeu M-»w- 
lee, He Man. Donbarr, Real Boy. 

x-Egaux j»our Ire position.
DEUXIEME COURBE $1,200 A réclamer. 

3 un» et plus. — fl furlong».
Balkan War (Taylor) . 4.60 3 20 2.90
See See (Snyder* .... — 7.10 6.10
Teperwlne (Wallace) . . — — 11.69

Temps 1.13 2-5. — Ont aussi couru: 
Tonlanrtu. Blue Boo. High Vole. Furr Buc­
kle, Dorothy Pomp. Pat&psco, High Aim. 
Razacla. Donna Lopez.

TROISIEME COl ItSE $1,209 Coiidltiou». 
3 an» et plu». — 6 furlongs.
Wise Brave (Harrell). . 5.50 3.70 2.SO
McHenry (Shclhamer) . ;— 27.00 12.30
Star Charter (Berg* . . — — 3.00

Temps 1.13 1-5. — Ont aussi couru:
Ivist Bet. Buckle U.p, Mias Mowlee, Dis­
couraged. Fold Under, Proc, Rlchestan 

QUATRIEME COURSE $1.200 A réclamer 
3 un». — 6 furlongs. .
Sack ( Decani I il as » . . . 21.40 10.00 
Bow Low (Atkinson) . . — 17.30 10.6*»
Good Reception (Weber). — — 19.40

Temps 1.12 4-5. — Ont aussi couru:
Placer Inn. Dream Boat. Red Meadow, 
Canter Up, Walter Light, Last Call, Inter­
lace. Port Wales

CINQUIEME COURSE $1.400 ujuulé». 
The Cherrystone Handicap. 3 an» et plu»
Housework (Taylor) , . 9.20 4.80 3.BO
Playhouse (Merritt* , . — 10.80 5.80
Oen. Mowles (Berg* . . — — 7.20

Temps 1.47 1-5. — Ont aussi couru:
Iron Shot. Glno Rex. Oversight, Son Altes­
se Mon Time.

SIXIEME COURSE $1,200 A réclamer. 
3 uns et plu». — I 1 -1B mille.
Glno Th or Myers) ... 9.10 5.30 4.20
Candie Ends (Kaufman), — 8.90 6.30
Ace Call (Boyle) .... — — 4 09

Temps 1.48 3-5. — Ont aussi couru:
Hazel W., Ton!, Winter Money. Billy's 
Folly, Bsmmle, Kings Colors, Ida Roger.», 
Amnesty. Prince Derek.

SEPTIEME COURSE $1.200 A réclamer. 
3 ans et plu». — 1 1-8 mille.
Cherrys Child (Weber) , 7 80 1 40 3.30
Jolly Flag (Madden i . , — 4 70 3.10
Actress (Schmldl* ... — — 8 flO

Temps 1.57 3-5. — Ont aussi couru:
a-.Streamer. War Noise. Part One. b-First 
Fling. Palkin, b-Convllle, a-Ann Mowlee, 
Mags Choice. Squabble.

Résultats de Bay Meadows
PREMIERE COURSE — Bourse ùv Ji*"'»- 

3 an» et plu». — rt furlongs.
Glenpool (Longden*. , , 5.60 3.60 2.60
Miss Booter (Wilson) , , — 4.60 3.40
Catch ( Neves >..................... — — 28.HO

Temps 1.12. — Ont aussi couru: Model 
Darne. Freddie Dunnlt, Fer Creek. Marra- 
Jo. Ancestral, H(cliff, Sharpy, Frank Hen­
ry, Penetate.

DEUXIEME COURSE. — Bourse de $800. 
3 un» rt plu». — t furlong».
Compton Skelly) .... 13.20 7.90 6.20 
Man o Chance (Clig) . . — 16.20 11.00
Gold Treasure (Robertson — — 9 (VI

Temps 1.13 1-5. — Ont aussi couru:
Sun Spark. Carol Joe. Rlnconada. Inter­
view, Tlcuna, Amy's First( Silver Han't, 
Evelyn Andrew, Mighty Dave.

(Suite à la page 30)

Gottselig dirigera 
les Black Hawks

CHICAGO, 22. — Johnny Gottse­
lig, vétéran joueur d'avant des Black 
Hawks, dirigera le Chicago dans mw 
deux Joutes contre ies Maple lea K 
de Toronto, en fin de semaine, en 
l'absence du gérant Paul Thompson, 
qui subira une opération mineure.

Les officiers du club ont annoncé 
aujourd'hui que Thompson ne pour­
ra probablement pas occuper son 
poste pendant ies trois prochaines 
parties.
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Les Ice Capades, présentées au Forum au mois j 
de décembre, fourniront un fameux spectacle

, Les Ice Capades, fameux spectacle sur glace de réputation inter­
nationale, seront à l’affiche au Forum pour quatre jours, les 11, 12, 
13 et 14 décembre prochain, a annoncé hier Tommy Gorman, itérant 
général de la Canadian Arena Co. Rivalisant en attrait, costumes, 
spectacle et habileté, des artistes avec les fameuses Ice Follies, les Ice 
Capades font actuellement sensation aux Etats-Unis dans tons les 
centres d’amnsement.
■La troupe, au nombre de 60 ar­

tistes. avec deux wagons de dé­
cors, viendra directement à. Mont­
réal de Boston, et après son stage 
tel se rendra au Madison Square 
Carden de New-York, le* Stade de 
Chicago, l’Olympia à Détroit et 
YArena de Cleveland.

On trouve en tête de cette revue 
Délita, la jolie patineuse anglaise, 
une des rares vedettes du patin 
qut ne soit pas encore passée à 
Montréal. Cette talentueuse pati­
neuse s’est déjà créé une réputa­
tion enviable à Hollywood, où on 
lui a donné le surnom de "Zorlna 
de la glace”. Plusieurs sont d’avis 
que Délita est une dlcne rivale de 
Sonja Henie alors que cette der­
nière était à son meilleur et a 
pris la place de la vedette du ciné­
ma en tant que les revues sur 
gin ce sont concernées.

Délita fit tout d’abord parler 
d'elle en Angleterre comme dan­
seuse de ballet et nageuse, avant de 
se tourner au patinage de fantaisie 
sur le continent pour ensuite reve­
nir en Angleterre et donner des re­
présentations pour le roi et la reine 
d’Angleterre ainsi que la famille 
royale.

Avant de se joindre aux Tee 
Capades. Beltta fit oartio du New- 
York Ice Revue où elle fit sensa­
tion et seule la magnificence des 
numéros des Toc Canaries parvint à 
l'attirer hors de cette troupe.

On avait tout d’abord cru rencon­
trer certaines difficultés auprès 
du Bnrean d'immigration ainsi que 
du comité sur le change étranger 
lorsqu'il s'est agi d'amener cette 
troupe en Canada, mais des arran­
gements spéciaux ont été conclus 
avec ces départements et les con­
trats acceptés par les autorités.

LeflaJPo Capades seront la pre­
mière troupe à venir donner un 
spectacle sur glace au Canada cet 
hiver et bien que les directeurs du 
Forum aient tenté de retenir leurs

FORUM

services pour une semaine complè­
te, des engagements aux Etats- 
Unis ont fcrcé les directeurs à. 6e 
contenter de quatre Jours.

Bien que Belita soit la vedette 
principale ries Ice Capades, U ne 
faut pas croire qu’elle est la seule 
artiste A être mise en évidence. Ve­
ra Rhuba, la beauté sans pays; 
Lois Dworshak. personnifiant le 
rythme; Robin Lee, champion d'A­
mérique A cinq reprises; McGowan 
et Mack, autrefois avec les Ice Pol­
lies; Pierre Benoit, le jeune et po­
pulaire patineur de Québec; Dench 
et Stewart, les gracieux patineurs 
anglais, Cliff et Rosa Thael, Betty 
Jane Brown, Red McCarthy et Ser­
ge Flash sont d’autres fameux ar­
tistes Inclus dans la distribution.

Jack Robbins, président de la 
Robbins Music Corporation, qui fut 
chargé de préparer de la musique 
spéciale pour les Ice Capades, pré­
tend que Belita est la seule pati­
neuse on danseuse pour laquelle sa 
compagnie a écrit de la musique 
sans apporter certaines restrictions 
dans les mesures. "Elle peut faire 
n’importe quoi sur la glace, et bien 
que nous ayions préparé plusieurs 
numéros spéciaux pour Belita, c'est 
réellement la patineuse qui met de 
la vie dans la musique,” a-t-il dé­
claré. »

Les artistes, modèles et "cow 
girls” dans les numéros d’ensemble 
n'ont qu’un Intérêt commun, le pa­
tinage de fantaisie et elles peuvent 
rivaliser avec toutes les chorines 
sur la scène au sujet de la beauté 
selon les autorités qui les ont vues 
dans une de leurs représentations 
aux Etats-Unis.

Le génie de la production est 
Russell Markert, qui a préparé le 
spectacle au Radio Music Hall A 
New-York et directeur des fameu­
ses Rockettes.

Les billets pour les Ice Capades 
seront en vente au Forum le 4 dé­
cembre.

Philadelphie, 22 — Une rumeur 
a circulé ici hier soir A l’effet qu’un 
groupe d’actionnaires des Faillies

Royal Jr écrase 
Concordia, 11-1

Le Royal a fait un début impres­
sionnant hier soir au Forum dans 
la ligue de hockey Junior (J.A. 
H.A.) en écrasant le Concordia par 
le score de II A 1. Les joueurs 
du Royal étaient beaucoup plus 
lourds et rapides que ceux du Con­
cordia et ils ont montré aussi 
qu'ils avaient beaucoup plus de 
classe.

La défense du Concordia a été 
excessivement faible et le Royal a 
eu l'avantage du jeu durant pres­
que toute la partie. Le jeu fut 
très rude et finalement deux ba­
tailles éclatèrent à la troisième 
période, entre Nonnandin du Con­
cordia et Mosdell du Royal et aussi 
entre Normandin et Morrison.

Carragher et Farmer dirigèrent 
Tattaque des vainqueurs. Le pre­
mier compta quatre points, taïF 
dis que Farmer en obtint trois et 
un assist. Les autres points du Ro­
yal furent enregistrés par Mosdell, 
Campbell, Hibbard et McFarlanc.

Madare évita un blanchissage au 
Concordia en comptant le premier 
point de la partie sur une passe 
de Normandin.

ALIGNEMENTS
ROYAL — But*: Kitchie ; déferis*-*:

SouthwicJt et Ware centre; Morrison, al­
lier». Bivau *; Carra»;faer. mum: Moadell. 
Hitibnrd, Piunch«r4 Fanner Onnont. Camp* 
bell. Bert whittle et M&cF«.rl&ne.

CONCORDIA — Bute: Payette; défense*: 
Normandin et ArmatronK; centre. Roy, ai­
llera: Delortmler e: Madore. Subs. Cam­
peau, Laroee, Gravel, Dupuis. Martin et 
Huahlon.

Arbitrent Muster Murvdry et Cl&rry B«>th.
SOMMAIRE

Première période
1— Concordia; Manor? < Normandie) . 2.30
2— Royal; Carragher (Morrison) . . . 0.10
3— Royal Mosdell (Planche) . , , .7 43

Pun. ; MacFarlaDe. Mosdell.
Deuxième i<értodt

4— Royal; Carraicfter.......................... , . 0.45
fr— Royal: Campbell iFarmer) . . . 3 33

Pun. : MorrUon. Planche.
Troisième période

$—Royal: Carrapher t Morrison) . . 1.47 
7—Royal: Hibbard (Plenche) . . . 3 10 
6—Royal: Fariner ........ 3.23
9— Royal: Farmer (SojthwlcA) . . . d.02
10— Royal: Farmer iCampbell) . . . 7.30
11— Royal: McFarlane.............................. 11.10
12— Royal: CarraRber................................14.33

Pun.; Morrison (min. fl maj.). Mus*
del; (maj ). Dupulr, Fléau, Normandin 
(min. et ma).), Madore mauv. conduite).

Tournoi de boxe de 
l’association 6087

La 0037 Overseas Association 
présentera sa sixième séance-béné­
fice de boxe A l’arsenal des Grena­
dier Guards. 4171 rue Esplanade, 
mercredi soir le 27 novembre.

Le président Al MacLachlln a de 
nouveau chargé Bert Green, qui a 
connu un si beau succès l'an der­
nier, de voir A la préparation des 
rencontres. Green, qui est un ar­
dent supporteur de la boxe ama­
teur, connaît ce sport A fond, et se 
prépare actuellement à présenter 
un des plus fameux spectacles de la 
saison.

On tente de préparer une séance 
bien balancée dans laquelle toutes 
les classes depuis les 100 livres Jus­
qu'aux poids-lourds.

Une rencontre a déjà été bâclée 
mettant aux prises Francis Mott, 
du Griffintown Boys Club et Gé­
rard Coursol, du Crescent, qui ont 
remporté le championnat Juvénile 
dans leurs classes respectives de la 
catégorie de 100 livres le printemps 
dernier. La deuxième rencontre 
mettra aux prises le populaire bo­
xeur du Champêtre, Florian Bi­
beau, qui rencontrera Harry Cohen, 
le protégé dlrving Phillips A la Y. 
M. H A. Ces boxeurs sont encore 
tout jeunes mais livrent de nom­
breux combats et se comportent 
comme des vétérans. H y aura au 
programme huit rencontres de trois 
rondes et quatre de cinq rondes.

L'association 6087 a de nouveau 
pris les arrangements pour que la 
fanfare des Grenadier Guards soit 
sur les lieux pour présenter un pro­
gramme choisi.

de Philadelphie de la ligue Natio­
nale traçaient des plans pour for­
cer Gerry Nugent à démissionner 
comme président. Lorsqu'il a ap­
pris cette nouvelle, Nugent a dit 
qu’il n’avait pas de déclaration A 
faire. Nugent et son épouse détien­
nent cependant la majorité des 
parts < t on ne croit pas que ses 
ennemis parviennent à lui faire 
quitter la présidence.

Les actionnaires qui veulent en­
lever Je monopole à Nugent veu­
lent investir de l'argent dans le 
club, nommer un nouveau gérant 
et acheter des bons Joueur».

Hârry Madiscn défendra son titre contre 
Frank Valois au marché Sr-Jacques mardi

Le champion lutteur poids-lourd junior veut bien défendre son 
titre contre Frank Valois, mardi prochain au marché St-.lacques, mais 
à condition que ce combat soit d’une heure et demie seulement. Harry 
Madison ne tient pas dans le moment à lutter dans des matches n finir. 
Depuis sa sortie de l’hôpital, Madison n't pas perdu de temps à se 
remettre en parfaite condition.
Il a passé une bonne partie de son i amplement suffisant pour permettre 

temps A son camp de Wares dans le j à l’un comme A l'autre de démon- 
nord et il a fait plusieurs excursions j trer sa supériorité, 
de cha.ise.On a vu d'ailleurs quilest j — "Jp ne vois aucunement lu- 
malntenant complètement rétabli. , tiUté- d’un match à finir dit Madi- 
Mais le match A finir tel que men- son. Je suis prêt à défendre mon 
tionné par le livre des règlements ; titre contre Valois pourvu que ce 
de la Commission athlétique n’est | jeune lutteur veuille bien se réduire 
pas le genre de combat qu’il préfère j q moins de 200 livres pour qu’il 
pour le moment. Quelle que soit jsolt de ma classe. MaLs Je ne tiens 
l’attitude de Frank Valois A ce su- P&s A lutter dans un match à finir 
Jet Madison croit que le match or- êt je ne vois pas pourquoi Valois 
. , , . . , exigerait un match à finir. Je pense

quil aura amplement le temps de 
laisser voir ses ressources et ses ta­
lents dans un match d’une heure et 
demie.”

On apprend que Valois a com­
mencé son entrainement et qu’hier 
encore il déclarait qu’il ferait faci­
lement le poids de 195 livres dès 
lundi. Harry Madison pèse actu­
ellement 190 livres, son meilleur 
poids dans l’arène.

Le promoteur Ray Lamontagne est 
à monter un programme de haut 
ton pour mardi à l’occasion du 
match de championnat poids-lourd 
Junior entre Frank Valois et Har­
ry Madison.

*
Stacie

ON VOUDRAIT FAIRE 
DEMISSIONNER NUGENT

Gérard Côté et Toe Blake sont mentionnés 
pour le trophée de l'Ass. des Sportsmen

Deux autre.* athlètes ont été mentionnés hier comme candidats 
pour le trophée de l’Association des Sportimen, ce qui porte à 10 le 
nombre des aspirants au titre de plus sensationnel athlète dans les 
sports à Montréal et dans le district.
Gérard Cédé, fameux champion 

itea marathons, et Toe Blake, ai­
: lier gauche des Canadiens, ont été 
, nommés hier. Les autres déjà en 
lice sont: "Schoolboy” Berthlaume, 

i boxeur amateur: Joffre Charles,
J lutteur amateur; Yvon Robert, iut- 
| teu r professionnel ; Stanislas Bre- 
j ard, joueur de baseball amateur; 
Jean-Marc Demers, nageur; Vic­
tor Bienvenue, canotage; Pete Jot- 
kus, joueur de hockey et de foot­
ball amateur, et Joe Richman, 
Joueur de ballon au panier.

Le vainqueur du titre, qui sera

choisi A une assemblée de l’asso­
ciation lundi prochain, recevra le 
trophée au concert-boucane qui 
aura lieu vendredi soir A l'hôtel 
Mont-Royal.

Un programme rie gala a été or­
ganisé pour la circonstance et en 
plus de» exhibitions de boxe et de 
lutte, il y aura des numéros par 
lies artistes des meilleurs cabarets 
de la ville.

Les recettes de cette réunion an­
nuelle seront versées A îles oi*ga- 
nlsations militaires pour aider au 
divertissement des soldats

ii Automobilistes ♦ .. i soyez prêts
| pour l’hiver

L'hiver s'tn vient A grands 
pas. Chacun songe à se garer 
contre le froid en faisant l'acqui­
sition de vêtements plus chauds, 
en achetant le nécessaire pour le 
chauffage, etc., mats vous, mon­
sieur l'automobiliste, avez-vous 
songé que votre automobile de­
vait aussi être prête A faire face 
aux rigueurs de la saison qui 
vient?

La prudence et la sagesse ia 
plus élémentaire exigent que, le 
plus tôt possible, vous vous ren­
diez chez un garagiste pour qu’il 
fasse subir A votre véhicule les 
modifications ou réparations qui 
s'imposent. Songez dès main­
tenant A votre anti-gel ! Toute 
négligence pourrait vous être 
coûteuse et c'est pourquoi ‘XIl­
lustration Nouvelle" publiera une 
fols par semaine une liste de 
maisons hautement recomman­
dables qui sont A votre entière 
disposition.
En vous rendant chez l'un de 

nos annonceurs vous êtes assu 
rés d’obtenir un service de pre­
mier ordre A des prix aussi mini­
mes que possible. Encore une folSi 
n’attendez pas que ia neige re­
couvre nos rues...

POUVOIR • SURETE 
• QUALITE •

Batteries “New Era Super”
< ouatrulléfi r-our fournir t'éoerict* 
HriCrh*»*r rrtjul«r far l*e itmlrar* .» 
grande vllcue—Audio et autre è«|iai- 
peinent élertrtqoe. **vt« Ijh dtinnr 
t!>*> Plut d’ampènurr. t&y |ilo« de 

surface dt fi:itjn«».
VENDEURH FAKTOliT

NEW ERA BATTERY CO.
ZÎ40, rue Bellechasse. Montréal

CHANGEZ votre 
HUILE pour L’HIVER

—SPÉCIAL —
HUILE 100%

Pore Pennsylvanie 
le gallon n>

ANTICEL - GRAISSAGE

LAVAGE $
10 minutes _

Ouvert vendredi et samedi soirs

Ll

96
-y

loi

PENNSYLVANIA 
GASOLINE CO. LTD.

1245. St-Grégoîre, FA. 1961
Faee nu l'are lABrirr

YOYEZ-NOUS POUR...
« Batteries « Pneus
• Antigel “Prestone”
• Avertisseurs électriques 
« Chaufferettes • Chaînes
• Dégivreurs, etc.

PRIX RAISONNABLES

pneu lisse n est

iNItfAITout
icoranll
MinnnljlêP

■■ ■.

916 rue De Fleurimont

fi(k COMPTANT
vous permet 

d’acheter
une nouvelle batterie

CLASSTEX de 
GOODRICH
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Les Canadiens et les Américains au Forum, ce soir
* - <

Première apparition de Jack Portland à Montréal 
depuis son retour avec le Tricolore. Ray Cetliffe 

jouerait sur la défense. — Irvin se dit encouragé 
par les progrès dont les joueurs font preuve.

Encore à la recherche de leur première victoire de la «aiion, les 
Canadiens rencontreront les Américains de New-York ce «oir dans la 
première joute de la présente campagne disputée à Montréal un 
samedi. Cette rencontre offre au Tricolore l’opportunité de sortir de 
ta dernière position car les Américains n’ont qu’un point d’avance
sur eux.
Cette joute ne marquera qu'ur.e 

Brève apparition Ici pour le club j 
local qui repartira immédiatement ■ 
après la joute pour une autre tour- i 
née. N'étant revenus qu'hier soir, 
les Canadiens ont, au cours de ta 
semaine qui prend fin. joué à To­
ronto, Chicago et Détroit. Ils re­
partiront immédiatement après la 
joute de ce soir pour rencontrer de 
nouveau les Américains au Madison 
Square Garden demain soir, joue­
ront à Boston mardi soir et à New- 
York. contre les Rangers jeudi soir 
prochain. Ils ne joueront pas à 
Montréal avant le 5 décembre alors 
qu i U recevront les Rangers

Un lourd programme est cédulé 
en fin de semaine dans la ligue 
Nationale, trois joutes étant dis­
putées ce soir et autant demain 
soir. Tous les clubs de la ligue se­
ront en action et cinq d'entre eux 
joueront deux parties. Les autres 
Joutes de ce soir verront les Btack j 
Hawks A Toronto pendant que les ! 
Bruins de Boston rencontreront les 
Rangers nu Madison Square Gar­
den à New-York.

Demain soir, en plus de la joute 
Canadiens-Américains à New-York 
les Bruina de Boston joueront à 
Détroit pendant que les Leafs et 
les Black Hawks seront de nouveau 
aux prises, cette fois-çl A Chicago.

L'instructeur Dick Irvin est re­
venu hier soir avec ses joueurs, 
dissatisfait des résultats A date 
mats encouragé par les promesses 
pour l'avenir. "On ne peut pas être 
satisfait de deux points sur un to­
tal possible de douze, mais les 
Joueurs font preuve d'amélioration. 
Ils ont joué du beau hockey à Dé­
troit, eurent plus de chances que 
leurs adversaires mais l'autre club 
Obtint la décision et c'est ce qui

compte. Portland a beaucoup ren- 
forci la défense. Il a mis de la vie 
dans l'arrière-garde et s'est aussi 
distingué à l'attaque. J'oserais dire 
qu'il fut le meilleur joueur de cet­
te joute. Goupille a aussi affiché 

| une belle tenue à ses côtés. Us for­
ment une excellente combinaison. 
Ce fut la meilleure joute que notre 
défense ait fournie depuis le début 
de la saison.

"Nous avons une nouvelle et bon­
ne ligne dans Quilty. Benoit et 
Trudel, et nous sommes A tenter de 
nouveaux changements pour obte­
nir une autre ligne effective en 

I avant. Je me sentirais beaucoup 
mieux si nous avions remporté une 
couple de victoires, mais les joueurs 
sont tous en excellente condition et 
Us s'améliorent sensiblement à cha­
que partie.” a ajouté Irvln.

Les Américains, reformés cette 
année tout comme le Canadien et 
comptant plusieurs nouvelles figu­
res. arriveront ce matin.

Irvin emploiera tout probable­
ment le même alignement qu’à Dé­
troit pour la joute de ce soir, avec 
un changement passible. Il pour­
rait remplacer Tony Graboski par 
Ray Geliiffe. bien qu'il a‘t l'inten­
tion de garder le premier comme 
joueur d'utilité sur la défense. Ir­
vin ne prendra pas de décision fi­
nale au sujet de son alignement 
avant l'heure de la joute. Paul 
Haynes qui a laissé le club 11 y a 
une couple de Jours pour faire des 
recherches ne sera pas en unifor­
me pas plus que Doug Young.

Aucune décision n'a été encore 
prise au sujet des Joueurs de sur­
plus et 11 est aussi peu probable que 
le Canadien fasse signer un contrat 
professionnel à Bert Janice, du 
Royal, pour le moment. /

Résultats de Bay Meadows
TROISIEME COURSE *800 \ réclamer.

3 an* r( plu*. — 6 furlong*.
Palacio (Deerlng) . . . 11 00 i RO 3.40 
Testa ( R'xJnguez * ... — 3.10 2 60
Watch Tick ( Skelly) . . — — 3 SC

Temp* 1.12 4-5. — Ont aussi couru: 
Bon Boot*. Lap Pan, Crack Mortgage, Bo- 
nlluna. El Portal, No Deal, Fonsle.

Ol ATKIKME CO LUS K — Bourse «le *800 
3 niM et plu«. — 1 mille.
Taken RodrlRuez) . . . 8 80 3 10 3 80
Miscreant (Dew( ... — 3.20 2 80
Catch Question iFalIoa;. — — 14 80

Temps 1 40 3-5 — Ont ^ussi couru:
Ned .S B.ibur Jnteo, CunJurrone, Stock 
Yard. Idaho M*ld. Ovid.

CINQ! IK.ME COURSE — li>iur*r de *800 
3 mis et plus. — 1 1-16 mille.
Tipcat (Dew)..................4.A0 3.20 2 80
Patinera T. (Skelly) . . — 5 20 3.60
My L’hiverne (B’uüieU) . — — 4.60

Temps 1 47 1-5. — On* aussi couru: 
Ipako. Little Ruler. Black Mint, Tyree.

SIXIEME COURSE — Bourse de $900.
3 mm et plu*. — 6 furiotuc*.
The Haider Nevus) . . 76 40 27 20 10 60
Single Wing i Rodriguez t — 8.60 5.60
Carmel Boy 'Lake) . . — — 5.80

Temp* 1.12 1-5. — t'nt aussi couru: 
Falrhalred Boy, Tramp On, Miss O’Doon, 
Anita Chlqulta.

SEPTIEME COURSE — Bourse de $000.
3 uns. — 1 mille.
Golden Emblem < Dee ring 17.00 6 80 7.00 
Rock Hcslve (Rodriguez) — 16.80 9.60
Lucia’s Sun (Dew) % . — — 6.40

Temps 1.40 3-5. — Ont aussi couru: 
Vsldlr.a Leo. Queen Toke. MUIm.tle Val- 
dina B*.t. Mimosa. Steplnoff. Valdlna Ace 

HUITIEME COURSE — Bourne de *H©0 
3 ans et plu*. — 1 1-lfl mille.
Paper Sun (Dew> . . . 5.R0 1.20 2.80
Little Eric (Jones) . . — 7.20 3 60
Ritz Brothers (Longden) — —3.00

Temp* 1 47 2-5. — Ont aussi coutil : 
Red Cuff. Costep, Sky Empress. Llmplo, 
B.iho, Our Goaler, Torqull, Swift Gal, Blue 
Hour.

L’assemblée de l’A.TJP.Q. 
est remise au printemps

C. W. Leslie, président de l’As­
sociation de Tennis de la Province 
de Québec, a annoncé hier que 
l’assemblée annuelle de ce groupe 
n'aura lieu que le printemps pro­
chain, pas plus tard que le 15 mal. 
Cette décision a été prise à cause 
des effets de la guerre sur le ten­
nis au pays.

L'assemblée annuelle a habituel­
lement lieu au mois de novembre 
alors que les officiers sont élus et 
qu'on trace les plans pour l'année 
suivante. Plusieurs des meilleurs 
joueurs du paya 3ont enrôlés dans 
la force active du pays.

La saison 1910 a été une des 
meilleures au pays depuis plusieurs I 
années. Les principales vedettes j 
ont été Don McDlarmld. d'Ottawa, 
et Eleanor Young, de Vancouver, 
qui ont remporté les championnats 
des simples du pays, respective­
ment chez les hommes et les fem­
mes.

RESULTATS D’HIER
LIGUE QUEBEC SENIOR 

Royal 4. Verdun 2.
Cornwall 4, Canadien 1.

Maundrell brille alors que les Flyers de 
Cornwall remportent sur le Canadien, 4 à 1
i--------------------------------------------------

Cornwall. 22 (B.U.P.) — Let Flyert de Cornwall ont enregistré 
(eur deuxième victoire de la saison dans la ligne Senior Qnébec, id, ce 
soir, alors qu’ils ont défait le Canadien de Montréal par le score de 
4 à 1 dans une partie mouvementée et marquée d’une bataille à la 
deuxième période entre Dupuis du Cornwall et Leslie Ramsay du 
Canadien.
Cliff Maundrel! a été le héros de 

la victoire des Flyers en comptant 
les deux premiers pointa de ce 
club. Le gardien de buts Conny 
Dion fut également très brillant, 
tout particulièrement dans la der­
nière période alors que le Canadien 
attaqua sans relAche.

Les deux clubs manquèrent de 
belles opportunités au début de la 
partie, mais après un peu plus de 
douze minutes de jeu Smiley Mero- 
nek donna l'avance aux visiteurs 
après un magnifique effort indi­
viduel. Il parvint seul devant Dion 
fct son lancer précis alla dans le 
Coin des filets.

Les Flyers ne tardèrent cépen- 
Üant pas à égaler le score, car quel- 
quo deux minutes p us tard Cliff 
Maundrell et George Shaw com­
binèrent habilement pour égaler 
le score le premier prit la "passe 
fle Sliaw pour envoyer la rondelle 
(lerrlère Paul Btbeault.

Conny Tudln était au péniten­
cier au début de la deuxième pé­
riode, sa punition infligée à la pre- 
tnière n’étant pas encore terminée, 
lorsque Maundrell enregistra le 
deuxième point du Cornwall Le 
temps fut quinze secondes seule­
ment. Un magnifique élan Indivi­
duel par Dupuis résultat on un 
Autre point pour les locaux au 
Cours de la deuxième période.

Peu de temps aprèr cet exploit 
Dupuis et Leslie Ramsay en vin­
rent aux coupa dans la territoire dos

Flyers. Heureusement, les autres 
Joueurs n'y prirent pas part et les 
belligérants furent vite séparés. 
Durant tout le reste de la période 
les Joueurs du Cauadien décleu-. 
obèrent de dangereuses montées, 
mais ils ne réussirent pas A percer 
la solide défense de l’équipe locale.

Les visiteurs continuèrent à at­
taquer au dernier engagement, 
mais des punitions infligées à Bou­
chard. Bean et Tomalty leur enle­
vèrent beaucoup de chance et ils 
ne réussirent pas à compter. Dès 
le début de cette période, le Corn­
wall augmenta son avance A 4 à 1 
lorsque Hayes déjoua Bibeault 
après une série de passes avec 
Gardner.

ALIGNEMENTS
CANADIEN — But*: Bibeault: défenses: 

Rjuchard «t Tudln centra Bnnlson; alla*. 
B^ssatta al Poirier flub* Tomalty. Bean. 
Meronrk, Smart, Hardy. Tracey, R*nuay. 
DesMen*.

CORNWALL — Buta: Dion: fente.*:
Boll et Simon; centre: Haye*; alla*: Gard- 
nor et Shaw. Subs: GllUe, Du put*, Brown, 
Potter, Kelly. Maundrell, For*ey, Forget.

Arbitre*: Contant et James.
SOMMAIRE 

Première période
‘anadten*: Meronek 1J13

2— Cornwall; Maundrell,
(Shaw. Haye*> .... 7 . 1(.44 

Pun. : 3(.*uon. Tudln.
Deuxième période

3— Cornwall: Maundrell.
(For»ey, Brown) . « r • . 0.15

4— Cornwall: Duput* . .. * , , • , . 9.1T 
Pun.: l>upul*, Ramsay

Troisième période
5— Cornwall: Haye* (Gardiner) . , 2.51

Pua.; Bouchard, Tomalty, Bh*

J.A.H.A.
Royal 11, Concordia 1.

Manifestations...
(Suite de la page 4)

sociation des Etudiants de l'Uni­
versité de Montréal. Collège des 
Médecins et Chirurgiens de la P. Q. 
Collège des Chirurgiens dentistes 
de la P. Q.. Corps école officiers 
canadiens de la U. de M.. Commis­
sion du 3e Centenaire de Montréal, 
Collège des médecins vétérinaires 
de la P. Q., Ecole des Arts et Mé­
tiers, Ecole Technique. Ecole Poly­
technique. Institut agricole d'Qka. 
Conservatoire Lasalle, Grand Sé­
minaire de Montréal. Séminaire de 
Philosophie. Collège St-Laurent. 
Collège Ste-Marie, Collège Jean de 
Brébeuf. Externat Classique St- j 
Sulpice, Université Laval de Qué­
bec. Séminaire de St-Sulplce, Collè­
ge Stanislas, Collège de Montréal, 
Collège Loyola, Ecole Supérieure 
St-SlanLslas. Ecole Supérieure I-e 
Plateau, Mont St-LouLs. Ecole Su­
périeure St-Vlateur. Les Frères St- 
Gabriel, Les Frères de la Charité, 
Le Clergé, L’armée Canadienne 
(District miltalre No. 4), La Cham­
bre des Communes. Le Sénat, L’As­
semblée Législative. Le Conseil Lé­
gislatif, Les Municipalités environ­
nantes. La Cour Supérieure. La 
Cour de Circuit, La Cour des Ses­
sions et autres,

es »

Liir&l'.

Jack Portland, gros joueur de défense qui fera sa première appa­
rition au Forum dans l’uniforme du Canadien depuis qu'il a été 
acheté des Black Hawks de Chicago, ce soir, contre les Améri­
cains de New-York.

Un match scientifique entre Joe Conkle et 
Butch Shapiro en finale à Verdun lundi soir

Les fervents de la lutte qui fréquentent l'Auditorium de Verdun 
seront font probablement témoins de la plus fameuse rencontre de 
lutte encore vue à cet endroit alors que Joe Conkle et Butch Shapiro 
en viendront aux prises dans la rencontre principale de la séance qui 
sera présentée lundi soir.
Nul doute que les amateurs de 

lutte seront heureux d’apprendre 
que la direction a réussi A bâcler 
une telle rencontre. En effet les 
amateurs réclamaient depuis long­
temps déjA une rencontre entre ces 
deux lutteurs qui sont tous deux 
des plus scientifiques et possèdent 
d’excellents records. Tous deux ont 
donné de brillantes exhibitions de 
lutte depuis leur arrivée A Mont­
réal, et 11 serait bien difficile de Ju­
ger lequel des deux est le meilleur, 
sans les voir A l’oeuvre. Cette ren-

POSITION DES CLUBS
LIGUE NATIONALE

J. O. P. N. P. C. Pts
Toronto . ...65 1 0 20 10 10
Détroit .. 3 17 15 9
I - ngers . ...420 2 12 8 6
Chicago . ...622 2 15 15 6
Boston .. ...512 2 13 15 4
Américains .614 1 8 13 3
Canadien ...60 4 2 11 20 2

LIGUE QUEBEC SENIOR
J. O. P. N. P. C. Pts

Ottawa .. . .. 6 5 0 I 21 6 11
Québec .. ..6 4 1 0 34 13 8
Canadien ...734 0 19 30 6
Verdun .. ...734 0 19 24 6
Royal ... ...633 0 24 19 6
Cornwall ...623 1 24 22 5
Concordia ..605 0 9 29 0

LIGUE AMERICAINE

contre sera de 2 dans 3. limitée A 
90 minutes et promet de fournip*|é 
l’action tout le match durant.

Dans la semi-finale à l’affiche, 
Boh McNabb, le populaire athlète 
de Verdun aura comme adversaire 
le champion provincial des poids 
moyens, Jean-Louis Renaud. Mc- „ 
Nabb est un favori des amateurs de 
Verdun et tl remporta le champion­
nat amateur de sa catégorie pour 
représenter le Canada aux Jeux 
Olympiques. C'est donc dire que le 
champion provincial devra se dé- • 
penser sans compter s'il veut sor­
tir victorieux de cet engagement. 
Cependant Renaud affiche toujours 
une belle tenue à chacune de ses 
rencontres et 11 fait toujours preu- - 
ve d’un courage. Ces deux atouts 
pourraient bien lui valoir une vic­
toire sur le populaire McNabb.

Bob Lortie. le frère du rude Paul 
Lortle figurera aussi A ce pro­
gramme de tout premier choix et 
c'est contre Maurice Letehford que 
les amateurs auront l’occasion de le 
voir A l’oeuvre dans la rencontre 
spéciale d'une chute ou 30 minutes 
Letehford est un solide mi-lourd 
qui compte de nombreux admira­
teurs, spécialement A Verdun, sa 
place natale, et Lortie devra bien 
se tenir s'il ne veut pas être vaincu. *

Le rude champion mexicain Juan 
Lopez et Bill O'Brien. le lutteur 
acrobate se feront la lutte dans la 
deuxième préliminaire A l'affiche, 
une rencontre d’une chute ou 20 
minutes. Marcel Ouimet et Paul 
Castonguay, de Verdun, feront les 
frais du premier combat de la soi­
rée.

Ligue de l’Est
J. O. P. N. P. C.Pts 

Springfield 10 6 1 3 33 21 15
New Haven .10 3 4 3 20 22 9
Providence -9 4 5 0 22 25 8
Philadelphie .9 3 4 2 25 31 8

Section de l'Ouest
j. o. p. rr. p. c. Pts 

Cleveland ... 7 6 1 0 32 19 12
Hershey .... 8 3 3 2 27 24 8
Pittsburgh . 9 3 5 1 21 27 7
Indianapolis .9 2 4 3 29 31 7
Buffalo ........ 5 1 4 0 11 20 2

JA.JIA.
J. O. P. N P. C. Pts 

Canadien ... 1 1 0 0 4 3 2
Royal .......... 1 1 0 OU 1 2
Verdun ..........0 0 0 0 0 0 0
Concord!» ,.*0*04150

HOCKEY
FORUM
Ce soir, à 8.30 P.M.

Ligue de hockey Nationale >

AMERICAINS
— à —

CANADIENS
Prix: .50, $1.00, 31.50. $1.75

$2.00 et $2.25. taxe incluse
RESERVATIONS: Wl. 6131
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Première apparition des Flyers, au Forum, demain
Le Cornwall rencontrera le Concordia dans la première 

partie du programme tandis que les Diables Rouges i 
et le Royal en viendront de nouveau aux prises 

dans la seconde. — Série importante entre 
les Sénateurs et les Royal Rifles.

Les Flyers de Cornwall feront leur première apparition de la 
saison au Forum, demain après-midi, alors qu’ils viendront rencontrer 
le Concordia dans la première partie du programme. Dans l'autre 
partie, les Diables Rouges et le Royal en viendront de nouveau aux 
prises.
La course à la première position 

devient plus contestée à la suite des 
résultats d'hier. Le Royal est mon­
té sur un pied d’égalité avec les 
Diables Rouges et le Canadien en 
troisième position, le Verdun ayant 
été défait par le Royal pendant que 
les Flyers de Cornwall l'empor­
taient sur le Canadien. Les Flyers 
sont seulement un point en arrière 
des trois équipes et ils détiennent 
une avance de cinq points sur le 

* Concordia le seul club qui n'a pas 
encore connu la victoire depuis le 
début de la saison.

Le programme de la fin de Se­
maine est chargé. Les Sénateurs

- d'Ottawa et les Royal Rifles de 
Québec en viendront aux prises 
deux fols au cours de la fin de se­
maine. Ce soir, les hommes de Don 
Penniston se rendront dans la Ca­
pitale pour rencontrer les Séna­
teurs. Les clubs en viendront de 
nouveau aux prises à Québec.

- Ces deux joutes sont fort impor­
tantes car les deux clubs occupent 
la tête du classement. Les Séna­
teurs ont une avance de trois points 
n’ayant pas encore connu l'amertu­

me de la défaite en six joutes de­
puis le début de la saison. Gene 
Chouinard est confiant que son 
club continuera sa série trioœpha-

Le Royal a défait les Diables Rouges par 
4 à 2, à l'Auditorium de Verdun, hier

Le Royal est monté en troisième position sur un pied d'égalité 
avec le Canadien et les Diables Rouges en triomphant de ces derniers 
par le score de 4 à Z, à l’Auditorium de Verdun, devant une foule 
d’environ 2,500 personnes. Les hommes de Frank Carlin se montrèrent 

“ fort rudes et quatorze des vingt punitions infligées au cours de la partie 
échouèrent aux visiteurs.

nion qu’il possède une équipe aussi j 
redoutable que les Sénateurs et que | 
ses hommes arrêteront la marche 
invincible des meneurs de la ligue.

Les Royal Rifles devront rempor­
ter deux victoires en fin de semai­
ne s’ils veulent s'emparer de la tête 
du classement en fin de semaine.

Les hommes de Sylvio Man t ha 
ont subi cinq défaites consécutives. 
Ils feront cependant l’impossible 
pour mettre fin à cette série désas­
treuse en triomphant des Flyers. 
Ces deux équipes en sont venus j 
aux prises une fois cette saison, à 
Cornwall.

Les Diables Rouges opposeront 
la même équipe qu'hier soir. Guy 
Francocur sera encore incapable de 
s'aligner a cause d'une blessure au 
poignet qui l'a empêché de faire 
ses débuts jusqu’ici. Quant à Mc- 
Gibbon, il n’a pas encore obtenu 
son "transfer" des Maritimes et à 
moins qu'il arrive aujourd'hui, ce 
joueur d'attaque ne pourra pas | 
jouer demain.

Le Royal qui a réussi à mettre j 
fin à sa série de trois défaites con­
sécutives est fermement déterminé j 
à continuer dans le sentier de la 
victoire maintenant pour se rap- j 
procher des meneurs.

PARTIES D’AUJOURD’HUI
LIGUE NATIONALE 

Américain A Canadien. 
Chicago fi Toronto.
Boston A Rangers.

LIGUE AMERICAINE 
Spingfield à Cleveland. 
New-Haven à Pittsburgh. 
Buffalo à Hershey. 
Indianapolis à Philadelphie.

LIGUE SENIOR QUEBEC 
Québec à Ottawa.

PARTIES DE DEMAIN
LIGUE NATIONALE 

Canadien A Américain. 
Boston à Détroit.
Toronto à Chicago.

LIGUE AMERICAINE 
New-Haven A Indianapolis. 
Pittsburgh à Buffalo. 
Cleveland à Providence. 
Hershey A Springfield.

LIGUE SENIOR QUEBEC 
Cornwall vs Concordia. 
Verdun vs Royal.
Ottawa A Québec.

Les anciens maires
Voici la liste des maires de Val- 

leyftetd depuis les débuts de la mu­
nicipalité:

M. Moise Plante. 1875-1878; A­
lexander Anderson. 1878-1880; Moï­
se Plante, 1880-1885; Zéphirin Bo­
yer, 1885-1886: Moise Plante, 1886­
1889; Zéphirin Boyer, 1889-1891; 
J.-H. Sullivan, 1891-1895; George- 
M. Loy. 1895-1899; Narcisse Lange- 
vin, 1899-1901; Onéslme Longtin, 
1901-1903; Georges Thibault, 1903­
1906; Jnmes-A. Robb, 1906-1910; 
Dr C.-O. Ostiguy. 1910-1912; Noel- 
A. Ostiguy, 1912-1916; Dr S.-W. 
Laroche, 1916-1922; Daniel Dion, 
1922-1924; Donat Lebeuf. 1924­
1930: Ludgcr Codebecq, 1930-1932; 
Philorum Billette, 1932-1938, Le 
maire actuel M. Armand Larin oc­
cupe sa fonction depuis 1938.

Fructueux bombardements 
en Albanie et en Afrique

Les Diables Rouges manquèrent 
cependant ces opportunités qui sur­

vinrent lorsque des joueurs du 
Royal passèrent au pénitencier. A 
pas moins de trois reprises, le 
Royal fut en infériorité numérique 
de deux joueurs. Les Diables Rou- 

_ g es se montrèrent erratiques autour 
'des buts à ces moments. Le Royal 
se montra beaucoup plus redouta­
ble A l'attaque en affichant un 
brillant jeu d'ensemble.

Chacune des lignes d’attaque du 
Royal se mit en évidence à la pre­
miere période en figurant dans 
chacun un point. Exactement cinq 
minutes après le début de la joute, 
le Royal ouvrit le pointage. Ce fut 
Gerry Heffeman qui fut le pre­
mier A prendre son ancien coéqui­
pier sur une passe de Buddy O'­
Connor.

. Le Royal continua à se montrer 
agressif, mais Andy Goldie brilla 
dans ses buts en accomplissant 
plusieurs arrêts fort difficiles. 
Moins de sept minutes avant la fin, 
un joueur du Royal logea le disque 

'dans ses propres buts en tentant 
de déblayer le territoire après que 
Marcel Despelteau eut laissé partir 
un redoutable lancer. Ce dernier 
fut crédité du but.

Deux minutes plus tard, le Royal 
"îeprit les devants lorsque Perowne 
déjoua Goldie après avoir accepté 
une passe parfaite de Joe Desro- 
chcs en face des buts, et moins d'u­
ne minute plus tard ce fut au tour 
<le Paul-Marcel Raymond à loger le 
disque dans le filet. Son lancer ri­
cocha sur le patin de Goldie pour 

notrer dans le filet.
Les Diables Rouges bataillèrent 

ferme pour reprendre le terrain 
perdu à la seconde période et quel­
ques secondes avant la fin, Fer­
nand Majeau porta le score à 3 à 2 
après une beile série de passes avec 
Conrad Bourcier.

Tout comme dans la première pé­
riode, cinq punitions furent infli­

gées aux porte-couleurs du Royal 
contre une pour les Diables Rouges 
dans la troisième période. Encore 
cette fois, Us se montrèrent impuis­
sants à profiter de ces opportunités 
pour égaler le compte. A une cer­
taine reprise vers le milieu de l’en­
gagement deux joueurs du Royal 
passèrent presque simultanément 
au frigidaire, mais les Diables Rou­
ges ne trouvèrent pas le moyen de 
compter.

Quelques secondes avant la fin, 
Buddy O'Connor scella l'issue de la 
Joute en comptant un quatrième 
point sur des passes de Heffeman 
et Morin.

ALIGNEMENTS
ROYAL — Buts: Durnan: défenses: Da­

vies et CrogbAn: centre: Mahaffy: alita: 
Perowne et Dcsroche». Subs: O'Connor,
] ieffcrnnn, P. Morin, McConnell, Achcson, 
Raymond, Janke. llaRRcrty, Anton.

VERDUN — Buts: Gold le: défenses: Ar- 
c:ind et Laforce: centre: Millar: ailes: Des- 
jx-lteau et Meloche. B|ibs: Slater, C. Bonr- 
cl*r, J.-U Bourcier, Lavoie, Majeau, B. 
Morin. Wa'ker.

Arbitres: Wilcox et Grave!.
SOMMAIRE 

Première période
1— Royal: Heffeman ('O’Connor) , . 5 00
2— Verdun: Despelteau.............................33.2.1
3— Royal: Pcrovrno (Desroches) , , 15.35
4— Royal: Raymond (Achcson» . . 16 20 

Pun. : Acheson, Anton 2, McConnell, C.
Bourcier, Janke.

Deuxième période
-Verdun: Majeau (C. Bourcier) . 39.45 

Pun.: Achcson 3. Laforce, Majeau, Sla­
ter, Croghan, Millar.

Troisième période 
6—Royal: O’Connor,

(Heffeman, Morin)...................... 19.46
Pun.: Croghan 2, O’Connor, McConnell, 

C. Bourcier, Anton.

Quinze mille certificats 
de naturalisation

Ottawa. 22. — Durant la période 
de 13 mois allant du 1er septembre 
1939 au 30 septembre 1940. 15,043 
certificats de naturalisation ont été 
émis . par le gouvernement cana­
dien, comparativement A 16,901 du­
rant la période correspondante de 
1938 à 1938, , j. . : i ■ s.

Le Caire, Egypte. 22 (B.U.P.) — 
Un communiqué de la R.A.F. a 
rapporté, aujourd'hui, que des bom­
bardiers anglais se sont attaqués, 
jeudi, à la ville albanaise do Tele- 
pene, mais du’on n'a pu se rendre 
compte de l'étendue des dégâts.

Des aviateurs anglais ont aussi 
bombardé des objectifs italiens A 
Benghazi, Berka et Benina.

"A Benghazi, des bombes sont 
tombées près de trois navires pré­
cédemment attaqués et ont atteint 
un bureau de douane”, dit le com­

! mu niqué.
“A Berka. une vaste caserne a 

été Incendiée tandis que le princi­
pal batiment de l’aérodrome de 
Benina a été atteint ainsi que île 
nombreux appareils au sol”.

NE PAS CONFONDRE
M. Emest-Herma-s Lachapelle, 

1167, rue St-Timothée n'a rien de 
commun avec l'individu du même 
nom qui doit répondre A une accu­
sation de vol d'une somme de $500.

LES NEGOCIATIONS 
DE L'URUGUAY

Montevideo, Uruguay. 22. (B.U. 
î P.) — Il a été annoncé officielle­
ment ce soir que l'Uruguay conti­
nuera ses négociations avec les 
Etats-Unis en vue de la construc­
tion de bases navales et aériennes, 
en accord avec les plans de défense 
do l'hémlsplière et malgré certai­
ne opposition au Sénat.

Une trêve de 48 
heures à Noël?

Londres, 22 . (B.U.P.) — Thomas 
1 E. Naylor, député travailliste, u 
déclaré, aujourd'hui, qu'il cherchait 
à obtenir une trêve de 48 heures à 

i Noël entre les nation* en guette.-.

Lew Jenkins bat Pete Lello par 
knockout technique à New-York

• Par Jack Cuddy)

New-York, 22. (B.U.P.) — Le champion poids-léger mon­
dial Lew Jenkins, de Sweetwater, Texas, a pris une douce re­
vanche ce soir en battant l'aspirant Pete Lello, de Gary, Ind , 
par knockout technique à la deuxième ronde de leur combat 
au Madison Square Garden, devant une foule de 11,000 per­
sonnes.

Le titulaire avait envoyé Lello au plancher à quatre repri­
ses lorsque l’arbitre Arthur Donovan arrêta le massacre et donna 
la victoire à jenkins. Le temps fut de 2:37 minutes à la deu­
xième ronde. Aucun des deux rivaux n’était allé au plancher à 
la première ronde du match qui devait en durer quinze.

Lello, qui avait knockoufé jenkins lors de leur dernière 
rencontre à Chicago en 1939, alla au plancher pour la première 
fois peu après le début de la deuxième ronde. Jenkins, un des 
plus formidables frappeurs de la boxe, atteignit l’aspirant avec 
un direct de droite au menton et Lello croula au tapis, étendu 
sur le côté.

Etourdi par le coup, Lello prit un compte de neuf. Jenkins 
s'élança sur lui avant qu'il ne soit complètement levé, mais l ar­
bitre Donovan arrêta le champion momentanément. Jenkins 
se lança de nouveau à l'attaque et cette fois il frappa l'aspirant 
chancelant au menton avec un crochet de gauche. Lello tomba 
une autre fois pour un compte de neuf, accroupi sur les câbles. 
Dès qu'il se releva, il fut repoussé dans le co'n par un barra­
ge de coups des deux mains à la tête. Une dure droite au men­
ton l'envoya au matelas une troisième fois pour un compte de 
neuf. Il se releva complètement impuissant et retomba pres- 
qu aussitôt sous les coups du champion poids-léger Donovan 
arrêta le combat, releva l'aspirant du plancher et aida à ses 
seconds à l'asseoir sur son banc. Lello avait la figure ensan­
glantée et n'avait plus assez de force pour se tenir debout.

C était la première fois que Jenkins défendait son cham­
pionnat mondial à 135 livres, titre qu il gagna en knockoutant 
Lou Ambers au mois de mai dernier. Il a affiché une bien meil­
leure tenue que dans ses derniers combats, alors que son titre 
n étair pas à I enjeu. Il fut knockoufé par Henry Armstrong et 
battit Bob Montgomery par décision après un combat très con­
testé dans ses derniers matches.

Employés permanents 
de Valleyfield

Voici la liste des employés per­
manents de la Cité de Salaberry 
de Valleyfield:

M. Raphael Bélanger, Ingénieur 
civil, Contrôleur gérant ei Ingé­
nieur de la Cité.

M. Charles Codebecq. avocat. 
Greffier de la Cité et de la Cour 
du Recorder.

M. J.-Alexandre Legault, recor­
der.

M. Jules Vinet, Chef de la Police 
et de la Brigade des pompiers.

M. J.-C. Léveillé, trésorier ad­
joint.

M. Ovila Délisle, surintendant de 
l'Aqueduc.

M. Alfred De Bellefeuille, Ingé­
nieur-mécanicien.

MM. Gustave Rousseau et J.- 
Paul Chatcl, auditeurs.

Les nazis mécontents 
de la presse française

Vichy. 22. (B.U.P.) — Le gouver­
nement français a suspendu, ce 
soir, la publication de 10 journaux 
pour une journée chacun et “Le ! 
Petit Journal”, pour trois jours, 
pour avoir publié les détails d'un j 
raid de l'aviation britannique sur j 
Le Havre et révélé le nombre des | 
troupes allemandes occupant ce 
port

Parmi les Journaux suspendus, 
sont “Le Temps”, Paris-Soir, Le 
Jour, L'Action Française et le jour­
nal de l'ancien ministre de la Pro­
pagande, Emile Frossard, Le Mot 
d'Ordre.

Ettore Muti est 
revenu à sa base

Rome. 22 (B.U.P.) — D a été 
rapporté, ce soir, qu'Ettore Muti, 
ancien secrétaire du parti fasciste, 
est revenu sain et sauf à sa base 

! aérienne après avoir été perdu du- 
1 rant plusieurs jours ta rapporté 
icemm^jjjispaça.. . ■

Plusieurs clubs dans la 
ligue du parc Lafontaine

L'Association Sportive du Parc 
Lafontaine, qui a organisé la ligue 
de hockey de ce parc, dont Armand 
R. Giroux est une des Ames diri­
geantes, connaît chaque saison un 
vif succès.

Les clubs qui font partie tics dif­
férents groupe de la ligue jusqu'il i 
cette saison sont: Senior: St-Fran- 
çois, Bordeaux, A. St-Jean, La­
montagne; Junior: Paquette. }i- 
lisle Auto Patts, Pirates de l’Ouest, 
Chiefs Atlas P.B., Camille Brochu; 
Juvénile; St-François, Gamier, 
Kik, Marchands du Nord, Rest. G. 
Dalpé, Pennsylvania; Midget: As 
du Nord, Garnier, H. Lafontaine, 
Lasallc Taxi; Bantam: St-Fran­
çois. St-Jeau-Baptisle et Garnier.

On accepte encore toutes les 
équipes qui veulent faire partie 
de la ligue. Mercredi soir, le 27 no­
vembre, tous les clubs sans excep­
tion sont priés d'envoyer un repré­
sentant A l’assemblée qui sera te­
nue au chalet du parc Lafontaine, 
A 8h. 30.

Inf.: Gaston Gingras. 4441, ne 
Marquette, FA 1484.

MF Nos lecteurs sont priés 
de prendre note qu’à cause 
du trop grand nombre d'appels, 
il ne nous est plus possible de 
donner des résultats de sport 
au téléphone.

FORUM
24 nov. à 2.15 P.M.

' Ligue de Hockey Quebec Senior
Cornwall vs Concordia 
VERDUN vs ROYAL

PpUi .TM .60 .7R
Enfant* .2!» (atf romprUf 

j RESERVATIONS: WILRANK «131 -
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C hullrdon. champion de la division des handicaps l'an dernier et un 
dc« principaux candidats pour la classique de $100.000 de Santa 
Anita au mois de février, est ici photographié à son arrivée à Arca­
dia, Cal., où il passera l’hiver. Challedon a été élevé au Maryland.
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Johnny GottseUg, viiléran joueur d'avant des Black Hawks ds Chi­
cago qui a toujours été un des meilleurs compteurs de la Ufue Na­
tionale, dirigera ce club en fin de semaine dans les deux parties 
eealre les Maples Irait de Toronto, en fabeenee du gérant Paul 

Thompson qui subira ans opération mineure.
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Lew Jenkins, champion poids-lé­
ger de l’univers, qui a brillamment 
défendu cette couronne hier soir 
alors qu’il a battu Pete LeUo pur 
mise hors de combat technique à 
la deuxième ronde. Jenkins en-
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Ray GetUffe, solid, allier gaache 
du Tricolore, que Ton verra peut- 
être sur la défense contre lee 
Américains ce soir. Solide gaillard, 
Getllffe peut donner un solide 
coup d'épaule et Dtek Irrtn lui 
donnera uns chance de es met­
tra an évident* à aatta position.
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Archie Wilder, ailler gauche recrue des Red Wings de Détroit qui 
affiche une belle tenue depuis se» débuts professionnels. 11 est ori­

ginaire de Melville, Saskatchewan.
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B1U Duman. gardien de buts du Royal, qui s’est montré sensa- v 
tlonnel hier soir b l’Auditorium de Verdun alors que son club a défait 
les Diables Rouges par le score de 4 b Z. Duman s’est montré fort 
solide dans ses buts et a fait une multitude de beaux arrêts. C’étall 
1. première victoire du Royal en quatre parties et Pa placé sur ua 
pied d’égalité aveo U Canadien et les Diables Rouges eu troisième 
s ■ place.


